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AVERTISSEMENT. 

T -j A Collection , que l’on 
trouve au commencement de 
ce Catalogue , a été faite en 
Saxe par un Amateur : il 
avoit formé le plan de raf- 
fembler des Tableaux des 
Peintres vivans, & de ceux 
qui exilloient encore au com¬ 
mencement de ce fiécle. Ce 
projet, rarement pratiqué s 
peut avoir fes avantages : 
non-feulement le polfefleur 
étoit d’autant plus alluré de 
l’originalité des Tableaux 
qu’il acquéroitj qu’il avoit 










iv Avertissement. 
acheté le plus grand nombre 
des Auteurs mêmes ; il jouif- 
loit du piailîr de voir les Ou¬ 
vrages des Artiftes qu'il avoit 
connus dans lès Volages. Il 
failoit Ton lejour à Drelde, 
Ville célébré par la protec¬ 
tion que le Roi de Pologne, 
Eleveur de Saxe, accordoit 
aux Artiftes de tous les gen¬ 
res , 8c principalement aux 
Peintres ; & cette protection 
a également attiré dans cette 
Ville un grand nombre de 
bons DelTinateurs 8c de bons 
Sculpteurs. LaGailerie Roïa- 
ie entretenoit l’admiration 
des Chefs-d’œuvres des an¬ 
ciens Maîtres. L’Amateur, 
dont il eft queftion, latisfai- 
foit les Curieux, en leur fai-. 


Avertissement, v 
lànt voir les productions mo¬ 
dernes raffemblées depuis 
vingt ans. Il s’étoit borné à 
n’avoir qu’un Tableau de cha¬ 
que Maître, 8c avoit préféré 
les plus petits , qui n’exi- 
geoient point des Apparte¬ 
nons li vaftes 8c d’une fi 
grande étendue. Il auroit 
continué les recherches , 8c 
le lèroit procuré les mor¬ 
ceaux qui lui manquoient de 
quelques Peintres célébrés, 
mais les Prufiiens aïant enva¬ 
hi la Saxe, 8c l’Amateur, dont 
il eft queftion, aïant relfenti 
particulièrement les effets de 
cette Révolution, fe trouve 
obligé non - feulement d’a¬ 
bandonner fon deffein, mais 
encore de le défaire de fon 


vj Avertissement. 
Cabinet. La plus grande par¬ 
tie des Tableaux , dont il ell 
cotnpofé } font du meilleur 
choix; & l’on peut afiurer, 
que fi fa fortune eut été pro¬ 
portionnée à la bonté de fon 
goût , il auroit également 
rafiemblé de bons Ouvrages 
Italiens depuis le renouvel¬ 
lement des Arts. Mais il s’é- 
toit reftreint aux modernes £ 
& l’on peut dire que fi les 
liécles précédens ont fourni 
des Artiftes qui fe font dis¬ 
tingués par leurs talens, ce¬ 
lui dans lequel nous vivons 
a produit des Hommes d’un 
grand mérite; il fuffit, pour 
en être convaincu, d’exa¬ 
miner fans prévention une 
partie des Tableaux dé- 


Avertissement, vij 
taillés dans ce Catalogue. 

Quand on confidere l’ob¬ 
jet d’une Colieétion de Ta¬ 
bleaux , il femble que la di- 
Verfité doit toujours accom¬ 
pagner le goût qui préfide 
au choix des morceaux 
dont elle eft compofée, dans 
le defïèin d’éviter cette efpe- 
ce d’uniformité 8c de mono¬ 
tonie ( jQ j’ofe le dire ) dans 
laquelle on tombe, en le 
bornant aux Ouvrages d’une 
feule Ecole, 8c à des Pein¬ 
tres qui n’exiftent plus. En 
effet, rien n’ell plus agréable 
pour un Amateur , 8c n’elt 
plus convenable à un homme 
zélé pour les Arts, que d’en¬ 
courager les Artiftes par des 
récompenfes dûes à leur mé- 
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viij Avertissement. 
rite , &■ d’échauffer leurs ta- 
lens par la vue des Ecoles 
différentes & vivantes. 

Je n’ofe me flatter d’avoir 
réuffi , comme je le deflre, 
dans les notes que j’ai hafar- 
dées flir la vie de plufieurs 
Artiftes déjà morts , & de 
ceux qui étant étrangers nous 
dont peu connus. A l’égard 
des Peintres François qui vi¬ 
vent encore , j’ai cru ne de¬ 
voir rien dire fur leurs Ou¬ 
vrages : leurs talens les dis¬ 
tinguent ; le Public décide 
de leur réputation. 

J’ai tout lieu d’efpérer que 
les Amateurs reconnoîtront 
que je n’ai point cherché 
à les Surprendre par des 
louanges outrées, & que la 


Avertissement . Ix 
vérité m'a guidé dans ce que 
j’ai avancé fur chaque Ta¬ 
bleau : il y en a même fur 
lefquels il m’eut été facile 
de m’étendre, mais la crainte 
d’ennuïer m’a retenu. En 
effet, fi l’on vouloit s’arrêter 
fur chaque morceau d’une 
Collection , on tomberoit 
plufieurs fois dans des redi¬ 
tes inlùpportables. J’aurai 
toujours la même attention 
pour mériter de plus en plus 
la confiance dont plufieurs 
Amateurs de France Sc des 
Païs Etrangers veulent bien 
m’honorer. Ce ne font point 
les Eloges déplacés, & les 
citations fauifes, qui peuvent 
en impofer aux Amateurs du 
Païs ou l’on fait une Vente : 


x Avertissement. 
ils jugent ; & moins les louan¬ 
ges qu’on a données,font mé¬ 
ritées, plus ils méprirent ce¬ 
lui qui a elîaïé de les trom¬ 
per. Les Curieux étrangers, 
éloignés des Ouvrages qu’on 
leur vante, s'adreiîent à des 
Connoifleurs, qui fans s’ar¬ 
rêter aux éloges halàrdés 3 
font en état de reconnoître 
par eux-mêmes lî l’Ouvrage 
ell tel qu’il eft annoncé ; ainfi 
on fe donneroit une peine 
inutile en failànt de grands 
éloges, 8c donnant de grands 
noms à des choies médio¬ 
cres, dans l’elpérance de les 
faire vendre plus cher. Au 
lieu de cette charlatannerie, 
ou pour mieux dire de cette 
mauvaife foi, il ell plus avan- 


Avertissement, xi 
tageux de donner les choies 
pour ce qu’elles /ont, & d’en 
parler avec vérité ; c’eft le 
plus lurmoïen d’obtenir l’es¬ 
time & la confiance des hon¬ 
nêtes gens. La bonne foi ell 
de tous les états, & la bon¬ 
ne foi reconnue augmente le 
produit d’une Vente , &fait 
aufii la fureté de l’Acqué¬ 
reur. 

Il efi: bon d’avertir qu’un 
grand nombre des Tableaux 
indiqués dans ce Catalogue, 
ont chacun leurs pendans, 
mais ils font de Maîtres dif- 
férens. La dillribution des 
Ecoles m’a Souvent empêché 
de les placer fous les mêmes 
numéros; ce qui devient in¬ 
différent , car ils feront ven- 


xî ] Avertissement; 
dus féparément. Ces Ta¬ 
bleaux, pour la plus grande 
partie, font ornés de très jo¬ 
lies bordures fculptées & do¬ 
rées, de deux pouces, à deux 
pouces & demi, de largeur ; 
la dorure en eft parfaite. Il fe 
trouve quelques Tableaux 
dont les bordures font do¬ 
rées , & richement fculptées ; 
la largeur eft de cinq à fix 
pouces. Il y en a quelques 
autres fans bordures ; on a eu 
foin de marquer ces derniers 
par une Etoile, à côté du 
numéro. 

Les mefures des Tableaux 
font prifes fur la hauteur Sc 
la largeur de la toile. 


Avertissement, xiîj 

La Vente des Defleins, 
Eftampes en feuilles , 8c Li¬ 
vres d’Eftampes, commen¬ 
cera le Lundi 12 Décembre 
prochain, trois heures de re¬ 
levée 8c jours luivans, làns 
difeontinuation. Les Affiches 
indiqueront l’endroit où s’en 
fera la Vente. 

La Vente des Tableaux fe 
fera le 13 Février prochain, 
trois heures de relevée 8c 
jours fuivans, fans difeonti¬ 
nuation. 

Les Curieux qui voudront 
porter leurs jugemens, exa¬ 
miner , 8c faire leurs réfle¬ 
xions , pourront fe fatisfaire 
le Mercredi, Vendredi, 8c 


jd v Av ERTIS S EMENT. 
Samedi de la Semaine qui 
précédera ladite Vente; ils 
s’adrelTeront au Sieur Remy, 
Peintre, demeurant rue Pou¬ 
pée , la fécondé Porte-Co- 
chere à gauche, en entrant 
par la rue Iiaute-Feuiile. 
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CATALOGUE 

DES 

TABLEAUX, 

Qui compofent le Cabinet de 
Monfîeur le * * *. 


TABLEAUX. 

X-j’E c o l e d’Italie, quoique la 
première &. la plus recomman¬ 
dable de toutes les Ecoles, efl: 
cependant celle que nos Curieux 
négligent davantage. Depuis plu- 
fieurs années , nous avons vu , 
avec fatisfa&ion , que plufieurs 
Tableaux de cette Ecole, qui fai- 
foient partie de la Collection de 
** A 









z Tableaux. 

M. Pafquier 9 Député du Com¬ 
merce de Rouen ( dont j’ai dirigé 
la Vente en 1755 ), fe trouvent 
répandus dans différons Cabi¬ 
nets. La riche Collection de feu 
Moniteur le Duc de Tallardaeu 
le même fort : ce qui prouve que 
nos Curieux, aimant les objets 
amufans , reviennent cependant 
de l’indifférence qu’on pouvoir 
leur reprocher pour les Tableaux 
de cette Ecole ; chériflent le vrai 
beau , & s’emprelfent à l’acquérir 
lorfque l’occafion s’en préfente. 

La mode avoit fait donner la 
préférence aux Tableaux des Maî¬ 
tres des Païs-Bas. Plufieurs Pein¬ 
tres Flamands, établis à Paris,em- 
ploïerent tous les moïens pour en¬ 
tretenir le goût de ces Tableaux 

3 u’ils achetoient à grand marché 
ans leur Pais *. Madame la 
Comtelfe de Verrue contribua 

* Le prix des Tableaux étoit pour lors trop 
médiocre, ainfi on ne rendoit pas juftice au 
mérite de plufieurs habiles Maîtres. 


Tableaux. 3 
beaucoup à la fortune de ces Mar¬ 
chands, dont cependant ils ne fu¬ 
rent profiter. Cette Dame, ref- 
peétable par fa naiflance, & parle 
goût qu’elle avoit pour la Peinture, 
réfolut de former un Cabinet du 
premier ordre : les chefs-d’œuvres 
des grands Maîtres dévoient oc¬ 
cuper les premières places, & en 
faire le plus grand ornement ; mais 
les Tableaux Flamands & Hol- 
landois eurent la préférence , pi li¬ 
seurs perfonnes de didinction 
fuivirent fon exemple. Les Ta¬ 
bleaux d’Italie tombèrent, pour 
ainfi dire , dans l’oubli. On m’a 
dit que la mauvaife foi ou l’içmo- 
rance d’un Marchand , fut la prin¬ 
cipale caufe de ce dégoût. Il vendit 
fort cher & pour original à Mada¬ 
me deV errue la copie d’unTableau 
de grand Maître d’Italie ; elle s’en 
plaignit. Ceux auxquels elle ac~ 
cordoitfa confiance, & qui pres¬ 
que tous étoient Flamands , lui 
perfuaderent qu’elle feroit fouvent 
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4 Tableaux. 
trompée fi elle préférait l’Ecole 
d’Italie : ils ajoutèrent que les 
Tableaux Flamands ôc Hollan- 
dois n’avoient pas le même in¬ 
convénient; que le tems 8c le mé¬ 
rite néceflaires pour exécuter un 
morceau fini , rendoient les co¬ 
pies faciles à connoître , 8c qu’il 
étoit par conféquent difficile de 
s’y tromper. Ce préjugé, faux dans 
toutes fes parties , a jetté de pro¬ 
fondes racines dans l’efprit de plu- 
fieurs Curieux ; mais l’expérience 
que j’ai acquife, pendant vingt an¬ 
nées de travail, m’a prouvé ( 6c 
c’efl: le fentiment de plufieurs Ar- 
tiftes diftingués ) que s’il efl: pof- 
lible d’être trompé quelquefois fur 
l’originalité des Tableaux d’Ita¬ 
lie , il efl; encore plus aifé de l’ê¬ 
tre fur ceux des Païs-Bas. En ef¬ 
fet, les Tableaux Flamands en gé¬ 
néral font d’un très grand fini; 
la fonte des couleurs, une grande 
propreté , ÔC le tems néceflaire 
pour leur exécution , font la plus 


Tableaux. ? 
grande partie de leur mérite. Le 
Copiile * eft pour l’ordinaire un 
Artifte qui n’a point allez de feu 
pour compofer ; les ouvrages de 
patience lui conviennent ; fon 
génie ne lui permet pas de pren¬ 
dre l’elTor ; il met tout le tems né- 
ceflaire pour faire une copie fi¬ 
nie ; il n’épargne , ni foin , ni 
proprété dans l’emploi de fcs cou¬ 
leurs ; il parvient enfin à un dé- 
gré de perfection , qui peut fur- 
prendre beaucoup d’Amateurs , 
& même des Marchands , qui 
11’aïant pas allez de connoiflance, 

{ >rennent aifément la copie pour 
'original ; mais ce Tableau n’en 
impofera point à ceux qui s’étant 
attachés à la connoiflance des ma¬ 
nières de chaque Maître , font 
cenfés par état avoir fait des étu- 


* Je ne prétends pas parler d’un jeune hom¬ 
me , qui copie toutes fortes de Tableaux pour 
fe donner une idée de chaque chofe , & fe for¬ 
mer une maniéré, mais d’un homme, qui, après 
s’ètre exercé > ne s'adonne entièrement qu’à faire 
des Copies. 


6 Tableaux. 
des férieufes fit réfléchies, pour 
difcerner le faux d’avec le vrai. 

Il n’en eft pas ainfi des Ta¬ 
bleaux forcis des Ecoles d’Italie ; 
ils font ordinairement dclïinés 
avec élégance , leur caftétere eft 
grand , la touche en eft fiere , &; 
le coloris vigoureux. Peur bien 
copier ces Maîtres, il faut par 
conféquent que le Copifte foit 
également, & grand Deflînatcur 
&; rempli de feu ; fi la Copie eft 
fervile, elle fera facile à recon- 
noître, l’efprit de l’Original ne 
s’y trouvera plus ; on n’y recon- 
noîtra plus ce feu du génie créa¬ 
teur , qui n’appartient qu’à l’ori¬ 
ginalité , & qu’il eft prefque im- 
poffible au Copifte d’imiter. Si le 
Peintre, que je fuppofe , copie au 
contraire avec ailance Sc liberté , 
le Tableau aura certainement du 
mérite ; mais en l’examinant avec 
attention, on découvrira que non- 
feulement il n’cft pas du Maître 
qu’il a voulu imiter , mais on 


Tableaux. 7 

reconnoîtra fa façon d’opérer, 
car chaque Artifte a fa maniéré, 
qu’il ne peut déguifer entière¬ 
ment. 


ECOLE FLORENTINE 
et de Sienne. 

Benedetto Lutti. 

*• a p h n t éplorée, invoquant le 
fecours du Fleuve Penée, qui la 
transforme en Laurier. Apollon pa- 
roit étonné de ce changement. Le 
deiïein de ce Tableau eft fuelte ; il 
eft touché avec finefle , le coloris en 
eft flatteur. Il a vingt-un pouces de 
haut, fur quinze de large. 

Lutti naquit à Florence en 
1 annee 1 666 , il fut éleve de Do¬ 
minique Gabbiani : fes Ouvrages 
lui ont acquis une grande répu¬ 
tation à Rome, où il eft mort 
en l’année 1724 ou 1726. 
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g Tableaux. 
Gafparo Lope 7 k . 

t. Un Tableau repréfentant des Fleurs; 
il eft peint fur une toile de vingt-deux 
pouces de haut, fut trente-quatre de 
large. 

Gafparo Lope\ eft fort eftinlé 
dans fon genre , fa touche eft fa¬ 
cile ; il eft mort depuis peu à 
Florence. 

M. Zuccarelli. ( François ) 

3. Un Païfage , riant, frais de cou¬ 
leurs , enrichi de Figures, peint fur 
toile, de vingt pouces de haut, fur 
feize de large. 

Zuccarelli eft né à Sienne ; 011 
allure qu’il n’a point eu de Maî¬ 
tre , & qu’il s’eft formé en tra¬ 
vaillant d’après nature, & en con- 
lultant les Ouvrages de JVlarco 
Ricci. Scs talens lui ont fait hon¬ 
neur à Venife, où plufieurs de fes 


E c O L E R O M AINE. 9 
Paliages ont été gravés; il cil 
actuellement à Londres. 


Ecole romaine. 

Carie Maratte. ' 

4 - "ÇJne Vierge, vue de face & 1 
mi - eorps, les mains pofées fur la 
poitrine , peinte fur toile, de huic 
pouces de haut, fur fix pouces lïx li¬ 
gnes de large. Ce Tableau eft agréa- 
ble le caraétere eft noble & expref. 
iir, la touche en eft infiniment légère. 
L Eftampe de ce Tableau eft gravée à 
1 Eau - forte , par Striebel , Peintre , 
mort depuis peu à Rome. 

Nicolas Berettoni. 

. La Vierge aflife, tenant fur fes ge¬ 
noux l’Enfant Jefus, un Ange lui pré¬ 
fente une Corbeille de Fleurs ; on 
voit S. Jofeph dans l’éloignement ; 
le fond du Tableau eft un Païfa^e: 
peint fur toile , de dix-huit pouces de 
haut j lut douze de lar<*e. 

O 
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Berettoni effc Difciple de Car¬ 
ie Maratte , & celui qui a le plus 
jfuivi fa maniéré. Les Tableaux de 
fon bon tems , comme on peut 
regarder celui-ci, ont beaucoup 
de mérite , & font fort cftimés. 
Ce Peintre naquit dans le Macé¬ 
rât en l’année 1637 i il eltmorc 
en 1682. 


Pierre Locatelli. 

6. Un-très beau Païfage, dans lequel 
on voit des ruines & une pyramide. 
Un Soleil couchant, dont on apper- 
çoit que l’effet accidentel elt rendu 
avec beaucoup d’art. Sept Figures en¬ 
richirent ce Tableau ; c’eft un mor¬ 
ceau capital de ce Maître : il eft peint 
fur une toile de trente-fix pouces de 
haut 3 fur vingt-fept de large. 

Locatelli , Difciple de Pietre de 
Cortonne , s’cft plus arraché au 
Païfage qu’à l’Hiftoire; fon colo¬ 
ris ne rcflemble poinr à celui de 
fon Maître : il s’en étoit fait un 





Ecole Romaine, h 
très agréable , & l’on peur dire 
qu’il rendoit la nature brillance, 
mais avec vérité ; fa touche eft 
ferme, & les arbres font d’un beau 
feuillé. Malgré ces talens , on af- 
furc que fur la fin de fes jours, il 
a été réduit à une extrême pauvre¬ 
té. Il eft mort à Rome en l’année 
1741. 

M. Conca. ( Sêbajllen ) 

7. Le Génie des Sciences, repréfenté pat 
une Figure ailée , couronnée de Lau¬ 
riers , vue à mi-corps , & de trois 
quarts , tenant de la main droite une 
Plume, & de l’autre un. Livre ou¬ 
vert: Tableau peint fur cuivre , de 
huit pouces de haut, fur cinq pouces 
fix lignes de large : ce Tableau eft: 
agréable & favant. 

Conca , né à Gaetta en 1680^ 
a étudié chez François Solimene 5 
& s’eft établi à Rome , où fon mé¬ 
rite le fait jouir de tous les hon¬ 
neurs que peut mériter un grand 
Artifte. 
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Pierre Blanchi. 

* 8. Vénus, defcendant defonChar, 
pleure Adonis, qu’un Amour fbu- 
tient par un bras : ce Tableau eft 
agréable, il eft du bon tems de ce 
Maître : il eft peint fur toile, de cin¬ 
quante pouces de haut, fur trente-fix 
de large. 

Blanchi naquit à Rome en 
1694 ; fes ouvrages lui ont acquis 
l’eftime des Amateurs. Il eft mort 
en l’année 1739. 

M. Benefiali. ( Marco ) 

9. La Vierge tenant l’Enfant Jefus,’ 
qu’elle préfente à S. Jofeph -, deux 
Anges , portant une Corbeille de 
Fleurs, font en l’air : au-deflus des 
Figures on en voit une autre aflife. 
Le fond du Tableau repréfente un 
Païfage : il eft peint fur une toile de 
vingt-quatre pouces de haut y fur feize 
de large. 

Benejiali eft Difciple de Ken- 



Ecole de Parme. 13 
lura Lamberti. Il a exercé pendant 
plufieurs années le Profelîbrat 
dans l’Académie de Rome ; il a 
peint dans plufieurs Eglifes de 
cette Ville a 6c l’on voit des Ta¬ 
bleaux d’Autels de fa main dans 
plufieurs autres de l’Italie. Ses 
grands talens ont engagé le Roi 
de Sardaigne à le faire venir à fa 
Cour, où il ell à préfent. 


ECOLE DE PARME 

et de Milan. 

M. Rocco. ( Michel ) 



accompagnée 


d’un Satyre jouant de la Flutte, d’une 
Bacchante , & de trois Enfans qui 
tiennent une Guirlande de Fleurs j 
Tableau peint fur toile 5 de treize pou¬ 
ces de haut, fur dix-fept de large. 

Rocco , furnommé Parmefan le 
jeune j naquit à Parme } on ne fait 









14 Tableaux. 
en quelle année ; il a fait quelque 
féjour à Rome ; il eft à préfent à 
Veniie , où Ton grand âge l’em¬ 
pêche d’exercer la Peinture. 

M. Panini. ( Jean-Paul ) 

ïl. Un Tableau d’Archite&ure , de 
l’Ordre Corinthien , enrichi de Figu¬ 
res j Alexandre fait ouvrir un Tom¬ 
beau : il eft peint fur toile, de douze 
pouces de haut, fur dix-neuf de large. 

Un heureux hafard a formé 
Panini dans un genre différent 
de celui qu’il paroiffoir vouloir 
embraffer : il a eu pour Maître 
un Peintre d'Hiftoire, & il en- 
richiiïoit fes compofittohs par 
des morceaux d’Àrchite&ure , qui 
produifoient un bel effet. Son 
Maître , frappé de l’intelligence 
avec laquelle il traitoit cette par¬ 
tie, lui confeilla de s’y livrer, d’au- 
ant que n’aïant que peu d’An- 
ago niftes en ce genre , il en tire- 
oi t un grand avantage pour fa 


École de Parme, ty 
fortune. Panini profita de ces fa- 
ges confeiJs , & copia plufieurs 
Tableaux de Dominique Kobirti 
Peintre Romain , dont les ouvra" 
ges tiennent le premier rang dans 
ce genre. Ce fut avec un fi grand 
fuccès, que fes copies faifoient il- 
lufion &c paroilloient être des ori¬ 
ginaux ; fes talens furent connus 
en très peu de tcms. Les Anglois 
l’ont beaucoup emploie , &c fes 
plus beaux ouvrages font en An¬ 
gleterre. Pendant le féjour que 
j’ai fait dans ce Païs , j’en ai vus 
en grand nombre, dont l’effet en 
eft bon , & qui font enrichis de 
beaucoup de figures , qui prou¬ 
vent que l’étude de l’Hiftoirc , à 
laquelle il s’étoit attaché en pre¬ 
mier lieu , l’a beaucoup fervi dans 
le refte de fa vie. 

Les Tableaux de fa première 
maniéré font vigoureux de cou¬ 
leur, mais les paflages du jour à 
la lumière tranchent beaucoup. 

Ceux de fa fécondé maniéré % 
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font d’un ton de couleur agréable 
& plus harmonieux ; mais obligé 
de traiter la décoration des Théâ¬ 
tres , il eft devenu plus foible de 
couleurs. Né à Florence en l’an¬ 
née 1691 , il vit encore à Rome. 

Jean Paul Panini a fait plu- 
fieurs Elèves , du nombre def- 
cjucls eft le Chevalier Servando- 
nis , qui depuis long-tems a fixé 
fon féjour à Paris , après avoir 
demeuré quelques années en An¬ 
gleterre. 11 a même été appellé à 
la Cour de Drefdc pour exécuter 
des décorations de Théâtre, dans 
lefqucllcs il excelle, ainfi que dans 
les Fêtes, li a donné des preuves 
égales de fon talent dans l’Archi¬ 
tecture. 

L’Abbé Milanefe. 

11. Un Tableau repréfentant de la Vo¬ 
laille , peint fur toile, de trente pou¬ 
ces de haut, fur quarante - huit de 
large. 
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ECOLE DE BOULOGNE. 

Ercole Grarpano y furnommé 
Ercolino. 

13. I_i E Bufte d’une jeune Fille, vue 
de trois quarts. Tableau peint fur toi¬ 
le , de onze pouces de haut, fur dix 
de large. 

Gra^iano naquit aux environs 
de Boulogne ën l’année 1651. II 
peignoir très bien T Architecture , 
on voit beaucoup de Tes ouvrages 
dans plufieurs Villes de l’Italie , 
fur-tout à Boulogne où il eft mort 
en 17x6. 

Jofeph-Marie Crefpi . 

* 14. Le Bufte d’un Homme, tenant 
une Bocte \ on prétend que c’eft le 
Broïeur de couleurs de ce Peintre. Ce 
Tableau eft fait au premier coup, & 
très artiftement : il eft peint fur toile * 
de feize pouces de haut, fur treize de 
large. 
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Crejpi naquit à Boulogne en 
l’année 1 666 , il fut éleve de Car¬ 
lo Cignani. Sa maniéré de pein¬ 
dre , facile vigoureufe, lui a fait 
donner le furnom de YEfpagno- 
ht. Il a gravé plufieurs Eftampes 
à l’eau forte , dont l’effet cft agréa¬ 
ble , & la touche pleine d’efprit. 
Il eft mort en 1747. 

Donato Crcti. 

I j. LeMafïacre deslnnocens, & Moïfe 
tiré des Eaux : ces deux Tableaux pen- 
dans , & de forme ovale , font peints 
fur bois ; ils ont chacun feize pouces 
de haut, fur douze de large. Ils etoient 
dans le Cabinet de feu M. le Duc de 
Tallard- 

16. Le Bufte d’un jeune Homme, vu 
de trois quarts, peint fur toile, de 
onze pouces de haut, fur dix de large. 

D. Creti , naquit à Crcmone en 
1671. Son pere , Peintre d’Archi- 
teéfure , le mit chez Lcnn^o Pajî- 
ndliy Peintre d’Hiftoire. Il a méri- 
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té une grande réputation , & fes 
ouvrages font très eftimés. 

üf. Zigmarolli. 

? 17. Leda regarde Jupiter transformé 
en Cigne ; elle le tient fur fes genoux , 
un Amour tient un Carquois auprès 
d elle j ces Figures, grandes comme 
nature , font peintes fur une toile de 
cinquante-fept pouces de haut, fur 
quarante-cinq de large. Le coloris de 
l’effet de ce Tableau font très agréa¬ 
bles. 

* 18. Circé aïant la main droite pofée 
fur un Livre à moitié ouvert, & te¬ 
nant de la gauche une Baguette; 
Figure a mi-corps; Tableau peint fit 
toile, de trente pouces de haut, fur 
vingt-trois de large. 

Zigmarolli , eft né à Boulogne, 
& quoique fore jeune , il jouit 
d’une grande réputation à Véron- 
ne où il a fixé ion féjour. 
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François Trevifani. 

19. IjA Naiflance de la Vierge, Ta-- 
bleau d’une riche & agréable compo- 
fition , & d’un beau coloris, peine fur 
une toile de vingt-quatre pouces de 
haut, fur feize de large. 

Trevifani naquit à Trévife en 
l’année 1656. Il fut Difciple 
d ’Antonio Zanchi , Peintre d’Hif- 
toire ; fes ouvrages font aulli con¬ 
nus qu’eftimés, Il s’établit à Ro¬ 
me , où il cft mort en 1747. 

Sébajlien Ricci. 

* 20. Un Sacrifice au Dieu Pan; Ta¬ 
bleau peint fur toile, de vingt-un 
pouces de haut, fur vingt-fix de large. 

Ricci, doué detalens fupérieurs 
en différons genres , a compofé 
& peint dans le goût des anciens 
Maîtres ; il y a pluficurs de fes Ta** 
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bleaux à Londres. Il y en avoit un 
à Paris dans le Cabinet de feu M. 
Couvai, Chevalier des Ordres du 
Roi de Portugal, que l’on croïoic 
être de Paul Veronefe, Cette mé- 
prife ( quoiqu’elle ne fût pas gé¬ 
nérale ) fait honneur à ce grand 
Artifte. Sa maniéré étoit aifée , 
il entendoit l’harmonie des cou¬ 
leurs , & fes compofitions ont 
beaucoup de grâces ; il a été mem¬ 
bre de l’Académie Roïale de Pa¬ 
ris. Il naquit à Baliena en l'année 
1660 y ôceflmorten 1734. 

Antoine Balejlra. 

11. La Vierge tenant l’Enfant Jefus fur 
fes genoux 5 Tableau peint fur toile , 
de dix-neuf pouces de haut, fur quin- 
ze de large. 

j Balejlra nacjuit à Véronne en 
l’année 1 (->66, il a étudié chez An¬ 
toine B dlucci & Carie Maratte ; 
mais il a fuivi la maniéré de ce 
dernier , principalement dans le 
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deiïèin. H a gravé plufieurs Eftam- 
pes, font très eftimées. Il eft 
mort vers l’an 1734. 

M. Pittoni. ( Jean-Baptijîe ) 

zx. La Vierge regardant l’Enfant Jefus 
qu’elle tient étendu fur un linge., pô¬ 
le en partie fur de la paille i à côté eft 
S. Jofeph , affis, aiant la main gauche 
appuïée fur fon bâton -, on voit dans 
le Ciel un Ange, qui porte une Ban- 
derolle , &c trois tètes de Chérubins : 
le fujet eft représenté dans une Eta¬ 
ble. L’effet de ce Tableau eft bien en¬ 
tendu , le pinceau en eft gras, & le 
coloris brillant : il eft peint fur une 
toile de vingt-fept pouces de haut, 
fur vingt de large. Pittoni a fait ce 
Tableau pour Jean-Baptifte Groni, 
Peintre de la Cour de Drefde, & fon 
ami. 

Pittoni eft un des plus habi¬ 
les Peintres de notre fiecle ; fes 
Tableaux d’Hiftoire, qu’on voit 
en Italie, en Angleterre & en Al¬ 
lemagne , en font de fûrs ga- 
rans. 
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Jcan-Baptijîe Groni. 

* 1$. Diane au retour de la Chatte,’ 
accompagnée de les Nymphes, Adéon 
dans l'éloignement, pourfuivi par les 
Chiens; Tableau peint fur toile, de 
trente pouces de haut, fur quarante 
de large. 

Groni a fait plufieurs beaux 
ouvrages en Saxe dans différons 
Palais ; il a peint auffi des Théâtres 
cjui lui ont fait honneur. Il étoic 
Peintre de la Cour , ÔC cft mort à 
Drcfde en 1748, 

Silvejlre Manaigo . 

* 24. La Vierge tenant l'Enfant Jefus 
entre fes bras ; Figures à mi-corps ; 
Tableau peint fur toile , de vingt- 
ttx pouces de haut, fur vingt de large. 

Ce Peintre naquit dans l’Etat 
de Venife; il eft mort en 1750, 
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Jean - Baptijle Tiepolo. 

j, j. Le Triomphe de Flore , peint fut 
toile , de vingt-fept pouces de haut, 
fur trente-fix de large : cette compofi- 
tion eft piquance, elle eft riche &c in- 
téreflante j la touche en eft ferme, & 
l’effet agréable. 

Tiepolo eft Difciple de Laça- 
rini • mais il n’a pas fuivi la ma¬ 
niéré de l'on Maître ÿ s en étant 
fait une toute particulière. Quoi¬ 
qu’il ait aimé les compofitions bi- 
fares , il a peint dans des Eglifes 
plulieurs plafonds • il a grave 
quelques Eftampes à Peau forte 
avec beaucoup d’efprit Sc d’intel- 
liçence. 

O 

Jean-Baptijle Piva de Bellunes. 

Z 6. La Vierge , l’Enfant Jefus, S. Jo- 
feph & S. Jean, accompagnés de trois 
Religieux ; Tableau peint fur toile , 
de dix-huit pouces de haut, fur vingt- 
fept de large. 

Piva 
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/ ® été Difciple de Tiepo- 

Lo ; il étoic né avec des talens fu- 
peneurs. Dans le nombre des Ta¬ 
bleaux de mérite qu’il a produits, 
on peut citer celui-ci. Ce Peintre 
elt mort fort jeune. 

Pia^etta. 

? * 7 * Deux Bufteç de jeunes Garçons : 
Tableaux de fantaifie , peints fur toi- 
le> chacun de dix - huit pouces de 
haut, fur quinze de large. 

M. Angeli. ( Jofeph ) 

28. Un Soldat Hongrois, la main ap- 
puiee fur le pommeau de fon épée , 
regardant battre la Caiffe à un jeune 
Garçon ; ces deux Figures font à mi- 
corps. Ce Tableau eft peint fur toile , 
de trente pouces de haut , fur vingt- 

quatre de large \ l’effet en eft piquant, 
les caraéteres ont de l’expreftion. Ce 
Maître fait beaucoup d’honneur à 
Pia^eta , dont il eft Difciple. Il jouit 
a préfent de fa réputation à Venife. 

B 


■ 
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M. Fonte Baffe. ( Francefco ) 

1C). Un Satyre étonné d’avoir trouvé un 
Païfan qui foufïle le froid & le chaud •» 
fujet de la Fable. Cette compofition 
eft enrichie de fept Figures ; le fond 
du Tableau repréfente une Cham¬ 
bre : il eft peint fur toile , de trente- 
trois pouces de haut, fur vingt-fept de 
large. 

La maniéré , la touche , & le 
coloris de ce Tableau , tiennent 
fi fort de celles de Théodore , que 
l’on peut préfumer que Fonte Baf¬ 
fe eft: fon Difciplc. 

M. Rotari. ( Pierre ) 

30. Une Pèlerine, lifant une Lettre qui 
femble lui faire plaifir, par la joie 
que lePeintre a répandue fur fon vifa- 
ge ; cette Figure à mi-corps eft peinte 
fur toile, de ving-trois pouces de 
haut, fur dix-huit de large. 

Rotari , fut Eleve d'Antoine 
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BciLeJira : on prétend qu’il fe for¬ 
tifia chez Trevifani & fe perfec¬ 
tionna dans 1 Ecole de Solimene ÿ 
cependant fa maniéré & fon co¬ 
lons ne tiennent d’aucuns de ces 
Maîtres. Il fait bien le portrait, 
& les reflèmblances font heureu- 
es , fcs tetes ont du caraétere. 
On voit à Drefde,daris la Gallerie 
•Roïale, une Nativité de Notre Sei- 
Seur , dans laquelle, à l’imitation 
, Cortège } tous les objets font 
éclairés de la lumière qui fort de 
1 Enfant Jefus. Les deux Tableaux 
d’Autels de la nouvelle Eoîile, 
dont un repréfente Saint Ignace * 
& 1 autie la mort de Saint Xavier, 
font aufîi de fa main. Il eft né à 
Veronne en 1708 , où fes ta- 
Jcns lui ont acquis la qualité de 
Comte. 


M. Beüoto ( Bernard) furnommé 
Canaletto. 

*i 1 -Pirna & la ForterelTe de Sonnenftin, 

Bij 
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vue du côté de la Riviere de l’Elbe ; 
Tableau peint fur toile , de dix-huit 

f iouces de haut, fur trente - un de 
arge. 

Belloto, neveu à'Antonio Ca - 
nalle , eft très connu pour avoir 
peint avec fuccès des vues de Ve- 
nife Se d’autres Villes d’Italie. II 
a fait plufieurs voïages en Alle¬ 
magne. Il a peint à Drefde les 
principales vues de la Ville & des 
environs. Sa touche eft aifée , fes 
Tableaux font beaucoup d’effet. 
Il a gravé plufieurs Eftampes, d’u¬ 
ne maniéré libre &: agréable. 

M. Lunghi , ( Pierre ) 

5 z. Une Dame aflife, auprès d’elle on 
voit un Cavalier qui femble lui dire 
des chofes intéreffantes ; fur, un Plan 
plus éloigné, on voit deux Filles qui 
travaillent à la Tapilferie. Le Tableau 
repréfente une Chambre ; il eft peint 
fur toile, de vingt-un pouces de haut, 
fur dix-fept de large. 
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Lunghi a étudié chez Jcfepk 
C re fpi j & chez Antoine Balejlra ; 
mais au lieu de peindre l’Hiftoire 
comme Tes Maîtres, il a préféré 
la repréfentation des fujets ga- 
lans. Wagner a publié à Venife 
plufieurs Eftampes qu’il a gravées 
dans ce genre. 

M. Nogari. ( Jofeph ) 

}}• Le Bufte d’une Fille, tenant dans fes 
mains des Fruits & des Raifins j Ta¬ 
bleau peint fur toile, de vingt-qua¬ 
tre pouces de haut, fur dix-huit de 
large. 

Nogari eft Difciple à'Antoine 
Balejlra , il s’eft diftingué dans 
les Tableaux d’Hiftoire , mais plus 
encore dans la repréfentation des 
demies figures. Sa maniéré eft 
agréable , fa touche fort legere , 
fon pinceau moelleux. 
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JH. Na^ari ( Barthelemi ) 
de Ber game. 

34. Le Bufte d’un jeune Pontife Juif, 
peine fur une toile , de vingt - un 
pouces de haut, fur feize de large. 

Na^ari eft Difciple de Victor 
Ghijlandi , & d’Angelo Trevijani ; 
fa touche eft très fpirituelle , fes 
têtes font d’un beau caractère. Il 
a exécuté le plus fouvent des Buf- 
tes de fantailie, ou d’après natu¬ 
re ; mais fi vigoureux de couleur , 
qu’on croiroit qu’il eût étudié 
Rembrandt. Il fait très bien au 
paftel , 6 c fes ouvrages font très 
oftimés à Venife , où il vit à pré¬ 
lent. 

M. Zimarolli. 

3 5 . Un Païfage , avec des Figures ; Ta¬ 
bleau peint fur toile, de onze pouces 
de haut, fur dix huit de large. 

Ce Maître eft né à Venife , ou 
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il éprouve le malheur d’avoir per¬ 
du la vue. 

M. Bclla Vita. ( Innocenta ) 

* )6.\Jn Tableau d’Architecture, repré- 
fentant un ancien Temple à demi rui¬ 
né, enrichi de Figures, par Zuca- 
relli ; Tableau peint fur toile , de 
vingt-cinq pouces de haut, fur trente- 
un de large. 

Vita s’efl: diftingué à peindre 
des Théâtres ; Tes Tableaux de 
Chevalets font très eftimablcs. 

Paul Annefé. 

37. Vue de la Porte Portofe ; Tableau 
peint fur toile , de dix - huit pouces 
de haut, fur trente-fix de large. 


ECOLES NAPOLITAINE 

et Génoise. 

François Solimene , dit l'Abbé 
Ciccio , 

38. _A.poli.on courant après Daphné; 
elle eft repréfentée dans le moment 
qu’elle commence à être transformée 
en Laurier j fur le devant du Tableau 
on voit le Fleuve Penée, tk proche 
de lui deux Naïades. Ce Tableau eft 
peint fur toile, de vingt-neuf pouces 
de haut, fur vingt-quatre de large : il 
eft digne des plus grands Amateurs. 

Solimene 3 que les talens fupé- 
rieurs ont diftingué , a étudié Luc 
Jordans . Il naquit à Naples en 
Tannée 1659 , ôc eft mort en 
J 747- 

M. Demura ( François ) furnom- 
mé Francejchiello. 

3p. Un Sujet emblématique fur la Pein¬ 
turé ; Tableau peint fur toile, de dix- 
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fept pouces de haut 3 fur vingt-quatre 
de large. 

Demura a été Difciple de So~ 
limene ; le Roi de Sardaigne l’a 
fait venir à Turin; on allure qu’il 
y a exécuté des Plafonds & des 
Tableaux avec applaudiflement. 
Après y avoir pallé plulîeurs an¬ 
nées, il eft retourné à Naples, où 
dl travaille encore. 

Alejlo di Marchis. 

40. Un Païfage, dans lequel on volt 
une Riviere & des Hommes qui fe 
baignent, peint fur toile , de treize 
pouces de haut, fur quinze de large. 

Jean - Baptijle Gauli , furnommé 
le Bachiche. 

41. Une Sainte Famille, accompagnée 
d’Anges , & d’un Saint ; Tableau 
peint fur toile, de dix - huit pouces 
de haut, fur douze de large. 

Guuli naquit à Genes en l’an- 

Bv 
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née 1 6 5 8 , il a étudié chez le Bour- 
gourone , ÔC s’eft perfectionné chez 
Je Cavalier Bernin ; fes Tableaux 
ont beaucoup de mérite , & font 
fort recherchés. Il eft mort à Ro¬ 
me en 1709. 
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Louis Bakhuifen. 

* 42. U ne Mer calme, fur laquelle 
on voit plufieurs Vaiflèaux , enrichis 
de Figures ; Tableau peint fur toile , 
de dix-huit pouces de haut, fur vingt* 
un de large. 

Bakhuifen naquit à Embden 
en 1631 , il fut Difciple d ’Albert 
van Bverdingen. Il eft mort en 
3709. Voïez fa vie dans celle des 
Peintres Flamands, ôcc. deM.J. 
B. Defcamps. 
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Gérard. Lairejjé. 

43 * Un Tableau d’Hiftoire, peint fur 
toile , de dix-neuf pouces de haut 3 
fur vingt de large. 

Ce Peintre naquit à Liege en 
1640 , il eft mort à Amfterdam en 
1711. Sa vie eft écrite dans plu¬ 
sieurs ouvrages. 

Eylon Vander Necr. 

44. Un très joli Païfage, riche de com- 
pofition, où l’on voit une Femme 8 c 
des Vaches dans un Marris; Tableau 
peint fur cuivre, de neuf pouces de 
haut, fur douze de large. 

Vander Neer , Difciplede Jac¬ 
ques Vanloo , Peintre Flamand , 
a peint l’Hiftoire , le Portrait, 8e 
le Païfage , qu’il enrichiftoit de 
figures, 8e quelquefois d’animaux; 
fa manière eft très finie , 8e n’a 
cependant point de fécherefle ; 
fes différons talens lui acquirent 
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l’eftime du Comte de Doua qui Ce 
l’attacha.' Après avoir demeuré 
plufieurs années en France , il elt 
revenu dans fa Patrie, où il s’effc 
établi, &: s’y cft marié trois fois. 
Il naquit à Amfterdam en l’année 
1643,6 c mourut en 1703. 

Jean-Pierre Gillemans. 

45. Un Tableau peint fur toile, repré- 
fentant des Fruits : il porte vingt-deux 

f iouces de haut, fur trente-quatre de 
arge. 

Gillemans naquit à Anvers en 
l’année 1643 ; fes talens lui ont 
acquis une grande réputation. Les 
fleurs tk. les fruits qu’on voit dans 
les Tableaux de Maes , Eykens , 
de Rore , Risbrack , &; autres Pein¬ 
tres fcs contemporains, font pres¬ 
que tous de fa main. Il a travaillé 
à Anvers jufqu’en 17 1 3 » qu’il par¬ 
tit pour s’établir à Amfterdam , 
où un brouillard épais fut caufe 
qu’il fe noïa dans un canal > la 
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première année de Ion établifîè* 
ment. 


Jean ÎVeeninx. 

* 4 *>‘ Un Lievre, des Perdrix, & des 
Fleurs, dans un Païfage : peint fur 
toile, de trente-fix pouces de haut, 
fur trente de large. 

Jean Weeninx , fîîs de Jean- 
Baptifte , naquit à Amfterdam en 
l’année 1644 ; il a excellé dans le 
genre des animaux , 8 c a fuivi la 
maniéré de fon pere ; fon pinceau 
eft fondu , fa touche eft ftivante, 
& fon coloris agréable. Il a peint 
dans les deux chambres de Beuf- 
berg des morceaux qui méritent 
feuls d’éternifer fa mémoire. Il eft 
mort en 1719. 

Jean Glauher. 

47. Un Paifage, avec Figures, repré- 
fentanr le repos de Diane au retour 
de la C halle. Cette Déelfe eft accom¬ 
pagnée de fes Nymphes } Tableau 


TABLEAUX, 
peint fur toile , de vingt-trois pouce» 
de haut, fur vingt-neuf de large. 

Glauber , Allemand d’origine , 
naquit à Utrecht en l’année i 646. 
Il a étudié fous Nicolas Berghem , 
& s’eft livré au Païfage ; il a voïa- 
o-é en France , en Italie, en Al- 
femagne , & en Danemarck. Il 
s’établit à Amfterdam, où il mou¬ 
rut en 1726. 

Jean Van Hucletiburg. 

48. Un Tableau, repréfentant un Com¬ 
bat proche d’un Village : peint fur 
toile, de vingt pouces de haut, fur 
vingt-trois de large. 

HuBenburg a été Difciple de 
Jean JVick , & de François Van- 
dermeulen. Il n’a pas fuivi la ma¬ 
niéré de ce dernier; mais il a vou¬ 
lu imiter celle de Wauvremens , 
dont il a beaucoup approché. En 
1708 , le Prince Eugene l’emploïa 
à repréfenter Tes Batailles, 8c le 


Ecole des Pâïs-Bas. 39 
combla de bienfaits- On voit un 
grand nombre d’Eftampes gravées 
d apres fes Tableaux & fes De£- 
leins. Il naquit à Harlem en ] an¬ 
née 1646, &c mourut à Amfter- 
dam en 1730. 

Jean Voorhout. 

49 - Le Sacrifice de Manoah; Tableau 
peint fur toile, de vingt-deux pouces 
de haut, fur dix-fept de large. 

Voorhout , naquit aux environs 
d Amfterdam en Tannée 1647. II 
a étudié fous Conjlantin Verhout , 
Jean Van Noort &c Jurien Oveus , 
Sa maniéré tient beaucoup de TE- 
cole d Italie. Il eft mort à Amfter- 
dam en 1749. 

Gérard Hoet . 

50. Les Nymphes de Diane au Bain ; 
Tableau d’une riche compofition , & 
très agréable , peint fur roile , de 
vingt pouces de haut, fur vingt-trois 
de large. 
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Gérard. Hoet, le premier de ce 
nom qui Toit connu dans l’Ecole 
des Païs-Bas, naquit à Bommel en 
1648 ; il fut Difciple de Wznnaar 
Van Ryfen , ôc non pas de Cor¬ 
neille Poelemburg , ainlî que beau¬ 
coup d’Amateurs l’ont prétendu. 
Il a peint en grand des Tableaux 
d’Hiftoire : les Eftampes des cinq 
Livres de Moïfe , 8c le Titre du 
Nouveau Teftament de la Bible 
de Vander Marck font gravées 
d’après fes defleins. Il a demeuré 
quelque tems à Paris, où il a peint 
plufieurs Tableaux ; il a aufîî gra¬ 
vé plufieurs Eftampes d’après P ran¬ 
ci! que Milles II a demeuré à 
Utrecht 6c à la Haye , où il eft 
mort en 1733* 

Il a eu deux fils , l’aîné s’appcl- 
loit Hendrik Jacob s qui a peint 
des conventions , des fleurs 8c 
des fruits dans le goût de Van- 
Huyfem. II eft mort en l’année 
1733 , âgé de quarante ans. 

Le cadet Gérard Hoet , Eleve 



Ecole des Païs-Bas. 4 1 
de fon pere , a peint dans fa jeu¬ 
net plusieurs portraits , & s’eft 
adonné à peindre des carrofles ÿ 
niais aiant beaucoup de goût pour 
connoître les Tableaux des diffe- 
fens Maîtres , il s’eft occupé de 
ce commerce. Il eft à préfent à la 
Haye , très confideré des Ama-* 
teurs. 

Pierre Vanbloemen , fùrnommé 
Standart. 

51. Des Figures Sc des Animaux datis 
unPaïfage; Tableau peint fur toile* 
de dix-fept pouces de haut > fur dix- 
neuf de large. 

Standart , frere à'Ori^onti , a 
demeuré avec lui plufieurs années 
a Rome. Il peignoir des animaux, 
des foires 8 c des marchés de Paï- 
fans ; il eft revenu dans fa Patrie „ 
où il eft mort en l’année 1719 4 
âgé de 70 ans. 
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De Nijs. 

5 i. Un Tableau peint fur toile, repré- 
fentantdeux Perdrix & des Fruits. Il 
porte vingt-deux pouces de haut, fur 
dix-huit de large. 

De Nijs naquit à Amfterdam, 
&.fut Difciple d cEvert FanAelJl: 
Sa touche eft grallè , & fou colo¬ 
ris vigoureux. 

Jean - François Van - Bloemen , 
furnommé Ori^onti. 

j j. Un agréable Païfage , dans lequel 
on voit des coteaux enrichis défigurés; 
peint fur toile, de dix-huit pouces de 
haut, fur vingt-quatre de large. Ce 
Tableau efttrès clair , Sc d'un ton ar¬ 
gentin. 

J. F. Vdn-Bloemen naquit à An¬ 
vers en l’année 1656; on ignore 
le nom de fon Maître. Il s’eft éta¬ 
bli à Rome , où il fut furnommé 
Ori^onù , parcequ’il entendoit 
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fort bien à repréfenter les Hori- 
Tons ; fa maniéré, ainfi que fa tou¬ 
che , approche beaucoup de celle 
de Gajpre du Guet 3 furnommé 
Gajpre Poujjin , ce qui a fait croi¬ 
re qu’il en étoit Difciple. Il y a 
beaucoup de fes Ouvrages en An¬ 
gleterre. Il mourut à Rome en 
i 748 . 

Henri Carré. 

J4. Une Vendeufe de poiffons : Ta¬ 
bleau compofé de cinq Figures, peint 
fur toile , de vingt-quatre pouces de 
haut, fur dix-huit de large. Ce Ta¬ 
bleau , qui eft d’une grande finefte , 
8 c dont l’effet eft très bon , a été fini 
par Abraham Carré fon fécond fils. 

Henri Carré naquit à Amfter- 
dam en l’année 165(3. Ses parcns 
le deftinoient à l’Eglile ; mais foa 
inclination le portant au defïein s 
fa mere le mit, après la mort de 
fon mari, chez Jurien Jacobs , 8c 
Jacques Jordaens , qui l’éleverenc 
& liii enfeignerent l’art de la Pein- 
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ture ; fon naturel inconftant le 
fit quitter en 1671 le pinceau pour ' 
prendre les armes ; mais peu de 
tems après il revint à la Peinture. 
Il aimoit à repré fen ter des fujets 
de converfations , & a fait des 
Tableaux que l’on met en paral¬ 
lèle avec ceux de Gérard Dow . 
Pour fe difliper, il faifoit des Paï- 
fages qui ont beaucoup de méri¬ 
te. Il a eu quatre fils , dont plu- 
fîeurs ont fuivi fa maniéré. Il a 
demeuré à Amfberdam & à la 
Haye, où il eft mort en 17-21. 

Charles de Moor. 

55. Un Païfage dans lequel on voit une 
jeune fille endormie , & un homme 
qui la regarde par dellus des brouf- 
failles : Tableau peint fur bois , de 
cinq pouces de haut , fur fept de 
large. 

De Moor, a étudié chez Ge~ 
tard Dow , Abraham Venden Tem - 
pel, Mieris, ôc Scalken . Il a peint 


Ecole des Païs-Bas. 45 
les portraits du Prince Eugene, 
du Duc de Malborough , & du 
Comte de Zinzendorff pour la, 
Cour Impériale, qui lui donna la 
«qualité de Chevalier de l’Empire. 
Il étoit grand Peintre d’Hiftoire. 
I^es petits Tableaux font d’autant 
plus recherchés, qu’ils font rares, 
U a gravé plufieurs Eftampes en 
maniéré noire , entr’autres fon 
portrait. Il naquit à Leyde en 
l’année 16 5 6,8c mourut à la Haye 
en 1738, 

Nicolas Huyfman. 

5 G. Un Païfage avec des Figures ; Ta¬ 
bleau peint fur toile, de vingt-cinq 
pouces de haut , fur trente-lîx de 
large. 

Huyfman naquit à Malines en 
l’année 1656 ; il étoit favant 
dans le Païfage ; fa maniéré eft 
legere , fon coloris ne rellemble 
point à celui de l’Ecole Flamande, 
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Arnold Houbraken. 

ej. Diogene avec fa lanterne , fujettire 
des Fables de Phedre : Tableau peint 
fur toile de vingt pouces de haut, fur 
vingt-trois de large. 

Houbraken s’eft appliqué à 
faire des Portraits & des fujcts 
d’Hiftoire , mais en petit, fa ma¬ 
niéré eft très finie ÿ il s eft établi 
à Amfterdam, où il s’eft plus fait 
connoître par fes DefTeins , fes 
Eftampes , & fon Livre fur la vie 
des Peintres Flamands , cjue par 
fes Tableaux. Il naquit a Dor¬ 
drecht en l’année 1660 , & tra¬ 
vailla fous trois Maîtres , Guillau* 
me Dnllemburg , Jacob Lavecq , 
& Samuel Van Hoogjlraten, Il eft 
mort en 17151. 

Rachel Ruifch f 

58. Un Tableau de fleurs , peint fur 
toile , de vingt-fept pouces de haut * 
fur dix-neuf de large. 
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Rachel Ruifch s fille d’un Pro. 
feflèur de ce nom , naquit à Amf- 
terdam en 16(34 ; elle eut pour 
Maître , Guillaume Van Aeljl , 
très habile Peintre de Fleurs,qu’el- 
I e égala , & qu’on prétend même 
qu’elle furpafîa. En 1708, l’Elec.- 
teur Palatin réfidant à Duflel. 
dorff , 1’engagea à Ton fervice ; 
e he ne travailla que pour lui 
tant qu’il vécut. Elle époufa en 
à Amfterdam où elle eft 
morte en 1750, Jurian Pool 
Peintre de Portrait, 

Boudevyns & Bout. 

* j 9. Un Païfage avec Figures ; Tableau 
peint fur bois, de treize pouces & de¬ 
mi de haut, fur dix-huit & demi de 
large. 

Boudevyns né Sc établi à Bru. 
belles, a été un très bon Païfagif- 
te ; mais il ne traitoit pas bien la 
Figure. Il recouroit pour cette 
partie à Bouth , Peintre Hollan- 
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dois , avec lequel il éroit extre- 
ment lié d’amitié. Les Tableaux 
de ces deux Maîtres font efti- 
mables. 

Théodore Van-Péê. 

60. Une Boucherie ; Tableau peint fut 
toile,de trente-quatre pouces de haut, 
fur vingt-huit de large. 

Théodore Van Pée , fils de J lif¬ 
te ^ naquit à Amfterdam en 1669. 
Il aimoit les Tableaux des grands 
Maîtres , dont il a copié un grand 
nombre ; on en voit peu de fa 
composition. Il a demeuré à Maaf- 
fen, Harlem, 8c à la Haye, où il 
eft mort en 1748. Il avoit une 
fille nommé Henriette , qui pei¬ 
gnoir très bien en mignature ; elle 
époufii JVolters , Peintre en Por¬ 
traits , & mourut à Harlem en 
j 741 , âgé de 49 ans. 


JfaaÇ 
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Ifaac Moucheron. 

61. Un PaiTage mêlé d’Architeébure j 
Tableau peint fur toile, de dix pouces 
de haut, fur huit de large. 

Ifaac Moucheron , Difciple de 
fon pere Frédéric , a imité-fa ma¬ 
niéré , il a été à Rome pour fe 
perfectionner , & de retour dans 
fa Patrie , il a peint des TapilTe- 
fies &C d’autres ouvrages qui lui 
ont acquis de la réputation. Il 
naquit à Amfterdam en l’année 
1670 , & mourut en 1744. 

M. Tervejlen. ( Matthieu ) 

Vénus & des Amours; Tableau 
peint fur toile,de vingt-quatre pouces 
de haut, fur dix-huit de large. 

Tervejlen eft né à la Haye en 
1670, , il étudia chez Guillaume 
Doudyns , & Daniel Mytens. Le 
voïage qu’il fie à Berlin pour aller 

C 
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trouver Ton frere Auguftin , Pein¬ 
tre de la Cour , & en Italie , lui 
ont fait prendre une maniéré ÔC 
une couleur qui ne tient pas de 
l’Ecole Flamande. Tervefien a très 
bien traité les grands fujets, 6c les 
Tableaux de Chevalet. Il a beau¬ 
coup travaillé à la Haye , où il viç 
encore. 

Jean Van-Geel. 

63. Un Concert de mufique, peint fur 
toile, de dix-huit pouces de haut, fur 
feize de large. Ce Tableau eft bien 
touché & d’un bon ton de couleur 
l’effet en eft bien entendu. 

Van Geel , dont Houbnkcn 
fait mention dans fa vie des Pein¬ 
tres , eft Difciple de Met^u ; fes 
ouvrages font peu connus en Fran¬ 
ce. C’eft un des bons Peintres mo¬ 
dernes de la Hollande. 

Nolbert Van-Bloemen, 

64. La Nativité de Notre Seigneur j 
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Tableau peint fur toile, de dix-neuf 
pouces de haut, fur feize de large. 

Nolbert Van-Bloemen eft frère 
de Jean-François èc de Pierre ; if 
a fait un Voïage à Rome, mais 
d n’a pas augmenté fes talens. II 
naquit à Anvers en l’année 1672 } 
& mourut à Amfterdam en 1746. 

Nicolas Verkolje . 

6 $. Une jeune fille penchée au dehors 
d’une croifée , tenant de la main droi¬ 
te un chandelier, & de l'autre une 
lettre, derrière elle eft une femme 
qui la regarde ; Figures vues à mi- 
corps peintes fur bois, de douze pou¬ 
ces de haut, fur dix de large. Ce Ta¬ 
bleau a été gravé par Jean-Baptifte 
Michel. 

Nicolas Vîrkolje eft Fils & Dift 
ciple de Jean ; fon premier genre 
étoit le Portrait, mais il s’eft 
adonné à peindre des fujets de 
converfations , dans le goût de 
fon Pere. On voit dans plulicurs 

Cij 
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Villes de la Hollande, plufieurs 
o-rands Tableaux de fa main ; il a 
<rrave beaucoup d Eftampes, qtn 
f^mt très eftimécs. Il naquit à 
Delft, en l’année 1673, 6c mou¬ 
rut à Amfterdam en 1746. 

Jacques Je Roor. 

Cd. Un fujet emblématique ; Tableau 
peint fur toile, de dix pouces de haut, 
fur treize de large. 

De Roor a été Difciplc de Jean 
Van Opjlal , chez lequel il a copié 
des Tableaux de Rubens ôc de 
Vandick ; cnfuite il s’établit, &C 
copia Teniers avec tant d’intelli- 
o-ence , que les Marchands , qui 
fcs lui païoicnt bien , les faifoient 
palier pour Originaux : il fe fit 
une maniéré à lui, & travailla 
pour plufieurs Particuliers ; mais 
fa plus grande occupation étoit 
de vendre des Tableaux, dont il 
faifoit un très grand commerce. 
Il efl: mort à la Haye en 1747. 
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Gérard Jr^igmana. 

& 7 - Un jeune homme , vu à mi-corps 
tenant un verre & une bouteille , 011 
voit auprès de lui un violon. Ce Ta¬ 
bleau eft peint fur bois, de treize pou¬ 
ces de haut, fur dix de large. 

o 

lf '~igrnana naquit à Goreum en 
l’année 1673 ; on le croit Difci- 
ple de Guillaume Miens , dont il 
a man l ere * Il alla à Rome, 

& s’etant établi à Amfterdam , il 
mourut en 1741. 

Jean Uchterveld. 

68 . Une Femme qui acherte une Oie. 
Ce Tableau eft compofé de cinq Fi¬ 
gures , 8 c peint fur toile,de vingt-neuf 
pouces de haut , fur vingt-trois de 
large. 

Ce Peintre efl: peu connu en 
f ran,ce ; fa maniéré tient beau¬ 
coup de celle de Mequ , dont on 
I e croit Elève. J’ai vu de fes Ou- 

C iij 
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vrages en Hollande , ils y font ef- 
times, & cen’eft pas fans raifon. 

M. Michault. ( Thèobald ) 

6 ç). Un joli Païfage enrichi de Figures 
& d’Animaux, peint fur bois , de fix 
pouces de haut, fur fept de large. Ce 
Tableau eft du meilleur tems de ce 
Maître. 

y o. Un autre Paifage faifant le pendant 
du précédent , mais différemment 
bordé. Ils feront vendus féparément. 

Michault, néàTournaienl’an¬ 
née 1676 , a été Eleve de Guillau¬ 
me Sckellinks ; Tes Tableaux font 
d’une couleur agréable , ôc tou¬ 
chés avec beaucoup d’intelligen¬ 
ce ; ils font dans le goût de Bouth. 
Après avoir demeuré près de cin¬ 
quante ans a Bruxelles, il eft pre- 
jfentement à Anvers. 

M, Knyper. 

71. Un Mathématicien dans fon Ca¬ 
binet', Tableau peint fur bois, de 
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quinze pouces de haut, fur douze de 
large. 

Ce Peintre eft a&uellement vi¬ 
vant à Ja Haie. 

Jofeph Vervoort. 

7 * j Un Paifage & Figures, peint fur toi- 
le, de dix-huit pouces de haut, fur 
huit de large. 

Vervoort eft né à Anvers, le 19 
Septembre 1 d 7 <? ; il eft Difciple 
de F terre Reisbrach. 

Thomas Vander Wilt. 

7 }• Appelles qui peint Campafpe Maî- 
trelfe d’Alexandre. Ce Tableau eft 
fur toile, de vingt-un pouces de haut,, 
fur quinze de large. 

Vander Wilt a peint des Por¬ 
traits & des Tableaux de Cheva¬ 
let ; il a demeuré à Delft, & eft 
tnort dans la Ville de fa nailîànce. 
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Mademoifelle Haverman. 

74. Un Tableau repréfentant des Fleurs, 
peint Air toile , de vingt-fept pouces, 
de haut, Air dix-neuf de large. 

Mademoifelle Haverman , Fille 
d’un Maître d’Ecole , naquit à 
Amfterdam; elle trouva moïen 
d’engager Hanhuyfum a fe faire 
un pïaifir de l’inftruire. On pré¬ 
tend quelle a imité fa maniéré, 
au point de lui donner de la ja- 
loulie. Ils fe féparerent ; elle vint 
à Paris , & y époufa M. Mondo- 
tegui. Elle fut admifè au rang des 
Membres de l’Académie Roïale 
de Peinture , fur un Tableau de 
fon Maître, qu’elle préfenta pour 
être d’elle ; ce qui, aïant été fu , 
lui caufa la difgrace de la Compa¬ 
gnie. 

Conrad Roepel. 

7 5. Des Fruits & Bas-reliefs, peints fur 
toile, de trente-deux pouces de haut, 
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fur vingt fept de large. C’eft un Ta- 
ea [ l ca pital de ce Maître, tant par la 
touche & la fineffè du pinceau , que 
par la richefle de la compofition. 

Roepel a eu pour Maître Conf- 
tnntin Netfchcr , chez lequel il a 
appris à faire des Portraits; mais 
Ion génie étant plus porté à pein¬ 
dre des Fleurs & des Fruits, il 
s appliqua à deflïner d’après natu- 
* e ^ ans le Jardin de fon Pere , de 
devint en peu de temps très habile 
en co genre. On voit régner dans 
les Tableaux une fraîcheur admi¬ 
rable ; fa touche eft légère, de fon 
coloris agréable : c’eft un des pre¬ 
miers Peintres en ce genre. Il na¬ 
quit .à la Haye , en l’année 167 8 , 
& mourut en 1748. 

M. Van-Limborck.{Henri) 

76 . La Vierge, l’Enfant Jefus, S. Jean ’ 
Sainte Elifabeth & S. Jofeph. Le fond 
du Tableau eft un Païfage , peint fur 
bois, de vingt-cinq pouces de haut, 
fur vingt de large. 

C'y 
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Limborck fut Eleve du Cheva¬ 
lier Vander- Werfft , & a fuivi fi 
parfaitement fa maniéré , que plu¬ 
sieurs de fes tableaux pafîènt pour 
être de fon Maître ; le tableau 
qu’on préfente ici eft de fon meil¬ 
leur tems. Ce Peintre eft ne a la- 
Haye en 1680, où il vit encore. 

Philippe Van-Dyk. 

77. Dalila faifant ligne à une femme de 
ne point parler , dans la crainte d e- 
vedler Samfon qui dort fur fes ge- 
noux ; Tableau peint fur bois , de 
dix-huit pouces de haut, fur quinze 
de large- 

Philippe Van-Dyk naquit k 
Amfterdam en l’annee 1680. Il 
fut Difciple & Arnold Boonen \ 
fon pinceau eft doux , moëleux , 
& fa maniéré très finie ; il faifoic 
très bien le portrait ; fon carac¬ 
tère enjoué , & fes bonnes mœurs 
l’on fait aimer de toutes les per- 
fonnes de condition en Hollande, 
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& de plufîeurs Princes d’Allema¬ 
gne. Il a demeuré à Midelbourg 
& à la Haye 3 où il eft; mort en 

Charles Van-Falens. 

78 . Le Départ pour la Chaflè à l’Oi- 
ieau : Tableau peint fur toile, de 
dix-neuf pouces de haut, fur vingt- 
quatre de large. 

VanFalens , fils d’un Capitai¬ 
ne de Ville à Anvers, fut Dil'ci- 
ple de François Franck. En l’an¬ 
née 1703 il vint à Paris, èc prit 
un logement chez Vandine , Pein¬ 
tre Hollandois , avec lequel il de¬ 
meura plufieurs années. Son amour 
pour les Ouvrages de Philippe 
JViauvremens lui fit embrafler ce 
genre dans lequel il a réuffi. Le 
6 Mars 1714 il fut reçu à l’Aca¬ 
démie de Saint Luc, fous condi¬ 
tion qu’il feroit un Tableau , qu’il 
donna en 1719 : il repréfente une 
Chaflè à l’Oifeau, dont la com- 

C vj 
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pofition ingénieufe eft ornée d’Ar¬ 
chitectures : ce Chef-d’œuvre que 
l’on conferve dans la Salle d’af- 
femblée , eft regardé comme un 
des plus favans qu’il ait faits. 11 a 
enfeigné dans l’Académie dès la 
première année de fa réception 
en qualité d’Adjoint , jufqu’en 
1719 qu’il fut fait Profefleur. Vers 
l’an 1714 , il fut reçu à l’Acadé¬ 
mie Royale. Il naquit à Anvers 
en l’année 168 2, & mourut à Pa¬ 
ris en 1733. 

Jean-François Fan-Breda. 

79. La vue d’un grand Chemin , dans 
une Plaine où l’on voit plufieurs Cha¬ 
riots, des Cavaliers, & d’autres per- 
fonnes : peint fur bois , de huit pou¬ 
ces de haut, fur onze de large. La 
compofition de ce Tableau eft fort 
riche ; il eft peint dans la maniéré de' 
Breughel de Velours, dont on fait 
que Breda étoit grand imitateur. 

Jean-François Fan Breda } fis 
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& Difciple A! Alexandre , &c petit- 
, s de Jean-Pierre , furnommé le 
vieux Breda 3 naquit à Anvers le 
3 J Mars 1683 : il peignoit très 
bien de petits fujets ornés de paï- 
Eigcs, dans la maniéré de Jean 
Breughel furnommé de Velours. II 
a fait des Tableaux qui paflent 
pour être de ce Maître. Il a peint 
aulîi, dans le goût de Philippe 
IV,mvremens . Il eft mort à Anvers 
en 1751. 

M. Horemans , lePere. 

80. Des Perfonnes de Sexes difiTérenSj 
faifant la Collation dans un Jardin : 
Tableau peint fur toile, de vingt- 
cinq pouces de haut, fur trente-deux 
de large. La compofition eft très riche. 

Horemans , cft très laborieux, 
il a fait beaucoup de Tableaux , 
& qui ne font pas fans mérite par 
l’agrément de leurs comportions. 

Il cft né à Anvers en l’année 1685, 
où il vit à préfent. 
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M. Vctn-Gool. ( Jean ) 

81. Des Chiens & autres Animaux dans 
un Païfage : peint fur bois, de neuf 
pouces de haut, fur quatorze de lar¬ 
ge. Ce Tableau, dont la compofition 
eft agréable, eft d'une touche ferme. 

Van Gool eft né à la Haye en 
l’année 1685. II a eu pour Maître 
Simon Vande- Does , & a étudié 
la maniéré de Paul Potter. Il a 
donné au Public en 175 0 Se 1 75 1 
la Vie des Peintres Flamans mo¬ 
dernes. Il vit à la Haye. 

Vander Moelen. 

81. Un Tableau, repréfentant du Gi- 
bier, peint fur toile, de vingt-un 

f >ouces de haut, fur vingt - fept de 
arge. 

Moelen & demeuré plufieürs an¬ 
nées à Rome , où il a peint ce Ta¬ 
bleau. 
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Quinckard. ( Jean-Maurice ) 

Le Fils de ce Peintre aflls, tenant 
de la main gauche un Porte-Feuille , 
& de la droite un Deflein , qu’il fait! 
Voir a ion Broieür de couleurs. Le 
Portrait de Maurice Quinckard eftfut 
un chevalet; les Figures font grandes 
comme nature s & vues jufqu’aux ge¬ 
noux : elles font peintes fur toile, de 
vingt-huit pouces de haut, fur trénte- 
«x de large. 

Quinckard , fils d’un Peintre de 
Portraits établi à Cleves, naquit 
à Rées en 1688. Deftiné à la Lit¬ 
térature , dans laquelle il avoir fait 
de grands progrès à 1 âge de vingt- 
deux ans , il prit Je parti de fui- 
vre la Peinture. Son pere fut fon 

premier Maître ; enfuîte il alla à 
Amfterdam, & étudia chez Ar¬ 
nold BoonenChrijlophe Lubinet- 
sky.&c Nicolas Verholje. Il a beau¬ 
coup de talent pour le Portrait, 
& il jouit d’une grande confidé- 
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ration à Amfterdam, où il s’cft 
établi. MM. Houbraken Sk. Tanjè , 
habiles Artiftes , ont gravé beau¬ 
coup de Portraits d’après Tes Ta¬ 
bleaux. 

Dirch Dalens , le Fils. 

84. Un Païfage , dans lequel on voit un 
Berger gardant des Moutons } peint 
fur toile, de treize pouces de haut, 
fur dix de large. Ce Tableau rappelle 
la maniéré de Vandeveld. 

Dalens naquit à Amfterdam 
en l’année 1688 : il eft fils d’un 
habile Païfagifte du même nom , 
èc mourut en 1753. 

De Buis. 

* 85. Deux Tableaux, repréfentant des 
Guirlandes de Fleurs, dans le milieu 
defquels on voit des VaifTeaux en 
Mer. Ces Tableaux ont chacun vingt- 
neuf pouces de haut, fur trente-lix de 
large. 
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Van-Mieris. ( François ) 

"d. Un Homme vu à mi-corps, tenant 
une Crucke ; on voit auprès de lui un 
morceau de Jambon fur une alîîette , 
pofée fur une table. Ce Tableau elfe 
peint fur bois, de fix pouces de haut, 
fur cinq de large. 

François Van Miens , petit-fils 
de François 3 & fils de Guillaume , 
eft né à Leyde en l’année 1689. Il 
fuit la maniéré de fies Peres ; il eft 
lavant &: très verfé dans les Belles- 
Lettres; il demeure à Leyde. 

Le Chevalier Jean Van-Nikkeln. 

87. Un Païfàge , orné de Figures & 
d’Animaux , peint fur toile, de vingt- 
quatre pouces de haut, fur vingt-huit 
de large. 

Nikkeln , natif d’Harlem, a re¬ 
çu les premiers élémens du Defi- 
fiein chez Ton pere; Ton propre gé¬ 
nie l’a formé dans la Peinture , il 
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a étudié d’après nature, 6c s’eft 
fait une maniéré dans le goût de 
JCam du Jardin. L’Ele&cur Pala¬ 
tin l’attacha à fon fervice * 6c le 
fit Ton premier Peintre. Après la 
mort de ce Prince il fut appelléà 
la Cour de Caflèl, où il eft mort» 

Adrien Vander Burg. 

88 . Une Fille à mi-corps, tenant une^ 
Montre * peinte fur bois, de fix pou¬ 
ces de haut, fur cinq de large. 

Vander Burg , naquit à Dor¬ 
drecht en l’année 1693 ; il fut Dif- 
ciple de Arnold Houbraken , il n’a 
pourtant pas fuivi fa maniéré. Son 
pinceau eft léger, fes teintes font 
moeleufes, ôcYes caraéteres de Tê- 
tes fort agréables ; il rendoit fort 
bien les Etoffes. Il eft mort en 
l’année 1733. 

M. Dubourg. ( Louis-Fabricius ) 
8 ?. L’Union des Quatre Saifons : peint 
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fur bois , de onze pouces de haut, fur 
fept de large. Ce Tableau eft agréa* 
ble ; il tient plus de la maniéré Fran¬ 
çoise que de celle de Hollande. 

Dubourg , fils d'un François ré¬ 
fugié j naquit à Amfterdam crï 
1693 ; il a été Eleve de Jean Lay - 
re Jj e y & de Jacques Huyfum : 
deftiné pour le Commerce , il ap¬ 
prit le Deftèin & la Peinture pour 
ion amufement; mais il eft deve¬ 
nu un bon Deifinateur. Cepen¬ 
dant il eft redevable d’une partie 
de Tes talens à l’amitié de Bernard 
Picarty qui a beaucoup gravé d’a¬ 
près les dcftèins. Dubourg a fait 
plufieurs Plafonds très eftimés. Il 
eft actuellement Marguillier de 
l’Egide d’Amftel. 

Jacob de Wit. 

JO. Les Génies des Arts repréfentés paf 
deux Enfans, un defquels, eft aflïs 
& vu de face, fait des bouteilles de 
Savon j différens attributs enrichif- 
fent cette compofition : le fond repré- 
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fente un Païfage. Ce Tableau eft peint 

fur bois ; fa hauteur eft de quatorze 

pouces, ôc fa largeur de dix. 

Jacob de IVit naquit à Amster¬ 
dam en 1695. Apres avoir étudié 
chez Vanj'piers , il pafïa dans l’E¬ 
cole de Jacques Van liai à An¬ 
vers : il étudia les Ouvrages de 
Rubens & & Antoine Van Dick , 
&; revint dans fa Patrie, oh il com¬ 
mença par faire des Portraits ; 
mais bientôt il embraffa l’Hiftoi- 
re. En 17 30, il s’attacha à l’imita¬ 
tion des Bas-reliefs de bronze, de 
marbre £c de ftuc „ ce qu’il exécu¬ 
ta avec une lî grande vérité que 
les plus éclairés y font trompés. 
Ses defïèins aux trois craïons,ail 
paftel, à la plume, préfentent un 
effet piquant & d’autant plus a- 
gréable , qu’ils font faits avec 
beaucoup de facilité. Ses grands 
Ouvrages ne font pas faits avec 
moins d’intelligence. La Ville 
d’Amfterdam eft ornée de plu- 
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Eeurs Plafonds dont il cft l’Au- 
teur , ainli que d’un très grand 
Tableau placé dans l’Hôtel de 
Ville. Il cft mort à Amfterdam en 
l’anrçée 1754. 

M. Xavery, 

S> 1. Une Dame, qui joue de la Guitare j 
eft accompagnée de la Flutce Traver- 
fiere par un Homme habillé en Sca- 
ramouche -, dans le nombre des per- 
fonnages qui les environnent, on voit 
un Nègre , portant une fous-coupe 
garnie de verres : la Scene eft placée 
dans un Jardin. Tableau peint fur 
toile , de vingt-cinq pouces de haut, 
fur vingt-trois de large : cette compo-, 
f tion eft très agréable, & le coloris 
tient de l’Ecole Vénitienne, 

Xavery , fils d’un Sculpteur, a 
demeuré plufieurs années à l a 
Haye, dont il eft parti il y a deux 
ans. Il a peint des Converfations, 
des Fleurs Sc des Bas-reliefs dans 
le goût de de IVit, Il eft né à An¬ 
vers aux environs de l’année 1 69 7: 
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il eftà préfent dans une Ville do 
la Hollande. 

Corneille Troojl. 

* <)2. Une jeune Perfonne, vue à mi- 
corps , & qui defline ; Tableau peint 
fur toile. 

Troojl , fut Difciple & Arnold 
Boonen ; il peignoir très bien à 
[‘huile, à la détrempe, & avoit 
un beau craïon. Ses compofitions 
font très agréables , fa touche ell: 
fpirituelle j on peut le regarder 
comme le JP^utau de la Hollan¬ 
de. Il naquit à Amfterdam en. 
1697 t & il y mourut en 1750. 

M. De Mont. ( Louis ) 

9j. Une Vendeufe de Choux : Figure 
vue à mi-corps, peinte fur bois, de 
quinze pouces de haut, fur douze de 
large. 

J)emoni a étudié fous Fan-Kejfel 
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8 c Philippe J r a?idyck: il na- 
quic a Breda en 1 698 , & s’eftéta, 
- a Leyde , où il vie à préfent» 

■M. Sandcrs , ( Gérard) 

* 9 4. Stratonice : Tableau peint fur 
toile, de trente pouces de haut., fur 
vingt-trois de large. 

Sanders , d’une Famille ori?i- 
«aire de Wcfcl, eft né à Roter- 
dam en i 7 oz : il eft Difciple de 
lobie van Nimegen de Duflel- 
dorp; & c’eft dans cette Ville 
qu’il s’eft formé, avec le fecours 
de la riche Collection de la Gal¬ 
ène Palatine, 

M. Van-Nimegen. ( Denis ) 

95. Une Nymphe dans le Bain : Ta¬ 
bleau peint fur toile, de vingt-quatre 

pouces de haut, fur dix - huit de 
large. 

Nimegen , a eu pour Maître fon 


• j t Tableaux. 
y>ere Elic ; il eft né à Roterdani 
en 1705, où il exerce la Pein¬ 
ture. 

M. Geeraerts. ( Jofeph-Martin ) 

5)6. Hercule & Omphale, accompagnés 
de l’Amour : Tableau peint fur toile, 
de vingt-fix pouces de haut, fur vingt- 
deux de large. 

Geeraerts , né à Anvers le 7 A- 
vril 1707, eft Difciple d ’Abraham 
GoUn. Tl a été nommé en 1750 
Profefléur de P Académie Royale 
,de Peinture , Sculpture &; Archi¬ 
tecture d’Anvers, dont il eft un 
des fixDirecteurs. Cet Artifte fuc- 
céda à Jacob de TJ^it dans les ta¬ 
lons fùpérieurs de l’imitation des 
Bas-reliefs de bronze , de marbre , 
-de ftuc èc de boiç. Ses Ouvrages 
font recherchés dans les Païs étran¬ 
gers , ainli qu’à Paris. 


IL 
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H Heur. ( Jofeph - Corneille ) 

97* L Adoration des Pafteurs : Tableait 
peint fur toile> de dix-fept pouces 
de haut, fur dix-neuf de large. 

■D Heur , né à Anvers le zS 
Mars 1707 , a étudié chez Pierre 
àneyers , éc Jean Horemans le Pe- 
* e » il peint l’Hiftoire & des fujets 
de converfations. Il eft un des fix 
Directeurs de l’Académie d’An- 
veis, & Profeflcur d’Architecture 
&; de Perlpeétive. 


M. Befchey. ( Balthasar ) 

ÿ8. L’Empire de Pomone : Tableau 
peint fur bois^ de dix huit pouces de 
haut, fur quinze de large. 


Balthafar Befchey , né à An- '■ 
vers en l’année 1708 , eft Difciple 
d Pierre Strick , Peintre Hollan¬ 
des. IJ eft également Directeur de 
l’Académie d’Anvers. 
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Braffauw. ( Mclchior ) 

t)c). Une Récréation Champêtre : Ta¬ 
bleau peint fur toile , de quatorze 
pouces de haut, fur dix de large. 

Ce Peintre eft né à Malines le 
14 Mai 1709 , èc fait fon féjour 
à Anvers. 

M. Befchey. ( Jacques ) 

100. L’Empire de Flore : Tableau peint 
fur bois, de dix-huit pouces de haut, 
fur quinze de large. La compofition 
en eft fort agréable. 

Jacques Befchey , né à Anvers 
en 1710 , eft Eleve de fon frere 
Balthafar. Ces deux Artiftes ont 
une maniéré de peindre & un co¬ 
loris qui tient de Kan Balen. Ils 
ont Elit des copies en petit d’a¬ 
près Rubens 8c Vandick , qui font 
recherchées des Amateurs. Jean- 
François Befchey eft préfentement* 
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à Anvers , il eft revenu depuis peu 
d’Angleterre, & fe diftingue dans 
Ion Art, ainlî qu’un quatrième frè¬ 
re également Peintre , & qui s’eft 
établi à Dublin en Irlande. 

M. Ten Compé. ( Jean ) 

*101. Une vue de la Ville de Cleve, 
enrichie de très jolies Figures , par 
M. Dietrich. Ce Tableau eft aima¬ 
ble , il eft peint fur bois, de vingt- 
trois pouces de haut , fur trente-un 
de large. 

Ten Compé , Difciple de Dirck 
Dalens , cil né à Amfterdam eti 
* 7 » 3 > il s’eft formé d’après les 
Tableaux de Jean van Heyden &c 
de Gerhard Berckheyden , dont il 
a étudié les maniérés, & s’en eft 
fait une fort agréable. 

M. Horemans , le Fils. 

* toi Une Récréation Hollandoife j 
Tableau peint fur bois, de vingt-cinq 

D ij 
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pouces de haut fur trente-un de 
large. 

Ce Peintre eft né à Anvers en 
l’année 1714 , 6c n’a point quitté 
la maifon paternelle 

M. Palthc. ( Jean ) 

* 1 o j. Une Soirée Hollandoife j Tableau 
peint fur bois de dix-neuf pouces de 
haut, fur feize de large. 

Palthe , a&uellement vivant à 
Deventher, y eft eft né en 1719. 
Il peint fort bien dans la manié¬ 
ré de Scalcken, 

Vanden Bergen. ( Nicolas ) 

104. Un Tableau peint fur toile de 
quatorze pouces de haut, fur dix de 
large. 

Ce Peintre, Eleve de Baltha - 
^ar Befchey , demeure à Anvers j» 
où il eft né en 1715. 
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M, De Bruyn. ( Théodore ) 

* 105. Mercure & Herfé, repréfentés 
dans un Païfage j Tableau peint fur 
bois , de dix pouces de haut, fur huit 
de large. 

De Bruyn * né à Amfterdam le 
3 Décembre 1716, eft Eleve de 
Jean Engelbrecht j il a demeuré 
quelque - tems à Anvers ; il eft 
a&uellement à Paris. 

M. Hermann. ( Gilles ) 

106. La Vertu qui montre à un Héros 
le chemin de la gloire ; le fond repré¬ 
fente un Païfage : peint fur toile, de 
treize pouces de haut, fur dix-fept 
de large. 

Ce Peintre eft né à Anvers en 
1734, il a étudié les premiers prin¬ 
cipes chez Chrétien van Meiren ; 
il eft aujourd’hui fous la direction 
de M. Martin Jofeph Geeraerts. 
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Félix Meyer. 

107. U N PaïTage enrichi de Figu^ 
res, de Chevaux, & de Mulets : 
Tableau peint fur bois, de fept pou¬ 
ces de haut, fur neuf de large. 

Meyer naquit à Winterthur en 
l’année 1653 , &: fut Eleve de 
François Ermel. Son coloris eft 
bon, fes figures font dans la ma¬ 
niéré de Bouth. Il a. gravé plu- 
fieurs Eftampes que l’on recher¬ 
che. Après avoir fait plufieurs 
voyages,il s’effc établi en Suifie, où 
il fut nommé Baillif du Château 
de Weyden en 1708. Il mourut 
en 1713. 

Chrijlophe Lubienet^ky. 

108. Un Maître d’Ecole & trois Eco¬ 
liers, Figures jufqu’aux genoux; Ta¬ 
bleau peint fur toile,de vingt-un pou¬ 
ces de haut, fur dix-fept de large. 
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Lubienet^ky naquit à Stettin 
en l’année 1659; il fut Difciple 
& Adrien Bakker. Il s’eft acquis 
une grande réputation par fes Ta¬ 
bleaux de chevalet : fa touche 
eft ferme , quoique finie: les ca¬ 
ractères de fes Figures font beaux. 
Ï 1 a demeuré à Amfterdam , où il 
eft mort en 1719. Son frere aîné, 
nommé Ihéodore , a étudié chez 
Gérard Lairejfe : il a été Peintre 
du Grand Duc de Florence, &£ 
de l’Eleéteur de Brandebourg. En 
1706 il mourut dans fa Patrie. 

Jofeph Orient . 

109. Un Païfage, dont le principal af- 
peét préfente des montagnes ; Ta¬ 
bleau peint fur cuivre de fis pouces 
de haut, fur fept de large. 

Orient naquit à Buebach près 
d’Eifenftadt en 1677. Sa premiè¬ 
re occupation fut celle de ChaF 
feur; touché dans fes courfes de 
la beauté de la Nature, il fe plai- 

Div 
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foit à l’imiter en la delfinant, quel¬ 
quefois même il employoit des 
couleurs. Il quitta donc fa pro- 
feflîon pour entrer dans l’Ecole 
d ’ A ntoi ne F ai flenberger , bo n P aïfa- 
gifte, où il fit de grands progrès ; 
la nature étoit fon objet princi¬ 
pal , il la confidéroic dans un mi¬ 
roir convexe , & par ce moyen il 
a fu placer dans fes Tableaux plu- 
fieurs variétés d’une belle Cam¬ 
pagne. Les Figures du plus grand 
nombre de fes Païfages font de 
F erg , de Canton , ou de Janneck y 
Vice - Directeur de l’Académie 
Impériale de Peinture , vivant à 
Vienne, où il a prefque toujours 
demeuré. Il y eft mort en 1747. 
Son affabilité & fes vertus l’ont 
fait regretter de ceux avec lefquels 
il a vécu. 

Madame Heineken. 

1 xo. Un Tableau repréfentant des fleurs, 
peint fur toile , de quinze pouces de 
haut, fur douze de large. 
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C’effc par amufement que cette 
refpeétable Femme s’eft appliquée 
à peindre. Elle eft née à Lubeck 
en 1683. Elle vit avec Q 1 Famille 
en Saxe. 

Jean-Alexandre Thiele. 

1 11. Un joli P aï fa g e dont les Figures 
font de François de Paula-Ferg ; Ta¬ 
bleau peint fur toile,de quatorze pou¬ 
ces de haut, fur douze large. Ce Ta¬ 
bleau , dans la maniéré de Wauvre- 
mens , a été fait par émulation. Cet 
ouvrage, dont le mérite eft fort grand, 
fait connoître les talens de ces deux 
Maîtres. 

Thiele naquit à Erfort, Capi¬ 
tale delà Tnuringue en 1685. Il 
étoit né pour la Peinture , quoi¬ 
qu’il portât les armes dans fa jeu- 
neflè. Il peignoit en détrempe, &c 
copioit, ou imitoitles Païfages du 
célébré Agricola. Il fit connoif- 
fance avec ce Peintre, & profita 
des excellons avis qu’il lui donna. 
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M. Manyoki , Peintre de la Cour 
de Drefde le détermina à peindre 
en huile : Tes progrès furent fi 
rapides, que fes talens le firent en¬ 
trer au fervice de cette Cour. Tl a 
peint les plus belles vues de la Sa¬ 
xe. Il étoit fi fort attaché à faifir 
les effets de la Nature, qu’il eft 
parvenu à la plus grande imita¬ 
tion. Il eft mortàDrefdeen 1752. 
On prétend que c’eft le premier 
Peintre de l’Ecole Allemande qui 
ait fait des Païfages au paftel. 
Quelques-uns afturent que ce fut 
Madame JFernerin également at¬ 
tachée à la Cour de Saxe. Thiele a 
eu pour Elève M. Diedrick , qui 
lui a fait honneur. 

François de Paula Ferg. 

* 12. Un Païfage enrichi de beaucoup 
de Figures , d’une compofition agréa¬ 
ble ; Tableau peint fur cuivre , de fix 
pouces de haut, fur neuf de large. 

Ferg , fils d’un Peintre médio- 
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cre, naquit à Vienne en 1689 : au 
Sortir de Tes Clafles , il fut placé 
chez un Peintre médiocre , mais 
reconnoiflant qu’il y perdoit fou 
tems, il entra chez Hans Graf , où 
s’attacha à peindre la Figure en 
petit. Il vint enfuite demeurer 
chez Orient , Peintre de Païfage. 
Il a voyagé en Allemagne, & a 
refté quelque tems à la Cour de 
Bamberg & à Leipfick , où il reiir 
contra Alexandre Thiele , Peintre 
de la Cour de Saxe, qui l’enga¬ 
gea à venir à Drefde pour exécu¬ 
ter des Figures dans fes Païfages : 
il demeura quelque-tems avec lui, 
& le quitta pour aller en Baflè- 
Saxe, où il a fait de très beaux 
morceaux pour le Duc de Brunf- 
vick, & pour la Gallerie de Salz- 
dahle. Enfuite il vint en Angle¬ 
terre , où il s’établit & fit un ma¬ 
riage très malheureux, qui déran¬ 
gea totalement fa fortune. On af- 
iure qu’en 1740 il fut trouvé mort 
aflis devant la porte de fa maifon. 

D vj 
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Il a gravé plufieurs Eftampcs à 
l’eau force ; elles font rares. 

M. Brand. ( Chrétien-Hielfgott ) 

J 1 3 • Un Païfage , dont les Figures & les 
Animaux font éclairés par un clair de 
lune ; Tableau peint fur toile 5 de dix 
pouces de haut , fur treize de large. 

Brand , fils d’un Négociant, eft 
né à Francfort fur l’Oder en 169 y. 
Après avoir achevé fcs études à 
Hambourg, il pafïà à Ratifbon- 
ne, où il s’attacha aux Affaires de 
la Dictte de l’Empire ; la connoif- 
fancc qu’il fit à,'Agricola réveilla 
fon inclination pour la Peinture. 
Il s’établit à Vienne, & f e lia d’a¬ 
mitié avec les Artiftes les plus dis¬ 
tingués. Il a confulté la Nature; 
en conféquence fa maniéré eft 
bonne , & fes Ouvrages font re¬ 
cherchés. Les Miniftres des Rois 
de Danemarck & de Sardaigne 
ont occupé ce Peintre pendant 
long-tems. Il vit à Vienne. 
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Son fils a été Ton Eleve, & il eft 
très bon Païfagifte. 

Ignacio Stern , furnommé Stella ; 

* 114. Le Bufté d’une fille tenant des 
fleurs ; Tableau peint fur toile, de 
quatorze pouces de haut, fur douze 
de large. 

Stern naquit en Bavière ,* il 
s’établit à Rome > où il mourut en 
1746. 

Antoine Kern. 

115. Une Flore: Figure à mi-corps % 
peinte fur toile, de ving-neuf pouces 
de haut, fur vingt-trois de large. Ce 
Tableau, clair & agréable, eft d’une 
touche moelleufe. 

Kern naquit à Tetfcher en Bo¬ 
hême : s’étant établi à Drefde, il y 
cft mort en l’année 1747. 

Augufie Querfurt. 

116. Un Conyoî d’armée, arrêté par des 
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Houiïàrdsi Tableau peint fur toile, 
de vingt-fept pouces de haut , fur 
quarante de large. 

Augujle Querfurt eft né à Wob 
fembutel en l’année 1696.Son pere 
7 ù£/e,Peintre de cette Cour, lui fie 
étudier l’Anatomie , & l’envoya 
chez Rugendas, Peintre deBatailles 
à Aulbourg, où il a fuivi quelque 
tems la manière de ce Maître ; en- 
fuite ils’eft attaché à celle d ç.Bour- 
guignon.Les grandes Batailles qu’il 
a peintes pour le Duc de Wurtem¬ 
berg à Vienne,& celles qu’il a exé¬ 
cutées pour le Prince de Waldeck, 
qui le fit venir à fa Cour, ont fervi 
à faire connoître cet Artifte. Il eft 
établi à la Cour de Vienne. 

Jacques Ros. 

* 1 17. Un Païfage dans lequel on voit 
des animaux & un homme affis ; Ta¬ 
bleau pe int fur toile , de vingt-fept 
pouces de haut , fur trente-trois de 
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Jacques Roos , furnommé RoJ'a 
de Naples , parcequ’il s’eft établi 
dans cette Ville , eft fils & Difci- 
ple de Philippe Rofa de Tivoli, 8C 
petit-fils de Jean -Henri Roos de 
Francfort : il a fiiivi de Ir près la 
manière de Ton pere , qu’on peut 
aifement s’y méprendre. 

M. Roos. ( Gaetano ) 

.*118. Des Figures & Animaux repréfen- 
tés dans une campagne ; Tableau peint 
fur toile , de vingt-fepc pouces de 
haut, fur trente-trois de large. 

Gaetano Roos , fils de Philippe, 
petit-fils de Jean Henri , & frere 
de Jacques , eft établi à Vienne , 
ce qui a engagé aie nommer Roos 
de Vienne. 


Leopoldo. 

U9. Une Armée campée ; dans l’éloi- 

f nernent on voit une bataille. Ce Ta- 
leau eft peint fur toile , de dix pou¬ 
ces de haut , fur quatorze de large. 
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M. Hlrth. 

* 120. Un Païfage peint fur toile, de 
dix-neuf pouces de haut, fur vingt- 
cinq de large. 

Ce Peintre demeure à Franc¬ 
fort fur le Mein. 

M. Bendler. 

tit. Un Païfage d’une compolition ri¬ 
che , & dont la touche eft bonne, 
repréfentant des Figures & des Ani¬ 
maux *, Tableau peint fur cuivre, de 
dix pouces de haut , fur treize de 
large. 

Ce Peintre eft de Silélie. 

JM. VF*olgemuth, 

ï 22. Un Tableau de Fruits : peint fur 
bois de quinze pouces de haut , fur 
douze de large. 
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M. Meytens. 

Le Bufte d’un homme ; Tableatf 
peint fur toile , de vingt- trois pouces 
de haut y fur dix-neuf de large. 

Meytens , cft Suédois , il a été 
ennobli par l’Empereur , qui lui a 
donné le titre de Baron : il eften 
grande réputation à Vienne , & 
jouit du titre de premier Peintre 
de l’Impératrice Reine. 

Polke. 

114. La grande Place d’une Ville, danÿ 
laquelle on voit une Foire , enrichie 
d’un grand nombre de figures ; Ta¬ 
bleau peint fur cuivre , de dix pouces 
de haut, fur quatorze de large. 

Polke , Siléfien , a demeuré à 
Brefleau ; fa maniéré de peindre 
tient de celle de Breughel de Ve¬ 
lours. 

Il a laide un fils nommé Fran¬ 
çois Palco , qui a beaucoup tra- 
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vaille en Saxe, fur-tout à Drefdc, 
où il a fait la Voûte de la Cha¬ 
pelle de Saint Jean Nepomucene , 
& le Tableau d’Autel. Il jouit 
d’une grande réputation à Pra¬ 
gue, où il eft établi* 

Pierre Snyers. 

ïi 5. Un Tableau repréfentant des fruits 
& des légumes •, on voit dans le coin 
deux femmes, dont une tient un ar- 
rofoir. Il eft peint fur toile , de dix 
pouces de haut, fur treize de large. 

M. Trautmann. 

il 6 . Une Femme tenant un livre de 
mufique, auprès d’elle un jeune gar¬ 
çon porte une lampe, & un homme 
tient un pot & un verre. L’effet de ce 
Tableau eft bon , il eft peint dans le 
goût de Scalken. Il porte fix pouces 
de haut, fur neuf de large. 

Ce Peintre demeure à Franc¬ 
fort fur le Mein, 
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M . Junckcr. ( Jujle ) 

117. Un Tableau peint fur toile * re- 
préfentant une chambre dans laquel¬ 
le on voit une Dame allife parlant 
à fa Cuifiniere , 8 c près d une table 
couverte d’un tapis de Turquie , fur 
laquelle font, ainfi que fur le plan¬ 
cher , du gibier, des légumes, 8 c 
des uftenîiles de Cuifine. Il porte 
vingt-quatre pouces de haut, fur dix- 
huit de large. Ce Tableau eft clair , 
le fini en eft grand , & l’effet agréa¬ 
ble. On trouve l’Eftampe de ce Ta¬ 
bleau gravée par 

Juncker , eft né à Mayence en 
l’année 1-703 ; il s’eft établi à 
Francfort fur le Mein , & a été 
protégé par M. le Baron detlae- 
chel, grand. Amateur des Arts. Il 
eft établi à Londres. 

M. Diedrick. ( Chrétien-Guillaume 
Ernejl. ) 

U8. Un Païfage peint fur cuivre, dans 
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lequel on voit une femme aflîfe ; atf- 
près d’elle eft un enfant qui fait re¬ 
tourner la tête à un Berger pour re¬ 
garder dans un miroir que tient un 
autre enfant *, deux autres enfans font 

Ç lacés derrière lui : fur la gauche du 
ableau on voit des moutons qui re- 
pofent. Il porte treize pouces de haut, 
furdix iept de large. 


Les Maîtres de ce Peintre lui 
ont été moins utiles que fon gé¬ 
nie : il eft né à Weimar en 1711; 
fon pere, qui étoit Peintre, le pla¬ 
ça en 1717a Drefde chez Alexan¬ 
dre Thiele. fDès fa tendre jeuneflè 
il compofoit des fujets hiftoriques 
dans la maniéré de chaque Maî¬ 
tre. M le Comte de Brühl , Minif- 
tre de Sa Majefté Polonoife , 
Protecteur 6c Amateur des Arts , 
Voyant de grandes difpolîtions 
dans ce jeune Artifte , l’attacha 
à fon fervice , 6c lui procura tous 
les moyens de fc perfectionner. 
Il a fait pluheurs voyages , 6c en- 
tr’autres celui d’Italie. Il demeure 
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à Drefde , ÔC eft décoré de la qua¬ 
lité de Peintre de Sa Majefté. On 
voit de lui beaucoup d’Eftampes 
qu’il a gravées à l’eau-forte en dif¬ 
férentes maniérés, mais toujours 
avec cfprit. Son œuvre eft difficile 
à raflèmbler : la Collection du Roi 
de Pologne, Electeur de Saxe, eft 
la feule qui foit complette, 

M. Scfiü^. ( Chrétien-George ) 

* Ity. Un Païfage peint fur bois , de 
dix pouces fix lignes de haut, fur qua¬ 
torze pouces lix lignes de large. 

SchÜ7 t naquit en 1718 àFloerf- 
heim dans l’Eleétorat de Mayen¬ 
ce. M. d’Uffenbach, Bourg-Mef 
tre de Francfort, frappé de fon 
penchant pour le Païfage, lui con- 
feilla de s’y livrer. 11 reçut les pre¬ 
mières leçons d 'Henri Schiegel. 
Il demeura quelques années dans 
les Cours du Prince de Hohcn- 
Zollern 6c du Prince de Naflau- 
Saarbruk., pendant le temsqu’Ap- 
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piani. Peintre d’Hiftoirc , y tra¬ 
vaillent. Il revint à Francfort, & 
fut protégé par M. le Baron de 
Haeckel, grand Amateur, qui joi¬ 
gnit à la communication des Ta¬ 
bleaux de fon cabinet, celle de 
tout ce qui pouvoit lui être utile 
pour augmenter fes talens. Les 
vues du Rhin devinrent fon objet 

Î >rincipal, Le Duc de Brunfvick. 
élit venir en 1749 pour peindre 
les décorations du Théâtre de fa 
Cour : il décora dans le même- 
tems deux cabinets de Païfages 
pour la Gallerie de Salzdahle ; en- 
fuite le Prince de Hclle-Caflèl le 
fit venir: il a beaucoup travaillé 
chez ce Prince, tant pour fa Gal¬ 
lerie , que pour fon Château d’A- 
mcliendahl. Ce Peintre eft établi 
à Francfort. 

M. Merkeln, ( Jean ) 

130. Vue de la Maifon de plaifance des 
Princes d’Orange , placée dans le bois 
auprès de la Haye ; Tableau peint fur 
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toile, de treize pouces de haut, fur 
•vingt-quatre de large. 

Merkeln , Difciple d’un Peintre 
de Dulîèldorp, eu né à Bilefcldt 
vei *s l’an 1715; après avoir fait 
quelque féjour à la Haye, il eft 
retourné dans fa Patrie, 

M. Roos . ( Jofeph ) 

* 1 3 1 • Un Paifage , dans lequel on voit 
des animaux & une femme affife ; 
Tableau peint fur toile , de vingt- 
quatre pouces de haut, fur trente-fix 
de large. 

Jofeph Roos , fils de Gaetano , 
arriere-petit-fils de Jean-Henry % 
eft né à Vienne en 17 1 8. Il a reçu 
de fon pere les premiers élémens 
de la Peinture : il eft très confîdé» 
ré à Drefde, où il eft établi. 
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M. Cafanova. 

*31. U ne Bataillej Tableau peint 
fur toile, de vingt-fept pouces de 
haut, fur quarante de large. 

Cafanova eft né à Londres en 
1730. Ses Parens,originaires d’Ita¬ 
lie , l’ayant deftiné pour la Robe, 
lui firent faire fes études à Venife; 
mais à laperfuafion de Pia^çeta y 
il entra chez François Simonini 3 
Peintre fort eftimé, & s’eft formé 
fur les Ouvrages du Bourguignon : 
fa touche & fon coloris font de 
bon goût : il demeure à Drefdc. 



ECOLE 






ECOLE FRANÇOISE,' 

Laurent de la Hire. 

U N Païfage enrichi de beau¬ 
coup de Figures , donc le fujet eft 
Abraham qui renvoie fa fervante -, Ta¬ 
bleau peint fur toile, de dix-neuf 

f ’ouces de haut, fur vingt-deux de 
arge. 

Charles de la FoJJê. 


134. L’enlevement de Proferpine : peint 
fur toile , de vingt-fix pouces de 
haut, fur trente-trois de large. Ce 
Tableau eft d’un coloris chaud ; il eft 
du bon tems de ee Maître. 

De la Fojfe , Difciple de Char¬ 
les le Brun , a exercé divers Char¬ 
ges à l’Académie Royale de Pein¬ 
ture, dont il étoit Membre. Il na¬ 
quit à Paris en 1636, & mourut 
en 1716. 
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Jofeph Vivien. 

JH. Notre Seigneur fervi & adore paf 
les Anges -, ce fujet eft repréfente dans 
un Païfage : Tableau peint fur toile, 
de dix-huit pouces de haut, fur vingt- 
trois de large. 

François de Troye. 

U 6 . Le Bufte d’un Vieillard à longue 
barbe , coeffé d’une ferviette en for¬ 
me de turban : peint fur toile de 
^vingt-quatre pouces de haut, fur dix- 
huitde large. Ce Tableau eft touche 
favament, il eft d’un bon coloris. 

De Troye , naquit à Touloulé 
en l’année 1645 i Eleve de 
Nicolas Loir . Après avoir exercé 
plufieurs Charges diftinguées à 
f Académie Royale, il mourut le 
premier Mai 17 3 °? 

Nicolas de Largilliere. 

y 2-j. Notre Seigneur & la Samaritaine 
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aans l eloignement on voit la Ville 
de Jerufalem. Ce Tableau eft peine 
vigoureufemenr, & d’un excellent co- 
lons - Il eft fur une toile , de vingt- 
quatre pouces de haut > fur trente ^de 
large. 

Antoine Coypel. 

***• Vénus fur les Eaux, accompagnée 
de plufieurs Tritons : Tableau peint 
J-ur toile , de vingt-fept pouces de 
“sut , fur trente-lix de large. 

Antoine Coypel , Ecuyer , pre¬ 
mier Peintre du Roi & de Mer. 
e Duc d’Orléans Régent, fils 8c 
Jileye de Noël Coypel , naquit à 
arts le I i Avril 1661. Il mourut 
le 7 Janvier 1712. 

François Marot. 

* 39 ' Venus commande à Mars de re¬ 
prendre fes armes ; un Fleuve & plu_ 
fleurs Naïades enrichi flent ce Ta¬ 
bleau , dont la compofltion eft inte- 
reflante. C’eft un des plus beaux de 
ce Maître ; il eft dans le goût de la 
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FoJJe , dont Marot a cté Difciple. 
Il eft peint fur toile , de vingt-fix pou¬ 
ces de haut, fur trente-trois de large. 

Alexandre . 

140. Une Bacchante jouant du tambour 
de Bafque , accompagnée de deux 
jeunes gens , dont un joue de la But¬ 
te traverfiere , pendant qu’un jeune 
enfant carelTe un chien } le fond re¬ 
préfente un Païfage. Ce Tableau eft 
peint fur toile, de rrente-fix pouces 
de haut, fur quarante-huit de large. 

Pierre-Jacques Ca^es. 

141. Le Triomphe de Galatée , peint 
fur toile , de trente-deux pouces de 
haut, fur quarante de large. Ce Ta¬ 
bleau eft du bon tems de ce Maître. 

Ca^es tient Ton rang dans le 
nombre des plus habiles Peintres 
de fon tems. Ses compolitions font 
Pages & bien penfées : il étoit ex¬ 
trêmement propre dans l’emploi 
de Tes couleurs , & fuivoit en cela 
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la maniéré des anciens Peintres 
Holiandois. Audi le pins grand 
nombre de Tes Tableaux s’eft con¬ 
servé frais : il faifoit tout par lui— 
rueme , aucun de Ses Elevés ne 
l’aidoit. Il a peint de grands ob¬ 
jets; mais les Tableaux qu’on ef- 
tmie le plus, font ceux de cheva¬ 
lets. Ceux de fon bon tems ont 
Une grande correction de DdTein ; 
la touche en eft grade, & les figu¬ 
res bien arondies. Il a fu donner 
aux Femmes & aux Enfans des 
airs agréables. On diftingue en lui 
trois maniérés : fa première eft: 
vigoureufe de couleur, mais d’un 
fond un peu jaunâtre 8c d’un def- 
fein très incorrect : fa fécondé eft: 
celle qui fait honneur à fa mémoi¬ 
re: fa troifieme eft peu terminée, 
2c foible de coloris. Il naquit à 
Paris en Novembre 16759 6c 
mourut en 1754. 

Il étoit ReCteur, 8c ancien Di¬ 
recteur de l’Académie Royale. 
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Nicolas Bertin, 

1 42. Amphion aflls fur un Dauphin , 
dont un Amour tient la tête , une 
Naïade le regarde. Ce Tableau elt 
peint moelleufement. Il porte vingt- 
deux pouces de haut , fur dix-fept 
de large. 

Jacques Courtin. 

Ï43. Unejeune perfonne careflantune 
Colombe : on pourrait regarder cet¬ 
te figure comme une Prêtrefle de Vé¬ 
nus. Elle eft vue jufqu’aux genoux } 
peinte fur toile , de trente-deux pou¬ 
ces de haut, fur vingt fept de large. 
Ce Tableau a été expofé dans le Sal- 
lon du Louvre en l’année 1740. 

Malgré la prévention peu favo¬ 
rable que Ton a pour les Ouvra¬ 
ges de ce Maître, on ne peut re- 
fufer beaucoup de mérite à ce Ta¬ 
bleau. 


_ _ 
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Antoine, JVittteau. 

* 44 » Un Jardin , dans lequel on voit 
cinq Figures de caraétere comique , 
dont une femme jouant de la guita¬ 
re j Tableau peine fur toile de treize 
pouces de haut fur feize de large. 

/. Raoux . 

145. La Charité repréfentée par une 
femme afïife & quatre enfans, dont 
un eft entre fes bras. Le fond eft or¬ 
ne d’Architecture. Ce Tableau eft 
agréable *, il porte vingt-trois pouces 
de haut, fur dix-neuf de large. 

Jean-Baptijle Oudry. 

146. Un Renard tenant un Cocq fous 
fes pattes ; le fond eft un païfage : 
peint fur toile, de vingt-deux pouces 
de haut, fur vingt-huit de large. 

Oudry , natif de Paris , fut Di£ 
ci pie de Nicolas de Largilliere. 
Son premier genre fut le Portrait 
& l’Hiftoire ; mais l’inclination 
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qu’il avoit pour peindre des Ani¬ 
maux l’engagea à étudier près de 
quatre ans chez Defportes , Ton 
ami. Il a peint des Chalïès 8c des 
Animaux avec fuccès : il faifoit 
bien le Païfage , ôc s’attachoit à 
des effets piquans. Il étoit Pro- 
felïeur de l’Académie Royale de 
Peinture , ôc Directeur de la Ma¬ 
nufacture de Beauvais, où il mou¬ 
rut le dernier jour d’Avril 1755* 
âgé de 6 y ans. 

Jean-Baptijle Pater. 

>47. Un Tableau peint fur toile , de 
dix-huit pouces de haut , fur vingt- 
un de large. Il repréfente un déftlé 
de Troupes efeortant des bagages. 
La compofition eft riche 8 c agréable : 
il eft du bon rems de ce Maître. 

Nicolas Lancret. 

148. La vue d’un Moulin fur l’eau, pro¬ 
che de Charenton , au bas duquel eft 
un terrein où l’on voit des Bergers & 
des Bergeres en converfation. Ce Ta- 


bleau eft peine fur bois , de douze 
pouces de haut, fur quinze de large. 

Charles Coypel. 

* 149. Renaud & Annule , peint fur 
toile , de trente-fix pouces de haut , 
fur trente de large. Ce Tableau eft de 
la meilleure maniéré de ce Maîrre ; 
on en trouve l’Eftampe gravée par 
Joullain. 

Henri de Favanne. 

* 1 50. Vénus affife fur un lit, aïantpro¬ 
che d’elle Mais qui tient une fléché, 
plufieurs Amours les accompagnent : 
le fond repréfente un Païfage. Ce 
Tableau eft peint fur toile, de vingt- 
fept pouces de haut, fur trente-qua¬ 
tre de large. 

Pierre Subleiras. 

* 15 x. Le Bufte d’un Philofophe aïano 
une longue barbe. Ce Tableau eft 

• d’une touche fpirituelle , & d’une 
expreflîon frapante. 

ï 5 2. Le Frere Luce : Tableau du même 

Ev 
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Maître , de onze pouces de haut * 
fur huit & demi de large. 

C’eft dommage que cet Artifter 
foit mort fi jeune à Rome , où il 
étoît demeuré depuis qu’il avoit 
été envoyé par l’Académie à celle 
de France. 

M. Collin de Vermont, 
Profejfeur de l'Académie Royale , 

j53. La Continence de Scipion ; Ta¬ 
bleau d’une riche & intérreflante 
compofition , peint fur toile , de 
trente-trois pouces de haut, fur qua¬ 
rante-deux ae large. 

M- Dumont , le Romain , ( Jean ) 
Adjoint à Recleur de l'Acadé¬ 
mie Royale . 

•*154. Jofeph & la femme de Putipharj 
Tableau peint fur toile , de vingt- 
feptpouces de haut, fur trente-qua¬ 
tre de large, .. 
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M. Chardin. ( Sébajlien ) 

Confeiller & Tréforier de L'Acadé¬ 
mie Royale. 

155. Un Aveugle tenant fa rafle, fon 
bâton, 8c un chien en laide ; peint 
fur toile , de dix pouces de haut, fur 
trente-quatre de large. 

M. Natoire , ( Charles ) 

Ecuyer, Chevalier de l'Ordre de S. 

Michel , Directeur de l'Académie 

Royale de France , à Rome. 

156. Le Triomphe d’Âmphitrite > peine 
fur bois , de neuf pouces de haut , 
fur feize pouces de large. La compo - 
fition de ce Tableau eft belle , on en 
peut juger par l’Eftampe qu’en a gra¬ 
vée P. E. Maitte. Il vient du Cabinet 
de M. le Préfidenc de Tugny. 


M. Halle , ( Noël ) 
ProfeJJ'eur de l'Académie Royale. 

157. Une Savoïarde aflïfe, tenant fur 
elle un enfant dans fon berceau j fur 
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la droite le Peintre a placé un jeune 
garçon qui joue de la vielle. Ce Ta¬ 
bleau qui eft d’un pinceau gras, 8 C 
d’un coloris ragoûtant , porte fept 
pouces de haut fur neuf de large. 
Il fe trouve gravé par Radigues. 

M. Pierre , ( Jean-Bapt. Marie ) 
Ecuyer 3 premier Peintre de 
Monfeigneur le Duc d’Orléans, 
& Profejfeur de VAcad. Royale. 

* x 58. Io, Figure grande comme natu- 
re; Tableau d’un grand mérite, peint 
fur toile , de cinquante-quatre pou¬ 
ces de haut, fur quarante-deux de 
large. 

M. Carle-Vanloo , 

Ecuyer , Chevalier de l’Ordre de S. 
Michel , Recteur de l'Académie 
Royale , & Directeur de ïEcole 
des Eleves protégés. 

159. Un Amour grand comme nature; 
Tableau peint fur toile, de quarante- 
huit pouces de haut, fur trente-fix de 
large. Il a été expofé dans le Sallon 
du Louvre. Ce Tableau eft gravé par 
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M. Strange, habile Graveur Anglois : 

a rendu les finelïès 8c le précieux de 
l'Original. 

M. Autreau , 
de l'Académie Royale, 

16o. Baftien, oüle Berger content, re- 
préfenté par un homme aflîs , vujuf- 
qu’aux genoux, & jouant de la mu- 
fette j le fond repréfente un Païfa<re : 
peint fur toile , de vingt-fept pouces 
de haut, fur trente-trois de large. Ce 
Tableau a été expofé dans le Sallon 
du Louvre, en l’année 175 j. 

M. Lucas , 

de FAcadémie Royale, 

61. L’Amour de la ChalTè. Trois en- 
fans , dont un a des ailes & tient un 
arc *, on voit un chien derrière eux • 
le fond repréfente un Païfage. Ce Ta¬ 
bleau eft peint fur toile , de quatorze 
pouces de haut, fur dix de large. 
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M. Huet , ( Chrijlophe ) 
Profejfeur de ïAcad, de S. Luc. 

* \6i. Un Païfage, dans lequel on voit 
deux Chiens , un Canard, trois Per¬ 
drix & un Lievre attachés au canon 
d’un hüil ■ peint fur toile , de vingt- 
trois pouces de haut, fur vingt-huit 
de large. 

M. Poitreau , 
de l'Académie Royale. 

<*16 3. Un Païfage , Figures & Ani¬ 
maux : peint fur toile , de dix pou¬ 
ces de haut, fur huit de large. 

M. Boi\ot , ( Antoine } 
Confeiller de l'Académie Royale , 

* 164. Titon & P Aurore : plufieurs 
Amours placés fur des nuages tien¬ 
nent des Guirlandes de fleurs , des 
Arcs & des Carquois. Ce Tableau a 
été expofé au Sallon du Louvre ciî 
l’année 1753* 
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M. Vernet , ( Jofeph ) 
des Acad . de Rome & de France. 


l6< r Une Mer , fur laquelle font des 
Vaifleaux & des Chalouppes ; fur la 
gauche on voit le Château S. Ange, 
& fur le bord de la Mer, l’Artifte a 
xeprefente une jettée , où l’on voit 
des perfonnes de fexe & d’états dif- 
ferens. Ce Tableau eft d’un ton ar¬ 
gentin , d’une couleur fraîche & 
agréable. Il porte vingt-fept pouces 
de haut, fur trente-fix de large. 


M. Le Sueur. 


166. UneVeftale, vue de trois quarts 
& à mi-corps , peinte fur toile , der 
trente-deux pouces de haut , fur 
vingt-fept de large. 

M. Lebel , ( Antoine ) 
de VAcadémie Royale. 

167. Un Païfageorné de Figures, peint 
fur toile, de quatorze pouces de haut, 
fur douze de large. 
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M. Pefne, 

de ïAcademie Royale , & premier 
Peintre du Roi de Prujje. 

* 1 68. Le Bufte d’un jeune enfant tenant 
un oifeau qu’il met dans une cage ; 
peint fur toile, de vingt-un pouces 
de haut, fur dix-fept de large. 

M. Jeaurat , 

ProfeJJeur de V Académie Royale. 

169. Un Tableau repréfentant une Cui- 
fine , dans laquelle on voit une fem¬ 
me affife épluchant de la fallade , au¬ 
près d’elle on a placé une table cou¬ 
verte d’un faladier, d’un huilier, d’u¬ 
ne cruche , & d’un plat d’œufs , dans 
lequel un petit enfant met la main, 
& profite du moment que cette fem¬ 
me eft attentive à fon ouvrage. Ce 
Tableau eft peint fur toile, de qua¬ 
torze pouces de haut, fur douze de 
large. 
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M, Juillar s ( Jean-Nicolas ) 
de lAcadémie Royale. 

■ J 70. Un agréable Païfage avec Figu¬ 
res : peint lur toile , de dix-huit pou¬ 
ces de haut, fur vingt-trois de large. 
On reconnoît en ce Tableau un Eleve 
du célébré M. Boucher. 

M. TieJJonnier. 

* I 7 I * Diane endormie au retour delà 
Challe ; Tableau peint fur toile , de 
vingt-quatre pouces de haut, fur tren¬ 
te de large. 

M. Bonnart. 

* I71. Un Païfage orné de Figures i 
peint fur toile, de dix-huit pouces 
de haut, fur vingt-fept de large. 

M. Dumefnil , ( Pierre ) 
ProfcjJ'eur de VAcad, de S. Luc, 

Ï73. Une jeune Demoifelle aflïfe li- 
fant j elle eft appuïée fur une table » 
aïant devant elle une chaife, fur la- 
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quelle on voit un panier à ouvrages» 
Cette Figure eft de profil & vue jus¬ 
qu’aux Genoux } Tableau peint fut 
toile, de vingt-fept pouces de haut, 
fur trente-huit de large. 

M. Bethon , ( Jean ) 
Profejfeur de l'Acad, de S. Luc. 

* 174. Vénus entre les bras d’Adonis , 
à droite eft un Amour tenant un chien 
en laifte ; on voit dans les nues un 
char attelé par des Cignes , conduits 
par des Amours. Ce Tableau eft peint 
fur toile , de trente-huit pouces de 
haut, fur trente de large. 

M. Ei[en y 

Adjoint à ProfeJJeur , de l'Acadé¬ 
mie de S. Luc. 

ij Un fujet agréable compofé de fix 
Figures , parmi lefquelles on diftin- 
gue un Cavalier qui donne fa bourfe 
d une Dame -, le fond repréfente un 
appartement. Ce Tableau eft peint 
fur toile, de quinze pouces de haut, 
fur douze de large. On trouve l’Ef- 
rampe de ce Tableau avec ce titre , 
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l’accord du Mariage: elle eft gravée 
par Gaillard. 

M. Bénard , ( Jean-Bapti/le ) 

•Adjoint a Profejfeurde l'Académie 
de S. Luc. 


176. Une Récréation champêtre , corn- 
pofée de huit Figures placées dans un 
PaiTage. Ce Tableau eft peint fur 
toile , de cinq pouces de haut , fur 
huit de large. 

M. Hurin , ( Charles ) 
de VAcad. Royale. 

177. Une Fille alîife filant auprès d’une 
table le fond repréfente une Cuifi- 
11e. Ce Tableau joint à une touche 
ferme beaucoup de vaguefTe ; il fait 
honneur à l’Auteur. Il eft peint fur 
toile , de vingt-trois pouces de haut, 
fur dix-fept de large. 
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JL. E Curieux, dont je donne le 
Catalogue , commençoit à faire 
Une Collection de Tableaux 8c 
d’Eftampes : la variété des mor¬ 
ceaux éroit fon principal objet. 
Il vouloit radèmbler les Ouvrages 
des Maîtres, anciens Sc moder¬ 
nes , de toutes les Ecoles ; mais , 
comme j’ai dit au commence¬ 
ment, les troubles furvenus eq 








21 <? Tableaux. 

Saxe ont dérangé fes projets, & 
mis obftacle à Tes defirs. Cepen¬ 
dant cette Colle&ion, quoique 
peu nombreufe, eft recommanda¬ 
ble. 


ECOLE ROMAINE. 

Rafael daReggio. 

* 178. jEliser armé d’une épée, te¬ 
nant Rebecca pat fes habillemens ; 
on voit devant lui une femme qui 
femble le repoulfer , pour empêcher 
le crime où fa fureur l’entraine. Ces 
Figures, grandes comme nature » font 
vues jufqu’aux genoux ; Tableau peint 
fur toile, de quarante-neuf pouces de 
haut, fur foixante-deux de large. 

Reggio naquit en 1551; l'on 
Maître fut Frédéric Zuccaro. Il a 
peint le Portrait ôc l’Hiftoire avec 
fuccès , donnant des caraéteres 
convenables aux Sujets qu’il com- 







Léo le Romaine. u 9 
poioit. Ses Ouvrages font efti- 
niés; il mourut en 1580. 

Pierre Berettini y ou Pietre de 
Cor tonne. 

1 79 - Acis & Galathée fuïant la fu¬ 
reur de Polipheme ; on voit dans la 
Mer, que l’on découvre à la droite du 
Tableau , Neptune & des Naïades 
accompagnés d’un Amour. Ce Ta¬ 
bleau eft touché avec beaucoup d’art ; 
il eft peint fur une toile , de cinq 
pieds de haut , fur fept de large. 

Pierre - François Molla , dit le 
Molle. 

180. Un Païfage enrichi de cinq Figu¬ 
res y dont la principale a dix-fept 
pouces de hauteur, repréfentant Tan- 
crede : peint fur toile , de trente- 
quatre pouces de hauc, fur foixante 
de large. Ce Tableau eft du meilleur 
teins de ce Maître } il a des beautés 
fuperieures à beaucoup d’autres de 
la main de ce favant Artifte, 


i2o Tableaux. 

Jean-Baptijle Molla. 

ï8i. Un Païfage touché favament J 
dans lequel on voit Narcifle admi¬ 
rant fa figure dans le reflet de l’eau j 
Tableau peint fur toile de douze 
pouces de haut, fur quinze de large. 


ECOLE DE BOULOGNE. 

Francefco Primaticcio , ou le Pré - 
matijè , furnommé Martin de 
Boulogne . 

181. Bet hs abée fortant duBain» 
auprès d’elle on voit une femme qui 
tient une catfblette \ Tableau peint 
fur bois, de quarante-neuf pouces de 
haut > fur trente-fept de large. 

On fait que le Prématife faifoiü 
quelquefois les demi - teintes un 
peu trop grifes ; ce Tableau n’a 
point ce défaut , il eft d’une bon- 
jie couleur. Le dcftèin en eft 

fuelte, 
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ivelte 3 & c’cft un des plus parfaits 
de ce Maître. Il naquit à Boulogne 
en l’année 1490, fut Difciple de 
Juk Romain , &. mourut en Fran¬ 
ce en 1590. 

Annibal Carachc. 

1 8 3. Un très beau Païfage , repréfen- 
tant la foire en Egypte : la principale 
Figure a cinq pouces de hauteur -, peine 
for toile, de quinze pouces de haut 
for vingt de large. Ce Tableau eft 
peint d’une fermeté admirable : il 
eft du nombre de ces précieux mor¬ 
ceaux que les Connoilfeurs ne peu¬ 
vent fe laiïer d’admirer. 

184. Le Couronnement d’épines , dans 
le goût d’Annibal Carache ; for toile, 
de dix-huit pouces de haut, for vin<n- 
quatre de large. Il vient du Cabine't 
de M. le Duc de Tallard. 

Annibal Carache , celui qui eft 
le plus en réputation des Peintres 
de ce nom , fut Difciple de Louis 
Carachc -, il naquit à Boulogne en 

F 
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l’année 1560, de mourut à Rome 
en i609. 

Guido Reni , dit le Guide. 

* 185. Lucrèce : Figure à mi-corps. Ce 
Tableau qui a du mérite eft attri¬ 
bué * au Guide; il eft peint fur toi¬ 
le , de trente-quatre pouces de haut, 
fur vingt-fept de large : fa forme eft 
oétogone. 

Francefco Albano s ou l'Albane. 

j 8 6. La Vierge, avec l’Enfant Jefus pla¬ 
cé fur fes genoux & qui tient une 
croix que baife le petit Saint Jean : 
Saint Jofeph. eft en méditation. Ce 
Tableau, peint fur toile, de quinze 
pouces de haut, fur douze de large 
eft d’une couleur très agréable. 

% 

* Quand je me fervirai du mot attribué , ou 
d’autres équivalens , mon intention n’eft pas de 
dire précifément qu’un Tableau foit une Copie , 
ni même qu’il ne loit pas un Original du Maître 
auquel le Propriétaire, d’autres perfonnes ou 
moi, l’attribuent 5 mais feulement que les avis 
font partagés, & que dans l’incertitude, j’aime 
mieux laifler les Amateurs Juges d’un différend, 
que ma déciûon d’ailleurs ne termineroit pas. 
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■Albane a étudié fous Denis Cal- 
vart , U Guide & les Caraches ; les 
j^iticcs cju il a fii donner à fes Fi¬ 
gures , font rechercher fes ouvra™ 
§cs y & fervent a faire pardonner 
quelques legeres incorrections de 
«eflèin. On a d’autant plus de rai- 
ion,qu’il eft impofîibleà un Artiflc 
de polîèder toutes les différentes 
parties de fon Art au même dégré. 
Il naquit à Boulogne en i 578 §£ 

mourut à Rome en 1 660. 

Jean-François liarbieri da Cento . 
furnommé le Guerchin. 

* 1 87. La Vierge donnant à tetter à l’En¬ 
fant Jefus, pendant que Saint Jofeph 
fe repofe : ces Figures font grandes 
comme nature , peintes fur toile de 
quarante-huit pouces de haut , fur 
quatre-vingt-deux de large. Ce Ta¬ 
bleau eft très frais, d’un coloris bril¬ 
lant , clair, & d’une touche très fran¬ 
che : on en voit peu d'aüfïï recom¬ 
mandable. 

Le Guerchin îwi Difciple de Be- 
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nedetto Gennari, il naquit à Bou¬ 
logne en 1590, il y mourut en 
1667. 

Jacques Cavedon. 

188. Saint Jean prêchant dans le dé- 
fert -, Tableau peint fur toile, de feize 
pouces de haut , fur dix-neuf de lar¬ 
ge. Ce Tableau eft original -, il eft re¬ 
gardé comme étant de ce Maître. 

Jean - François Grimaldi , dit le. 

Bologne je. 

183. Un Païfage „ fur le devant du¬ 
quel on voit deux Hommes & trois 
Chameaux -, peint fur toile, de vingt- 
cinq pouces de haut, fur trente-qua¬ 
tre de large. Ce Tableau, dont l’ori¬ 
ginalité eft certaine , eft touché avec 
force : il y régné moins de fechcrefle 
que dans le plus grand nombre de 
ceux que l’on voit ordinairement de 
ce Maître. 

Grimaldi -a étudié dans l’Ecole 
'des Carachcs, dont il étoit cou- 
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fin. U naquit à Boulogne en i 6 o 6 % 
y mourut en 1680. 

Céfare Gaina ri. 

190. Une femme tenant uneplumej re- 
prefentant une Sybille j Figure gran¬ 
de comme nature , vue jusqu'aux 
genoux : Tableau peint fur toile , de 
trente-un pouces de haut, fur vinet- 
fept de large. 


Cefare Gennari , Difciple du 
Guerchin , naquit à Boulogne en 
1641, il mourut en 1688. 



Ecole vénitienne. 

Giacomo da Ponte , ou Jacques 
Bajfan. 

X91. Susanne au Bain,furprife par les 
Vieillards*, Tableau peint fur toile, 
de trente-deux pouces de haut, fur 
quarante-fept de large. 

Les Tableaux de Jacques Baf- 

Fiij 
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fan , aulîi véritables que celui-ci, 
ne font pas faciles à trouver ; la 
touche , l’expreffion Sc le coloris 
que ce Maître polïèdoit éminem¬ 
ment , le mettent au rang des 
plus grands Peintres de l’Ecole 
Vénitienne. Il naquit à Baflano 
en i 5 10,8c il en prit le nom. Son 
Maître' fut Bon Veniüano. Il mou¬ 
rut à Venifeen 15 9 ü 

y f * **. • 

Lefevre , furnommé de V^etiife. 

191. Un Païfagédans lequel Vénus eft 
- aflîfe , 8 c qu’un amour tienc par la 
main • il eft peint fur toile , de dou¬ 
ze pouces de haut, fur quinze de lar¬ 
ge. Ce Tableau eft original & d’une 
bonne touche : on l’attribue à ce 
Maître. 

On ignore le lieu de la nailïan- 
ce de ce Peintre , mais on fait 
qu’il a demeuré long-tems à Ve- 
nife ainfi qu’à Paris , où il a été 
reçu à l’Académie Roïale de Pein¬ 
ture. Il eft mort à Londres en l’an- 
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fiee 1677 y dans un âge très avan¬ 
cé. 


Gafparo Disant de Belluna. 

*'15)3. La famille de Darius implorant la 
miféricorde d’Alexandre ; Tableau 
peint fur toile , de quarante-fix pou¬ 
ces de haut, fur foixanteTdeux de 
large. 

& 193 - bis. Un Triomphe en l’honneur de 
Bacchus ; peint fur toile , de dix-neuf 
pouces de haut, fur vingt - huit de 
large. 

M. Pittoni. ( Jean-Baptifie ) 

494. Une Femme à demircorps, lifanc 
dans un livre , éclairée par une lam¬ 
pe attachée à un arbre. Ce Tableau , 
dont l’effet eft très bon , tient beau¬ 
coup de la maniéré de Scalcken ; il 
eft peint fur bois, il a dix pouces fix 
lignes de haut, fur fept de large. 


ECOLES NAPOLITAINE 

e t Génois e. 

Luc a Jorda.no , 
Surnommé Fa Prejlo. 

*195. U N Bourreau tenant la Tête 
d’Holopherne , qu’il eft au moment 
de mettre dans un fac, par ordre de 
Judith : ce Sujet eft: cômpofé de cinq 
Figures, grandes comme nature , 6c 
vues jusqu'aux genoux. Ce Tableau , 
d’une touche hardie , 6c d’un coloris 
agréable, a quarante-neuf pouces de 
haut, fur foixante - un de large. . 

Jordano a eu pour Maître Pietre 
de Cortone SC Jojeph Spagnolette. 
Il naquit à Naples en 1616, 5 c 
mourut à Madrid en 1694. 

. Valerïo Cajlelli. 

* 196. La Vierge tenant l’Enfant Jefus, 
à côté d’elle eft Sainte Elifabeth •, ces 
Figures font à mi-corps 8e peintes fut 
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^oiie , de trente-trois pouces de haut, 
fur trente-neuf de large. 

Cajlelli fut Difciple de Dome- 
nico Fiofella , il étudia le Titien , 
St fon coloris devint vigoureux. 
Ses Tableaux font eftimés ; il na¬ 
quit à Genes en l’année 1625 , & 

mourut en 1659. 


ECOLE DES PAIS-BAS. 

Jean Brcughel, dit de Velours, 
& Vanbale. 

* 197 - Un Païfage fur le devant du¬ 
quel font des Fleurs , exécutées par 
Breughel. Vanbale y a peint plufieurs 
Enfans ; ce Sujet eft emblématique. 
Ce Tableau eft fur cuivre , de cinq 
pouces de haut, fur quatre de large. * 

Rollandt Savery. 

*198. Un Païfage, où l’on voit des ro¬ 
chers , & dans lequel Saint Jérôme 
eft repréfenté dans ia folitude ; ce 

F v 
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Tableau eft enrichi de beaucoup d’a¬ 
nimaux de différentes efpeces -, il eft 
peint fur toile , de trente-un pouces 
de haut, fur quarante fix de large. 

Rollandt Savery , Difciple de 
l'on pere Jacques , &L de Jean Boll, 
naquit à Courtrai en 1576 , ôC 
mourut à Utrecht en 1639. 

Rembrandt Van-Rhein. 

* x 99 .UneFemme vue jufqu’aux genoux, 
careflant l’amour ; Figure entière, 
peinte fur toile , de quarante - cinq 
pouces de haut, fur trente-fix de lar¬ 
ge. Ce Tableau original eft regardé 
comme étant de ce Maître. 

Jean Griffer. 

aoo. Un joli Païfage qui repréfente une 
vue de Riviere, fur laquelle font plu- 
jfieurs bateaux & chaloupes chargées 
de marchandifes ; on voit plufieurs 
figures , fur les bateaux , & dans 
la campagne. Ce Tableau , dont la 
couleur eft agréable , reprefente la 
nature dans fon brillant -, il eft peint 
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fur toile, de dix pouççs fix lignes d$ 
; haut ? fur treize de large. 



Ecole allemande. 

Jean Lingelhack. 


%,.U ne Campagne, dans laquelle 
on voit des Turcs à cheval : Tableau 
peint fur toile, de trente pouces de 
haut, fur trente-fix de large. 

Lingelhack a étudié en Italie : 
il naquit à Francfort en l’année 
*6*5 j ü cft mort à Amfterdam. 

Jean-Heinrich Rocs , furnommé 
Roos de Francfort. 

* loi. Deux Tableaux pendans, repré- 
fentant des ruines d’Architeétupe 
avec des figures S: des animaux ; l’urt 
& l’autre font peints fur toile -, ils ont 
vingt-fept pouces de haut , fur tren¬ 
te-quatre de large. 

Jean Heinrick Roos naquît à 

F vj 
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Otterberg en 1631. Ses parens le 
conduifirent en Hollande & le 
deftinerent au metier d’Epinglier; 
mais voïant fon Inclination pour 
la Peinture , il fut placé chez 
du Jardin , &. enfuite chez Adrien 
de Bie. Apres avoir acquis des ta- 
lens , il voïagea &C fit des Ta¬ 
bleaux dans plufieurS Cours d’Al¬ 
lemagne , enfuite il réfolutde fai¬ 
re le voïage de Rome 3 mais en 
arrivant à Francfort , il fit con- 
noifïance avec une fille, dont les 
charmes dérangèrent fon projet.; 
il fit Tes efforts pour continuer fon 
voïage, mais l’amour le fit revenir 
fur fes pas. Il n’a* point changé 
fon premier genre , & a peint 
dans le goût de Kam. du Jardin. 
Ses Ddleins font très eftimés , ÔC 
on les recherche avec foin. Le 
grand incendie, arrivé à Francfort 
en 1685, confuma pluficurs mai- 
fons , la fienne fut du nombre 3 
& cet événement lui caufala morr. 
Il lailîa quatre fils qui tous ont e'té - 
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Peintres. Le premier fe nommoic 
Philippe Roos , furnommé Roos 
de Tivoli, le deuxieme Théodore , 
le troifieme , Roos FAnglois , Si 
le quatrième , Jerm Melchior. 

Philippe Roos 3 furnommé Roos 
de Tivoli. 

*203. Deux Tableaux pendans, dans 
chacun defquels on voit une Figure 
& plufieurs animaux de différente ef- 
pece : ils l'ont peints fur toile; cha¬ 
cun de trente-fîx pouces de haut, fur 
quarante-huit de large. 

Philippe Roos fils Se Eleve de 
Jean Heinrich , naquit à Franc¬ 
fort en 165 5 j il fit le voïage d’I¬ 
talie, où il époufa la fille à'Hia~ 
cinte Brandi , Se s’établit à Tivoli, 
d’où il a pris fur fon nom. Sa tou¬ 
che eft facile & favante : il mou¬ 
rut à Rome en l’année 170 5 . 

Jacques Roos 3 ou Ro/d, 

*204. Une vieille Femme 3 la main gau- 


( 
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che appuiée fur un globe , rient de 
la droite un compas. Cette Figure eft 
grande comme nature , ellç eft vue 
jufqu’aux genoux. Ce Tableau eft 
peint fur toile , de quarante - trois 
pouces de haut , fur trente - fix de 
large. 


ECOLE FRANÇOISE. 

Simon Vouët. 

2.05. Ijoth & fes Filles - , Tableau peint 
fur toile , de trente-fept pouces de 
haut, fur trente de large. 

Vouët , recommandable par Tes 
talens, eft encore célébré par les 
grands Artiftes qui font forcis de 
fon Ecole : il naquit à Paris en l’an¬ 
née 1582, il mourut le 5 de Juin 
1641. 

Jacques Blanchard. 

106. Danaé dormant , un Amour fup- 
porte un rideau , & femble vouloir 
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favorifer Jupiter , dont la préfence 
Te manifefte par une pluie d’or qu’ü- 
ne femme reçoit dans fon tablier. 
Ce Tableau eft très vigoureux de 
couleur, & d’une agréable compofi- 
tion 5 il porte trois pieds de haut, fur 
quatre de large. 

Blanchard naquit à Paris le pre¬ 
mier jour d’Oétobre de l’an 1600 ; 
il fut Eleve de Nicolas Bollerie 
Ton oncle maternel , il mourut 
en l’année 1638. 

Claude. Gelée 3 dit le Lorrain. 

207. Un Païfage fur le devant duquel 
eft une prairie , où l’on voit des va¬ 
ches & autres animaux -, un Berger 
eft aflîs près de deux Bergeres , dont 
une lui préfente un bouquet : on voit 
dans l’éloignement des montagnes, 
au bas defquelles ferpente une Ri¬ 
vière. Ce Tableau eft peint fut toile, 
de vingt-un pouces de haut, fur vingt- 
huit de large. 

On fait que les Païfages de 
Claude le Lorrain font des chefs- 
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d’œuvres de l’Art, par rapport a 
la vapeur de l’air , que ce Peintre 
qui voïoit bien la nature , &. qui 
l’étudioit fans celle , rendoit avec 
la dernière vérité. 

Sébajlien Bourdon. 

208. Les Ifraélites adorant le Veau 
d’or , &c Moïfe fe difpofant à brifer 
les Tables de la Loi. La compofition 
eft riche , le deftein eft fvelte. Ce 
Tableau eft peint fur toile , de tren¬ 
te pouces de haut, fur trente-fept de 
large. 

Bourdon a été un Peintre excel¬ 
lent , il a fait des Tableaux d’Hif- 
toire d’une belle ordonnance , 
d’une touche franche & legere, 
d’un ton de couleur doré &. quel¬ 
quefois argentin ; ces derniers 
font d’autant plus de plailir aux 
Amateurs , qu’ils font plus rares. 
Ses Païfages ont aulîî beaucoup 
de mérite , mais leurs compor¬ 
tions font fi peu fondées fur la 
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nature,que,généralement parlant, 
ils font moins recherchés. Il fem- 
t>le que cet Artifte fe contentoit 
difficilement ; car il a fouvcnt 
changé de maniérés & de coloris* 
Il a fait des Tableaux faciles à 
prendre pour être de Bamboche 3 
de Jean Miele , ou de Maîtres fort 
oppofés , félon l’idée dont il étoic 
occupé. Il naquit à Montpellier 
en 1602. On ignore le Maître 
fous lequel il a étudié les principes 
de l’Art, mais on fait qu’il s’eft 
formé en Italie, qu’il a été Rec¬ 
teur de l’Académie Royale de 
Paris, Sc qu’il mourut dans cette 
Ville en \ 6 ~ji. 

Laurent de la Hire» 

209. Un fujet de PHiftoire Romaine > 
Tableau peint fur toile , de cinquan¬ 
te-neuf pouces de haut, fur quarante- 
huit de large. Ce Tableau eft du bon 
tems de ce Maître. 

La Hire naquit à Paris en l’an- 
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née 1606-, il fut Eleve de Ton Pe- 
re, & s’attacha beaucoup à l’étu¬ 
de de l’antique. La propreté avec 
laquelle il employoit Tes couleurs 
a confervé Tes Tableaux ; il pei- 
gnoit très bien l'Architecture 3 le 
Païfage , & les Animaux , & ces 
talens enrichiflent ordinairement 
ies Tableaux. 

Focus. 

110. Un Païfage qui repréfente un Ora¬ 
ge; la foudre tombe fur une monta¬ 
gne ; & fur le devant du Tableau, 
on voit deux hommes efFraïés , un 
defquels eft renverfé de cheval. Ce 
Tableau eft peint fur toile , de vingts- 
fept pouces de haut, fur trente-qua¬ 
tre de large. 

On prétend que Focus eft Dif- 
ciple du Gafpre ; je le crois plu¬ 
tôt fon Contemporain : ce qu’il y 
a de confiant, c’eft qu’on a fou- 
vent confondu leurs Ouvrages. 
Les Figures de ce Tableau font 
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peintes dans le goût du PouJJin. 
Focus vivoit encore en l’année 

1673. 

Jofeph ParoJJel, 

* 11 i.Un Tableau repréfentant une ba¬ 
taille ; peint fur toile, de douze pou¬ 
ces de haut, fur feize de large. 

Jofeph Paroffel naquit à Bri- 
gnolles en 1648 ; il eft mort à Pa¬ 
ris en 1704. Voyez le Catalogue 
raifonné du Chevalier de la Ro¬ 
que , par Gerfaint , page 3 3. 

Martin , le Pere, 

ai2. Louis XIV , faifant la revue de 
fa Cavalerie ; on voit dans l'éloigne¬ 
ment les remparts d’une Ville forti¬ 
fiée. Ce Tableau réunit tant de beau¬ 
té , qu’on l’attribue à Vandermeulen ; 
il eft clair & bien touché , fa compo- 
fition eft fort riche. Il eft peint fur 
toile, de trente-fept pouces de haut, 
fur quarante-huit de large. 
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Hérault , le Pere. 

ii 3. Un Païfage dans lequel eft repré¬ 
senté Sainte Genevieve gardant fes 
moutons.Ce Tableau,qui eft du meil¬ 
leur tems de ce Maître, eft peint fur 
toile , de quarante - huit pouces de 
haut, fur foixante de large. 
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Ecole d’italie. 

il4. Six Eftampes d’après Raphaël , 
dont l’Ecole d’Athenes &c la Difputç 
du S. Sacrement, toutes deux gravées 
par Hieronimus Cock. 

215. L’Adoration des Bergers, d’après 
Raphaël j gravée par Francefchi} & 
la même compofition par Corneille 
Bloemaert : elles font toutes deux 
belles Epreuves. 

216. Le Maflacre des Jnnpcens, & le 
Jugement de Paris d’après Raphaël , 
par Marc Antoine : ces deux Eftam¬ 
pes font bonnes Epreuves. 

217. La Galatée , d’après Raphaël , aufli 
gravée par Marc Antoine. 

êi 8. Six belles Eftampes de Jules Bo- 
na\one . 

219. Les Prophètes & les Sybilles, en 
lix Pièces^ d’après Michel-Ange j par 
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Georges Mantouan ; Saint Jérôme, & 
l’Adoracion des Bergers, d’après Po- 
lidor , par Sadeler. 

220. L’Annonciation ^ & Saint Fran¬ 
çois , grandes Pièces en hauteur, tou¬ 
tes deux gravées par le Baroche . 

an. Neuf Eftampes, d’après Corrige * 
Baroche Sc Titien . 

Z1 2. Quatre Portraits, dont celui du 

Giorgion. 

z 1 3 • Huit Païfages du Mutien , dont fix 
gravés par Corneille Cort. 

Z z 4. Le grand Crucifiaient du Tintoret , 
en trois Pièces, gravé par Auguftin 
Carache j ancienne Epreuve biencon' 
fervée. 

« 1 5. Saint Jérôme , aufli d’après le Tin* 
toret j par Auguftin Carache , belle 
Epreuve. 

Z16. Dix-huit Eftampes, dont neuf gra¬ 
vées par le Parmesan ; les neuf autres 
font d’après lui, dont fix en clair- 
obfcurs. 

a 27. Les Métamorphofes de Tempefie , 
en 150 pièces, belles Epreuves. 

228. La Bible de Tempefie en 219 Pie* 
ces *, Epreuves avant l’Edition. 

229. Vingt - deux Eftampes ; Lavoir , 
deux Saintes familles, tk un Saint Jé¬ 
rôme , beau d’Epreuve , toutes trois 
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gravées par AnnibaL Carache \ & dix- 
ne A u f Eaux-fortes du Guide , dont l’Àu* 
moue d’après AnnibaL Carache . 

2 3 °* Cinq Eftampes d’après AnnibaL Ca - 
racke ; ia Chute des Géans, gravée en 
en bois par Cariolan d’après le Gui* 
de - y deux Albane , trois Domini- 
quains, dont Adam &Eve, gravées 
par Baudet : en tout onze Eftampes. 

2 3 1 • Quatre Eftampes repréfentant l’Hit 
toire de Vénus, gravées par Beaudet, 
d’après Y ALbane : belles Epreuves. 

*3 2. Trois Eftampes , de PauL Verone - 
yé, dont le Martyre de Sainte Jufti- 
ne> en deux feuilles , gravées par Au-* 
guftin Carache. 

233. Mercure & les Grâces, la Paix &: 
l’Abondance , d’après le Tintoret ; 8c 
le petit Comédien : ces trois Eftam¬ 
pes font gravées par Auguftin Cara¬ 
che : elles font belles Epreuves. 

234. Trente-fix Eftampes gravées par 
Pietre Tejle , 8 c deux d’après ce Maître, 

235. La Mort de la Vierge, d’après le 
Guerchin , gravée par Bloemaertj très 
belle Epreuve \ & trois autres par 
Pafqualinus , 

236. Treize Eftampes, dont le Frap¬ 
pement du Rocher, d’après Cyrofere • 

237. Vingt-deux Eftampes j dont plu- 
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fiears intéreflantes, de Pierre de Cor- 
tonne 8c Cyrofere , Elles font toutes 
gravées par Bloemaert, 

2 ^8. Vingt-deux Eftampes gravées p# 
Benedetre Cajliglione , dont la Mélan¬ 
colie, 8c les deux fujets de Satyres: 
toutes anciennes Epreuves. 

^9. Trente-huit Eftampes, d’après 
Lanfranc \ fa voir, les douze Apôtres, 
gravés par F. de Louvemont *, quatre 
Angles par Rpullet ; la Couppole de 
Saint André à Rome , en huit Pièces, 
par Carlo Cefius ; 8c feize morceau* 
des Loges du Vatican , par Pierro 
Santi Bartoli. Cette fuite n’eft pas 
complette : toutes ces Eftampes font 
belles Epreuves. 

240. Dix Eanx-fortes de Çarle Mnatte y 
dont la Samaritaine , d’après Annibal 
Carache. 

241. Le Jardin desHefpérides, en 11 Piè¬ 
ces , gravées d’après Pierre de Conon - 
ne j Carie Maratte , 8c autres Maîtres. 

RECUEIL DE LA BELLE. 

^42. Le Repofoir, première Epreuve ; 
& la Vue du Pont-neuf. 

245, Le petit Livre à defliner ; le Bal¬ 
let des Indiens 8c des Perroquets ; 
celui des Singes, des Ours 8ç des Au¬ 
truches y 
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truches, en dix-neuf Pièces, compris t a 
le Titre. ^ Be .h.ï 4 

2 44 - Le Portrait de la Belle, gravé par 
Hollard ; celui de Ferdinand II. 5 le 
Cours de la Loire ; le Titre de Sca- 
ron , 8 c cinq Titres rares , qui font, 

Il Mercurio di D. Vittorio Siri ; 
il Nino figlio a Tragédie. ; Fejle 
Theatrali , par lafmta Pa^a , Drama. 

Del Sign . Guilio Stro^i &ç. il Ccfrno 
overo ITtalia triorifante : en touc 
neuf Eftampes. 

2 4 s* Diverjï Animait fatti , en vin^t- 
quatre Pièces : les Tigres, Chevaux , 

& Eléphans „ en cinq Pièces , à caufe 
<l’une qui fe trouve avant les noms, 
de la Belle & de Pierre Mariette. Di- 
verji Capricii , en vingt-quatre Piè¬ 
ces : le Branle de la Mort, en cinq 
Pièces ; & le Triomphe , Piece peu 
commune : toutes belles Epreuves. 

1 46 - Defleins de quelques Conduites 
de Troupes , Canons, & Attaques de 
Villes , dediees a M. de la Roche- 
Guy on , en douze Pièces ; Epreuves 
parfaites. Divers Exercices de Cava¬ 
lerie dédiés à Moniteur Deftiiïàc, 
en douze Pièces. Recueil de diverfes 
Pièces, très nécelfaire à la Fortifica¬ 
tion , en feize Pièces : en tout qua¬ 
rante Eftampes* G 


La 

Belle. 
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247. Entrata in Roma del VE ccd m& * 
Atnbafciatore di Pollonia , VannO 
M. D C. XXXIII. en fix feuilles, 
anciennes Epreuves. La Pompe fu¬ 
nèbre de l’Empereur Ferdinand II, 
en quatre Pièces. 

248. Ornament di Fregi Figliani,en feize 
Pièces, première Epreuve avant le 
nom de Langlois. Ornament o Grot- 
tefche , en iept Pièces, par rapport 
au Titre qui eft double avant l’écri¬ 
ture ; autre fuite de fix, qui fe joint 
toujours avec la precedente. Raccol - 
ta di V^afi diverji , en fix feuilles ; 
Frifes, Feuillages, ôc Grotefques, en 
huit Pièces, dont fix avant les chif¬ 
fres : en tout quarante-trois Eftam^ 
pes. 

249. Une fuite de douze Païfages, de 
forme ronde, qui ont pour Titre ; 
Ecellentijjbno ac NobiliJJimo D . 
Anthonio Le Charon , Baroni de Dor~ 
melles > &c. Neuf, de meme forme , 
du Cabinet du Grand Duc. Les Mau¬ 
res , en quatre Pièces. Diverfes Fi¬ 
gures 6c Païfages en huit Pièces 
avant les chiffres. Agréable diver- 
fité de Figures, A. M. Artus Gouf- 
fier , Marquis de Boify , en treize 
Pièces. La Vue du Pont-neuf> 6£ 
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celle de la Place Royale , qui dépen¬ 
dent de cette Suite, font avant l’écri¬ 
ture qui fe voit ordinairement au 
haut de la Planche. Les quatre Elé- 
ttiens : en tout quarante-fix Pièces. 
2 5 °- Varii Capricii Militari en fix 
Pièces. Divers Embarquemens , en 
huit Pièces, compris le Titre. Une 
Suite de Vues, dédiée au Sig. lomafo 
Guidoni , en huit Pièces. Varie Figu¬ 
re y en huit Pièces. Une Suite de Ca¬ 
prices j en treize Pièces , compris le 
Titre : toutes anciennes Epreuves. 
* 5 i- Les fix grands Païfages en hau¬ 
teur-, les Vues de Livourne, en fix 
Pièces, & le Château Saint-Ange. 
i 5 z< Les Païfages maritimes , en fept 
Pièces, compris le Titre. Une fuite 
de douze Païfages : les facétieufes In¬ 
ventions d’amour, & de guerre, en 
douze Pièces , compris le Titre : les 
quatre Saifons : la Clotilde : une Fê¬ 
te , d après la Belle, gravée par Lu- 
cini , & une fuite de douze Cartou¬ 
ches. En tout quarante-huit Eftampesj 
anciennes Epreuves. 
ij$. Sept Pièces de Décorations de 
Théâtre , d’après Alphonfe Parigi s 
bonnes Epreuves avant d’être retou¬ 
chées. Quatre feuilles, dont trois de 

Gi; 


U 

Belle, 
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Blafon , & la Carte du Royaume de* 
Cieux, d’après la Belle 3 par Cochin. 



ECOLE DES PAIS-BAS. 


254. Soixaxte-neue Eftampes à'Al- 
ben Durer favoir ,18 gravées au bu¬ 
rin , dont Adam & Eve, piece rare. 
Le S. Hubert, la Mélancolie & la Pan¬ 
dore: parfaites Epreuves. Les 5 o autres 
font gravées en bois, dont plufieurs 
peu communes. Le Calvaire > grande 
Piece en hauteur, gravé par Matham. 

255. Quatre-vingt-feize Eftampes de 
Lucas de Leyde , dont l’Adoration des 
Rois. 

2.56-157. Deux cens quatre-vingt- 
quinze Eftampes, de George Pens y 
Hisbens , & autres petits Maîtres ; 
plufieurs font rares , intéreffantes , Sc 
très belles Epreuves. 

258. Sacra Eremus Afcetarum ) Sefacra 
Eretnus Afcetnarum , en cinquante 
feuilles, toutes d’après Bloemaert , 
par A. Bolfverd • anciennes Epreuves, 

25 cj. L’Adoration des Bergers , gravée 
par Saenredam,d’après A braham BLoe- 
maert 3 Piçce recommandable de ce 
Maître. 
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2.60., l ableaux des Vertus & des Vices, 
rilcs fur les Deffeins des plus iiluftres 
Fables de l’Antiquité gravées par Bloe- 
ni’aert, & autres , d’après Brebiette: 
belles Epreuves. 

1( * 1 - Adam & Eve , Angélique & Mé- 
d°r 5 gravés d’après Corneille Harlem y 
par Saenredam. Ces deux Eftampes , 
<]ui font les plus capitales de ce Maî¬ 
tre, font belles Epreuves. 

aSi. Quatre Eftampes de S aider , qui 
font le Prince Bathôri y Marqhardus 
F reh crus , le Prince Matthias 8c fa 
Femme , avant le nom de Marco Sa- 
deler : toutes peu communes. 

16 }• Soixante-deux Eftampes de Crifi 
pin de Pas ; favoir 3 les Apôtres, en 
quatorze Pièces; les quatre Evangé¬ 
lises; le mauvais Riche, d'après de 
Vos 5 le Roman de Daphnis 8 c Cloé , 
en cinq Pièces, compris deux Titres 
avec différence : cette Suite n’eft pas 
commune. Trente - quatre Pièces de 
divers fujets très ititéreffans , & les 
quatre Saifons, parfaites Epreuves. 

*64. Un petit Recueil d’Eftampes de 
Théodore de Bry , contenant, les Em¬ 
blèmes , en cinquante-quatre Pièces 
compris le Titre ; la petite Foire d'a¬ 
près Holbeins ; fixFrifes j la Fontaine 

G iij 
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de Jouvence * le Bai Vénitien } l’Age 
d’Or , le Bain de Diane > un Portrait', 
Ôc cinq Pièces, dont le Triomphe de 
l’Egliferen tout foixante-dix Eftampes* 
x6 5. Neuf Portraits, de Henri Goh\iuSj 
dont Mademoiselle d’Egmont 3 6 c un 
Mathématicien rare. 

2.66. Vingt-fept Ellampes, tant de Golt - 
^ius j que d’après lui : belles Epreu¬ 
ves. 

z6y. L’Annonciation , la Vifitation * 
l’Adoration des Bergers, la Circon- 
cifion, l’Adoration des Rois j & un 
Repos : en tout fix Eftampes en hau¬ 
teur gravées par Golt\ius. 
x6 8. L’Œuvre de Kam du Jardin > en 
cinquante - deux Pièces : anciennes 
Epreuves. 

2.69. L’Œuvre de Goudt , Comte Pala¬ 
tin , en fept Pièces , toutes d’après 
Adam Elsheimer : les Epreuves font 
anciennes Sc de la première beauté. 
£70. Un MilTel en huit Pièces , par¬ 
faites Epreuves avant l’Edition ; St. 
Erpho \ le Lievre, d’après Peéfcer Boel, 
ancienne Epreuve. Les Papillons, en 
treize Pièces, Epreuves fur papier de 
foie. Les Infe&es, en huit Pièces. Les 
Charges de Leonard de Vinci 5 en 
quatorze Pièces. Cinquante-cinq Por¬ 
traits > Sujets, Païfages, Vues & Ma- 
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tnies , dont un grand Païfage, d'après 
Breughel , & un d’après Teniers, tous 
deux peu communs : en tout cent 
Eftampes gravées par Hollart. 

Sept Batailles \ grandes Pièces en 
travers , compofées &c gravées par 
Willïeme-Baur : belles Epreuves. Ces 
Eftampes ne fe trouvent pas facile¬ 
ment. 

2 7 2 - La Paix de Munfter, d’après Ter - 
burch y par Snyderoef : ancienne 3c 
première Epreuve. Cette Eftampe eft 
très capitale. 

*7 b Vingt - quatre Eftampes de Rem¬ 
brandt , dont Adam 3 c Eve } l’Annon¬ 
ciation aux Bergers , 3 c la Mort de la 
Vierge : très belles Epreuves. 

2 - 74 * Dix Eftampes de Rubens dont la 
Chafte au Loup , celle aux Tigres, & 
celle aux deux Lions, qui "eft des 
plus rares. 

275. Le Roi boit, Piece capitale, d’a¬ 
près Jordaens : ancienne Epreuve bien 
confervée. 

276. Onze Eftampes , d’après Seghers , 
S chut 3 c Diepenbeke. 

277. Les Comtes & Comteftès de Van- 
dick , en douze Pièces > gravées par P. 
Lombart : anciennes Epreuves. 

278. La grande Chafte au Cerf ; celle 
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à POifeau 3 le grand Marché aux Chô-* 
vaux_, 8 c le Quartier général de l’Ar¬ 
mée Hollandoife , gravées par Moy- 
reau, d’après Wouvermens : anciennes 
Epreuves. 

279. La Chaffe à l’Italienne , le Pot au 
lait, le Départ de Charte la Halte 
d’Officiers , & le Sanglier forcé 5 gra¬ 
vées par le Bas; les Adieux par Lau¬ 
rent , toutes d’après Wouvermens 3 8 c 
le Retour de Campagne , d’après Van- 
falens , par Filloeul : en tout fept 
Eftampes. 

280. La Vue du Pont-neuf, en trois 
feuilles, d’après Vandermeulen par 
Huchtenhurgh : ancienne Epreuve ÿ 

1 Piece capirale. 

281. Deux Portraits gravés par Snyder~ 
koefy dont un avant la Lettre 3 Pautre 
eft le Portrait de Goltzias : ancienne 
Epreuve. 

28Z. La Noce de Village , dédiée a u 
Prince de Cumberland j gravée par 
Major , d’après Teniers ; première 
Epreuve. 

18 3.Six Eftampes de Wifcher 5 qui font les 
Portraits de Bouma , Joannes BolenJ\ 3 
Robertus Junius , 8 c Alexandre VII 5 
un Nègre tenant un arc > 8 c la Bohé¬ 
mienne. 
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^84* La Madeleine à la Lampe, par 
Smith : ancienne Epreuve. 

- --- - n, ._ u A 
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EJlampes de Callot. 

iS j. I_iE Portrait de Callot ; Varie Fi- 
gure en 1 6 Pièces ; les quatre Bohé¬ 
miens ; les Fantaifies, avant les Chif¬ 
fres j en treize Pièces ; le Combat à 
la Barrière , en dix Pièces ; &: la No- 
bleffe , en onze Pièces. 

*86 . Les grandes miferes de la Guerre 3 
en dix-huit Pièces ; les petites ^ en 
fept Pièces , & le petit Bataillon : an¬ 
ciennes Epreuves. 

*87. Les fept Péchés Capitaux; les deux 
Frappemens du Rocher, &c les deux 
Maüacres des Innocens, avec diffé¬ 
rences *, les Martyrs du Japon ; la Vie 
de l’Enfant prodigue, en onze Piè¬ 
ces ; Vita & Hijloria beata Maria 
Virginis Marris Dei , en quatorze Piè¬ 
ces , & avant les Chiffres. 

£88. Les trois grands Sièges, qui font 
l’Ifle de Ré , la Rochelle & Breda : 
belles Epreuves. 

G v 4 
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EJlampes de Sêbajlien Leclerc* 

289. Les Caraéteres des partions d’a^ 
près le Brun , en dix - huit Pièces ; 
trente Pièces du Livre d’Académie ÿ 
neuf Pièces d’Architeéture, dont une 
du Pereau ; les Modes , en vingt Piè¬ 
ces ; les divers Habillemens des an¬ 
ciens Grecs & Romains, en vingt- 
cinq Pièces y Clie , Cailiope Uranie 
&c Polymnie : en tout cent fix Eftam- 
pes. 

190. Les divers Etats de la Vie humai¬ 
ne, en vingt-une Pièces ; la Cléopâtre 
en onze Pièces ; fept Pièces d’Aftro- 
nomie ; la Deftru&ion de Luftucru ; 
les deux Plafonds de Stokolrne ; la 
Copie de la Vénus fur les eaux; la 
Thèfe de Pharmacie , & celle de Mé¬ 
decine , gravées par Duflos : en tout 
quarante-cinq Eftampes. 

291. La Jerufalem délivrée , en vingt- 
deux Pièces, y compris le Portrait 
du Taflfe \ Aminta favola ^ en fept 
Pièces; Pajlorfido , en fept Pièces ; 
VA donc del Manno y en vingt-une 
Pièces ; Fïlli di ScirOj en fept Pièces : 
belles Epreuves. 

291. La Gallerie de l’Hôtel Royal des 
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Gobelins ; les Batailles d’Alexandre , e 
en cinq Pièces; l’Entrée d’Alexandre: Cle 
dansBabylone 3 ôc l’Académie des 
Sciences ; cette derniere eft avant 
l’ombre qui fe trouve ordinairement 
fous la réglé : toutes ces Eftampes 
font belles d’Epreuves. 

295. Les deux Apothéofes d’Ifis, dont 
celle avec les Danfeurs. 

194. Deux Mai des Gobelins avec dif¬ 
férence *, la Pierre du Louvre , 3 c l’Arc 
de triomphe de la Porte Saint An¬ 
toine. 

29 5. Le Mariage du Duc de Bourgogne, 
avant l’écriture; l’Hiftoire de Pfiché, 
en quatre Pièces ; la Vignette de Ti¬ 
voli ; quatre Vignettes -, une Conver- 
fation •, & le Parvulus avec le grand 
Enfantj fans écriture , rare. 

196. LaPaffion de Jefus-Chrift, avant 
les bordures, en trente-fix pièces, ra¬ 
re. La vie de Saint Benoit , aufli 
ayant les bordures en trente-deux 
pièces y l’Hiftoire des Antilles en fix 
pièces. 

237. Les Monnoies, en deux cens fix 
pièces. 

2j)8. Les deux Hefter , d’après le Brun , 
avec différence. Les Ambaffàdeurs de 
Siamj la démolition du Temple de 
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Charenton, & fix petites Conquête?» 

zyy. Les Saints de Tannée. 

Nicolas PouJJin. 

500. Le Crucifiaient , & le frappe¬ 
ment du Rocher , gravé par Claudia 
Stella, anciennes épreuves. 

301. Les fept Sacremens , gravés par 
Pefne \ premières épreuves, avant le 
nom d’Audran , rares. 

302. Neuf Eftampes, qui font, Pirrhus 
en deux feuilles-, le Baptême de No¬ 
tre Seigneur, auflî en deux feuilles 5 
& les fept Sacremens , gravés par 
Audran. 

303. Cinq Eftampes , dont Moïfe en¬ 
fant, Moïfe au bord du Nil, toutes 
deux par Claudia Stella. Le Tems qui 
enleve la Vérité par Gérard Au- 
drand \ &c le Triomphe d’Amphytrite* 
par Pefne. 

Charles le Brun. 

3 04. Les grandes Batailles d’Alexandre y 
en cinq pièces , bonnes épreuves , 
gravées par G. Audrand & Edelinck j 
elles font en feuilles, fans être aifem- 
blées. 
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305* La Franche-Comté conquifepour 
la deuxieme fois en 1674, par Si- 
monneau, ancienne épreuve. 

3°6. Le Plafond de la Chappelle de 
Seaux en cinq pièces , 8 c celui de 
l’Aurore en quatre pièces , par Au- 
dran. Le Plafond du Séminaire de 
Saint Sulpice en trois pièces , y com¬ 
pris la Dédicace , gravé par Simon- 
neau , parfaites épreuves. 

3°7* Les Plafonds du grand Efcalier de 
Verfailles , en fept pièces, compris 
l'explication, gravés par Audran, pre- ' 
niieres épreuves. La chute des An¬ 
ges j le Maffacre des Innocens , par 
Loir ; 8 c le Martyre de Saint Etien¬ 
ne , par Simonneau. 

308. Neuf belles 8 c grandes Ëftampes 
d’après Antoine & Charles Coypel , 8 c 
une d’après Silvejlre . 

309. Le Quos ego ,, d’après Coypel ? par 
Picart, avec trois autres pièces, tou¬ 
tes quatre faifant partie de la Galle- 
rie du Palais Roïal, 8 c le Plafond 
de la voûte de la petite Gallerie de 
Verfailles, en trois feuilles , gravées 
par Gérard Audran , d’après Mignard . 

3 10. Deux Portemens de Croix , celui 
d’après Mignard , par Audran , & ce¬ 
lui d’après Antoine Dieu . Un beau 
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Crucifix, eu deux feuilles , par PoiU 
ly toutes premières épreuves. 

j ! j. Un Chrift, en deux feuilles j par 
Poilly j parfaite épreuve avant le 
nom. L’Adoration des Bergers d’après 
Mignard , aulïi par Poilly. Cette 
Eftampe eft très r-ecommandable. 

3 11. La Thefe de le Moine , gravée par 
Cars, première épreuve. Le Triom¬ 
phe d’Amphytrite , & celui de Bac- 
chus, d’après Natoire. 

313. Huit Eftampes de Bernard Picart, 
dont le Maftacre des Innocens, pre¬ 
mière épreuve* 

314. Le Saint Pierre Nolafque , inven¬ 
té & gravé par Mellan. Cette Eftam¬ 
pe eft la plus prétieufe de ce Maître, 
outre fa rareté. 

3x5. Le Portrait du Duc de Villars, 
première épreuve. Celui de Dufay , 
Capitaine aux Gardes, & de Madame 
la Duché fie d’Orléans •, tous d’après 
Hiacinte Rigaud } gravés par Drevet ; 
cet article eft intéreiïant. 

316. Un Recueil de vingt-quatre Por¬ 
traits , de Nanteuil , tous de choix Sc 
beaux d’épreuves ; dont entr’aurres 
l’Avocat de Hollande avant l’Ecriture, 
très rare -, Jean Loret, Marin , la Du- 
chefle de Savoie , & le Prince de Tu- 
renne. 
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$ l 7 - Trente beaux Portraits, de difFérens 
Maîtres. 

3 18. Onze Eftampes de choix , inven¬ 
tées & gravées, par J. Rigaud , dont 
huit vues des Jardins d’Angleterre , 
rares : toutes épreuves parfaites. 

3 1 9 * Cinq Eftampes de Boucher , dont 
la Thefe gravée par L. Cars. 

3 2o. Sept grandes Eftampes de Fêtes & 
Manfolees , dont cinq gravées par 
M. Cochin le fils. 

521. Le Dom Quichotte en vingt-trois 
pièces, gravées d’après Coypel , par 
Surugue, Cochin & autres , ancien¬ 
nes épreuves. 

322. Quatorze Eftampes d après Def- 
portes j Boucher , & Vanloo. 

325. Trois Monumens , l’un érigé dans 
la Ville de Lyon , de la compofition 
de Desjardins , gravé par B. & J. Au- 
dran. Celui de Renes, & celui que 
la Ville de Paris a fait drelTer dans 
ion Hôtel, le 30 Janvier ï 6 Sy. 

324. Vingt-neuf Portraits de Peintres , 
Sculpteurs & Graveurs du Roi , avec 
le frontifpice. 

325. Difpofition de la première Ba¬ 
taille d’Hochftet , celle de l’armée 
du Roi commandée par M. le Mar¬ 
quis de Villars, la Bataille deFride- 
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lingue *, toutes trois d’après P . D* 
Mania 3 gravées par HaulTard , & 
une quatrième de Martin le jeune s 
avec une Infcription Allemande , gra¬ 
vée par Nicolas Larmeffin. 

31 6. Trois cens trente-huit Eftampes, 
gravées par M. le Comte de Caylus 
d’après diffèrens Maîtres, dont la plus 
grande partie font d’après les delTeins 
du Cabinet du Roi. 
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LIVRES 

D’ESTAMPES. 

J 1 ?- Î^.ecueil de plufieurs Traités de 
Mathématique de l’Académie Royale 
des Sciences : contenant la réfolu- 
tion des quatre principaux Problèmes 
d’Architeéture , par M. Blondel ; la 
mefure de la Terre , par M. Picard 
avec des Vignettes de le Clerc très 
belles Epreuves } le Traité de la Per-* 
cuffion du choc des Corps •y la nou¬ 
velle Découverte touchant la Vue i 
le Traité du Nivellement , par M. 
Mariotte j 8 c celui des Triangles Rec¬ 
tangles , par M. Frenicle s de l’Impri¬ 
merie Royale, grand papier, volume 
iti-foL maroquin. 

328. Les Cour Les de Tctes 8 c de Bagues, 
faites par le Roi Louis XIV 5 8 c par 
les Princes & Seigneurs de fa Cour : 
de l’Imprimerie Roiale 9 vol. in fol. 
maroquin. 

329. Les Statues des Maifons Roïales, 
en foixante pièces , par Mellan & 
B : au de t ; anciennes épreuves, reliée* 
en veau. 
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330. Les Plans , Elévations, & lesPeifr' 
tures du grand efcalier du Château de 
Verfailles, en vingt-quatre pièces , 
d’après le Brun, & une fuite de Fon¬ 
taines & Frifes Maritimes , gravées, 
auffi diaprés le Brun , en vingt-neut 
pièces , reliées en un vol. in fol. 

331. La Grotte de Verfailles , premiè¬ 
res épreuve^, avec le difcours : de 
rimprim. K- relié en veau. 

352. Le Labyrinte de Verfailles avec 
figures de le Clerc belles épreuves, 
édition de M. DC. LXXIV.de l’Imp. 
R. vol. in fol. mar. doré fur tr. 

333. Uné fuite de vingt-cinq Eftampes 
d’après Rubens ^ connu fous le nom 
de la Gallerie de Luxembourg , an¬ 
ciennes épreuves, vol. in fol. veau. 

334. Les Travaux d’Ulyffe , peints par 
Nicolo j gravés par Van Tulden , rel. 
en veau. 

335. La Gallerie des Femmes fortes* 
par Pierre le Moine de la Compagnie 
de Jefus , enrichie de figures gravées 
d’après Vignon. rel. en veau. 

33 Gé L’Hiftoire Sacrée > de Brianville ; 
les Eftampes font gravées par le Clerc> 
épreuves parfaites- 3 vol. in n.édir# 
de M. DC. LXXI. 

337. Un volume de diverfes Vues &c 
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Antiquités Romaines, vol. in fol. v. 

33^. Almiranda Romanorum ) acvetc - 
ris Sculptura 3 &c. par Petro SanéH 
Bartolo j anciennes épreuves 3 voh 
in fol. oblong. 

3 39- CclonnaTrajanna j par P. S. Bar - 
to/o 3 anciennes épreuves, vol. obi. 
rel. en v. 

340. Opéra delCaval. Francefco Boro - 
/72Z/20 ; bien conditionné, rel. en veau. 

341. G alerta nel Palayp^o Farnefe in Ro~ 
ma j del Serenijf. Duca di Parma y 

* par Carlo Cejîo . rel. en veau. 

34’. Les Hommes Illuftres de Perrault , 
en deux vol. édit, de M. DC. XCVL 

343. L’Œuvre de Jujle Anrele Meiffb- 
nier y Peintre , Sculpteur 3 & Delli- 
nateur de la Chambe & Cabinet du 
Roi, en cent dix-huit Eftampes, pre¬ 
mières épreuves. rel. en veau. 

Cette fuite eft très intéreflànte & 
utile , tant aux Artiftes qu’aux Ama¬ 
teurs. 

344. Un volume d’Eftampes de Berain , 
contenant Ornemens 3 Grilles, Def- 
feins de cheminées, Modes & Cata¬ 
falques , anciennes épreuves, in fol. 
veau. 

345. Les Plantes de Surinam , en foi- 
xante-feize feuilles, y compris le ti~ 
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rre & la table des noms & coulèufS 
defdites Plantes. voh in foh 

34 6. Le Cabinet de l’Archiduc Léo¬ 
pold , gravé d’après différens Maî¬ 
tres Italiens, fous la conduite & d’a¬ 
près les Delfeins de David Tenieres ; 
édit, de M, DCl LX. vol. in fol. v. 

547. Pompe funèbre du Prince Albert , 
Archiduc d’Autriche , &:c. deftinée 
par Jacques Franquart , & gravée par 
Corneille Galle , avec une differca- 
tion hiftorique & morale d’Erice Pu- 
ieanus . Bruxelles 1729. vol. rel. en- 
veau. 

348. Les Triomphes de Louis le Jufte, 
par Jean Valdor ; les Eftampes gra¬ 
vées par la Belle qui fe trouvent or¬ 
dinairement dans ce volume , font 
dans celui-ci belles épreuves. 

349. Theatrum univerfale omnium A ni- 
maliurn , par Henrici Ruyfch , en 1 
vol. veau. Les Eftampes font des pre* 
mieres épreuves. 

350. Les Fêtes données par la Ville de 
Paris , à Poccafion du Mariage de 
Madame Loaife-Elifabeth de France, 
vol. in fol. veau doré fur tranche. 

351. La Carte générale de la Monarchie 
Françoife , contenant l’Hiftoire Mi¬ 
litaire depuis Clovis, jufqu’à la quin- 
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2le me année accomplie du régné de 
Louis XV, par M. U Mau delaJaiJJe • 
vol. in fol. veau. 

3 5 Traité des Fortifications > fécondé 
partie , de FAttaque ôc Défenfes des 
Places, où Ton explique tout ce qui 
s’eft pratiqué de nouveau dans les 
Sieges, julquen l’année 1714, mis 
au net par le fieur Darmancourt , Maî¬ 
tre de Mathématiques &: Fortifica¬ 
tions. Manufcrit enrichi de trente- 
deux Delfeins faits à la plume , ôc la< 
vés en couleur très parfaitement* 
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ECOLE ROMAINE. 

Pierre-François Molla , dît le 
J Molle, 

353. UN Païfage* dans lequel eft 
repréfenté S. Jérôme en méditation ; 
peint fur toile, de foixante-trois pou¬ 
ces de haut, fur quarante-quatre de 
large. Ce Tableau eft touché d’arc; il 
eft du bon tems de ce Maître. 













i68 T a'b l e a u x. 




ECOLE DE PARME. 

Barthelemi Schiedon. 

3 54. I_i A Vierge , tenant l’Enfant Je- 
fus , accompagnée de S. Jean 3 &c de 
S. Jofeph : le fond eft un Païfage 
vue de nuit. Ce Tableau eft attribué 
Schiedon ; il efl: peint fur toile 3 de 
dix-fept pouces de haut, fur vingt-un 
de large.. 


ECOLE VENITIENNE. 

Leandro da Ponte , ou Léandre 
Ijajpin, 

* 355. U N Sujet de fantaifie 3 com¬ 
posé de lix Figures : deux Femmes 
travaillent à la Toile pendant qu’une 
efl: occupée à filer * dans l’éloignement 
eft reprefenté Notre Seigneur au Jar¬ 
din des Oliviers : ce Sujet eft éclairé 
à la lumière. Ce Tableau eft bien 

touché j 
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touché, il porte trente-quatre pouces 
neuf lignes de haut, fur quarante- 
cmq pouces fix lignes de large. 

Louis BaJJan. 

* 3 Un Tableau où Ion voit fur le 
premier jplan fix Figures très gracieu- 
fes ; le rond eft un Païfage dans le¬ 
quel onapperçoitplufieurs perfonnes, 
dont quelques-unes font occupées à 
battre du bled. Ce Tableau eft très 
clair & agréable ; il eft peint fur toile, 
de trente-quatre pouces de haut , fur 
quarante-huit de large. 

357. Un Tableau enrichi de figures. 
Fruits , Légumes, Poiifons ^ & Uf- 
tenfiles de Cuifine ; le fond repré¬ 
fente une boutique : il porte trente- 
quatre pouces fix lignes de haut, fur 
quarante-fix de large. 

* 358. Un Tableau attribué à un des 
Baftan , peint fur toile, de trente pou* 
ces de haut, fur trente-huit de large. 

* 359. Deux Tableaux pendans , qui 
paroiffent avoir été faits dans l’Ecole 
du Baftan , il y en a un qui repréfente 
un fujet champêtre. Ils ont chacun 
trente cinq pouces de haut , fur cin¬ 
quante de large. 


H 
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* 360. Deux Tableaux pendans.d’après 
Baflan , chacun de trente-cinq pou¬ 
ces de haut , fur quarante - fept de 
large. 

* Le Repas du mauvais Riche, 
copie d apres Baflan • Tableau peint 
lut* toile, de trente-quatre pouces de 
liant, lui* quarante de large. 

Paul Pèroneje. 

)6i. La Vierge au Temple : Tableau 
compofé de fept Figures ; peint fur 
Une toile , de trente-fept pouces de 
haut , fur cinquante-cinq de large. 
Ce Tableau eft une copie faite par un 
habile Artifte. 

Angelo Trcvifani. 

3^3. Deux Tableaux pendans , dont un 
repréfente le Frappement du Rocher, 
l’autre Judith , montrant au peuple la 
tète d’Holopherne. ils font peints fur 
toile , de vingt-lix pouces de haut , 
fur trente* fix de large. Ces deux Ta¬ 
bleaux font clairs & agréables. 

364. Deux autres pendans du même 
Maître; l’un repréfente les filles de 
Jetro, & l’autre Noé, offrant un Sa- 
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crifice. Ils font de même grandeur 
. que les précéderas. 

* 365. Un autre. Tableau , auffi du mê¬ 
me Maître , repréfentant Noé & fa 
Famille , offrant un Sacrifice à Dieu» 
il eft peint fur toile , de quarante 
pouces de haut » fur cinquant-neuf de 
large. 



ECOLES NAPOLITAINE, 

Génoise et Espagnole. 


Jofeph de Ribcra , dit YEJ'pagnolet. 

* 3 66 . Saint André, Figure grande 
comme nature , vu de face juiqu aux 
oenoux 3 dans le haut du Tableau font- 
quatre Têtes de Chérubins. Il eft peint 
fur toile, de quarante-fix pouces &C 
demi de haut, fur trente-fix de large. 
Ce Tableau eft très favant, il eft du 
meilleur rems de ce Maître.- 
367. Un Homme tenant un livre, vu de 
lace jufqu’aitx genoux 3 peint fui toi¬ 
le , de quatre pieds de haut, fur trois 
de large. 

* 368. Saint Jérbme ; Tableau peint fur 

Hij 
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toile, de quarante-quatre pouces fept 
lignes de haut, fur trente-fept pou¬ 
ces fix lignes de large. 

Ribera fut Difciple de François 
Ribalra ; il naquit à Valence en 
l’année 1589 , & mourut à Naples 
en 1656. 


Valerio Cajldli, 

* 369. La Vierge , l’Enfant Jefus Sc 
Saint Jean ; peint fur toile , de tren¬ 
te-fix pouces de haut, fur vingt-fept 
de large ; l’on croit que ce Tableau 
eft peint par ce Maître. 

Vom Diegue Velafquei Silva. 

370. Saint Jean prêchant dans le deferr, 
une multitude de peuples font atten¬ 
tifs à l’écouter. Ce Tableau eft d’une 
touche ferme , lescara&eres des têtes 
font expretlifs , le deflein en eft 
fvelte. Il eft peint fur toile j de vingt- 
un pouces de haut fur trente fix de 
large. 

* 37 1 - L’Infant d’Efpagne â cheval, te¬ 
nant un bâton de Commandant j fa- 
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bleau peint fur toile , de trente-fepe 
pouces de haut, fur trente de large. 

* 371. Un Divertiflfement Vénitien 3 
Tableau d’une riche compofition , Sc 
d’un bon coloris ; peint fur toile , de 
cinquante-quatre pouces de haut, fur 
foixante-quinze de large. 

* 373. Le Repas chez le Pharifien ; les 
Figures font au nombre de dix-huit. 
Ce Tableau , qui eft peint fur toile 
eft attribué à Dom Velafquez i il por¬ 
te dix - neuf pouces de haut , fur 
vingt-fix de large. 

* 374. Le Baptême de Notre Seigneur : 
nombres de perfonnes, attentives à 
écouter la prédication de Saint Jean , 
fe voient dans l’éloignement. Ce Ta¬ 
bleau eft original, il paroît être de. 
Dom Velafquez ; il porte trente-neuf 
pouces de haut , fur cinquante-cinq 
de large. 

375. Judith, tenant la tête d’Holopher- 
ne , eft accompagnée de fa fervante *, 
Figures jusqu’aux genoux ; de grandeur 
naturelle 3 Tableau peint fur toile , 
de quatre pieds de haut , ^ fur trois 
de large. Ce Tableau eft très clair &c 
agréable : on l’attribue à Dom Ve¬ 
lafquez. 
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Velafcjue 7 L naquit à Séville en 
1 594 i il a £ n pour Maîtres H&r- 
rera , appelle le Vieux , & Fran¬ 
çois Pacheco. Cet Artifte , doué 
de taie ns fupérieurs, a fait plu- 
/leurs Eleves : le célébré Muril- 
los , dont on connoît les Ouvra¬ 
ges , en eft un des premiers. Il eft 
mort à Madrid en id6o. 

Zubaran, 

*576. Une Allégorie, désignant l’accord 
du Deflein & de la Peinture ; Tableau 
de trente -fix pouces de haut , fur 
vingt-huit pouces dix lignes de large. 


ECOLE DES PAIS - BAS. 

Matthieu Bril. 

*} 77 - U N Païfage & Marine, peint 
Pur cuivre, de fix pouces de haut, fur 
huit de large. 
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Paul Bril. 

37$. Une Vue de Tivoli , enrichie de 
Figures & Animaux •, Tableau peint 
fur toile > de vingt-fix pouces de haut, 
fur trente-üx de large. 

Pierre-Paul Rubens. 

* 379. Pan & Syrinx ; peint fur toile , 
de trente-quatre pouces de haut, fur 
trente-un pouces de large. Ce Ta¬ 
bleau eft attribué à ce Maître. 

* 3 8 o. La chafte Sufanne au bain , fur- 
prife par les Vieillards , copie cl apres 
Rubens fur toile , de cinquante-lix 
pouces de haut, fur quarante-trois de 
large. 

Martin Rikaert. 

* 381. Deux Tableaux pendans, peints 
fur bois ; dans l’un on voit des rui¬ 
nes de Rome , & dans l’éloignement 

' le Colifé. Ils font tous deux enrichis 
de Figures & d’Animaux 


xy 6 Tableaux» 

David Teniers. 

382. Un Païfage , dans lequel eft rc- 
j^refenté une Mariée de Village, aiïife 
a table *, proche d’elle font des per¬ 
sonnes occupées a chanter , pendant 
que d’autres danfent, boivent 8 c fu- 
nient. Ce fujet eft repréfenté devant 
une Ferme , où l’on voit des ton¬ 
neaux , chaudrons & autres uftenft- 
les j dans le coin du Tableau, à droi¬ 
te , on apperçoit plufieurs maifons 
de Païfans. Ce Tableau eft d’une 
touche facile , & d’un ton de cou¬ 
leur agréable *, il eft peint fur toile , 
de vingt-cinq pouces neuf lignes de 
haut, lur trente-feptde large. 

* 383. Une Danfe Flamande dans un 
Païfage -, Tableau d’après Teniers , 
peint fur toile , de vingt-quatre pou¬ 
ces de haut, furtrente-hx de large. 

Léonard Bramer. 

384. Le Bufte d’un homme coefïé pit- 
torefquement, 8 c habillé d’hermine, 
vu de profil ^ Tableau peint fur bois, 
de dix pouces de haut , fur huit de 
large. 
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Corneille de Vos, 

385. Un Tableau , repréfentant des 
fruits & des légumes*, dans le coin, à 
gauche, on voit une femme qui em¬ 
broche une volaille , proche d’elle 
eft un homme. Ce Tableau eft peint 
fur toile , de quarante pouces de haut, 
fur foixante-trois de large. 

Jean-Pierre Gillemans. 

38<J. Un Tableau, repréfentant une 
guirlande de fruits -, peint fur toile, 
de vingt-deux pouces de haut , fur 
dix-huit de large. 

Vanderuih. 

387. Deux Tableaux, repréfentant des 
vafes remplis de fleurs ; ils font peints 
fur bois , de dix-huit pouces de haut, 
fur douze de large. 

Louis Valle. 

* j $8. Le Portrait d’un homme à mi- 
corps , vu de face j peint fur toile , 

H Y 
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de quarante-neuf pouces de haut, fur 
quarante-un de large. Ce Tableau a 
beaucoup de mérite , il femble que 
ce Peintre ait étudié Vandick. 


ECOLE ALLEMANDE. 


Léopoldo. 


389. 


U N Corps d’Armée, dont 
partie défile par des Montagnes, où fe 
paife une affaire: Tableau peint fur 
toile, de dix-fept pouces trois lignes 
de haut, fur vingt de large. 


ECOLE FRANÇOISE. 

Callot. 

390. Une Ville afliégée, & l’Atta¬ 
que de dtfférens Ouvrages avancés 3 
peint fur toile, de trois pieds quatre 
pouces de haut,fur quatre pieds neuf 
pouces de large. On prétend que ce 
Tableau eftoriginal, peint parJac- 
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ques Callot, Deffinateur & Graveur , 
êc qu’il Ta fait pour un Grand d’Ef* 
pagne. 

Valentin . 

391. Saint Pierre Sc Saint Paul Fi¬ 
gures jufqu’aux genoux ; peint fur 
toile , de quarante-fix pouces neuf 
lignes de haut, fur trente-huit pou¬ 
ces neuf lignes de large. Ce Tableau 
eft eftimé être de ce Maître. 

Bèlange. 

391. Loth&: fes Filles -, dans Féloi- 
gnement on voit Pembrafement de 
Sodôme. Ce Tableau eft d’une bonne 
touche ; il eft peint fur toile > de tren- 
te-fix pouces de haut , fur quarante- 
fept de large. 

393. Un Repas à la lumière*, Tableau 
peint fur toile , de douze pouces fept 
lignes de haut, fur vingt pouces neuf 
lignes de large. 

3 94. Un autre Tableau, ou 1 on voit 
plufieurs perfonnes à table ; peint fur 
toile , de onze pouces de haut , fur 
feize de large. 


j 8 o Tableaux. 

Patel > le Pere. 

5 5) 5. Un Païfage & Figures ; Tableau 
peint fur toile , de trente pouces de 
haut, fur quarante-huit de large. 

396. Un autre Païfage , de trente pou¬ 
ces de haut, fur quarante-deux de 
large. 


Jacques Blanchard. 

* 397. Un homme vu de face & à mi- 
corps , Figures de fantaifie ; peint fur 
toile , de trente-fix pouces de haut, 
fur vingt-huit de large. Ce Tableau 
eft favant & d’une touche grade. 

Sébajlien Bourdon. 

398. Un très beau Païfage , enrichi de 
différentes Fabriques & d’un Moulin 
à eau ; fur divers plan du Tableau, 
on voit des perfonnes occupées, les 
uns a tirer un bateau , les autres à bat¬ 
tre du linge ; mais le principal fujet, 
eft l’Enfant Jefus entre les bras de la 
Vierge , adoré par des Anges : c’eft 
un très beau Tableau de ce Maître; 
il eft peint fur toile , de quarante 
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pouces de haut, fur cinquante-quatre 
de large. 

Monperché. 

399. Un Tableau, Païfage, Architec¬ 
ture , Figures & Animaux ; peint fur 
toile , de trente pouces de haut, fur 
quarante-huit de large. 

Charles de ta Foffe. 

'400. Une Efquifle de plafond ; peint 
fur toile , de vingt-trois pouces de 
haut , fur vingt-fept de large. Ce Ta¬ 
bleau eft attribué à ce Maître. 

Nocret. 

401. Galathée fur les eaux. Ce Tableau 
qui a du mérite , eft peint fur toile , 
de dix-fept pouces trois lignes de 
haut, fur vingt-quatre de large. 

Différens Maîtres. 

* 402. La chafte Sufanne au bain •, Ta¬ 
bleau peint fur toile , de trente pou¬ 
ces de haut , fur trente-fept de large. 

* Un autre Tableau du même fujec} 
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peint fur toile 5 de trente fept pouces 
de haut, fur trente de large. 

* 403. Une Femme enlevée par un 
Centaure j la douleur de l’une 8c la 
fureur de 1 autre , font exprimées fur 
leurs vifages, il eft très bien peint 8c 
original : au bas eft écrit Core. Ce 
Tableau eft peint fur toile , de qna^ 
tie pieds un pouce de haut, fur trois 
pieds deux pouces de large. 

404. Le Maffacre des Innocens , de 
dix-huit pouces fix lignes de haut, fur 
vingt-neuf pouces lix lignes de lar^e. 
Ce Tableau eft original. 

405. Sardanapale ; le Peintre a repré- 
fenté le moment qu’il fe difpofe à 
tuer fa MaîtrefTe. Ce Tableau , dont 
1 originalité eft certaine , eft peine 
fur bois, de dix-fepr pouces neuf li¬ 
gnes de haut, fur douze pouces fix 
lignes de large. 

* 4 ?<>• Une Marche d’Armée, dont par¬ 
tie défile fur un pont, où fe fait une 

attaque; Tableau peint fur toile, de 
vingt-huit pouces de haut, fur trente- 
fepe de large. Ce Tableau eft ori¬ 
ginal. 

407. Deux Tableaux originaux, repré- 
fentant des Marines, dans l’un def- 
quels on voit un combat ; ils font 
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peints fur bois , de quatorze pouces 
de haut, fur vingt-un de large. 

* 407. bis. Deux autres Tableaux, dont 
un repréfente un Cabinet de Chimie -, 
ils portent chacun quinze pouces de 
haut, fur vingt-fix de large. 

* 408. L’Infant d’Efpagne commandant 

une Armée ; peint fur toile , de trois 
pieds huit pouces de haut , fur fix 
pieds trois pouces de large. 

*409. Une Femme tenant une palme, 
vue jufqu’aux genoux-, Tableau peint 
fur toile j de quarante-quatre pouces 
fix lignes de haut, fur trente - cinq 
pouces fix lignes de large. . 

4 ao. Une Bataille 5 Tableau original, 
peint fur bois, de douze pouces de 
haut, fur quatorze de large. 

* 4U. La Fra&ion du pain ; peint fur 
toile , de quarante pouces trois li¬ 
gnes de haut , fur quarante-huit de 

large. , r . _ 

* 4 u. Une Bataille dans le goût du Gé¬ 
nois , de vingt-huit pouces fix lignes 
de haut, fur trente-fix de large. 

* 41?. La Vierge tenant l’Enfant Jefus; 
dans le haut du Tableau font plu- 
fieurs Chérubins ; Tableau de qua¬ 
rante-huit pouces de haut, fur tren¬ 
te-huit de large. 
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* 4 1 3 • bls \ Saint Jean baptifant dans 
le Jourdain ; peint fur toile , de vingt- 
cinq pouces de . haut fur trente-un de 
large. 

* 4 * 4 * Un Tableau original , repréfen- 
tant une Armée en pleine campagne, 
que Ton voit dans l’éloignement j 
fur le devant font des troupes à che¬ 
val. Il eft peint fur toile , de quarante 
pouces de haut , fur foixanre-un de 
large. 

415. Deux Portraits, peints fur bois & 
bordés \ l’un repréfente Monfieur 
Frere de Louis XIV -, & l’autre Hen¬ 
riette d’Angleterre, Duchefle d’Or¬ 
léans. Ils ont chacun dix pouces de 
haut, fur dix de large. 

*415. bis. L’Adoration des Rois, peinte 
par un ancien Maître fur une toile, 
de trente-quatre pouces de haut ^ fur 
vingt-fix de large. 



DESSEINS. 


ECOLE D’ITALIE. 

>,<D Eirx Defleins de Baccio Ban - 
dinelli ; & la Chute de S. Paul , gran¬ 
de compofkion à la plume, lavée au 
biftre par Luc Cangiage . 


Ces trois Defleins font colés fur 
papier de Hollande , ajuftés avec 
des filets dorés , des lignes à l’En¬ 
cre de la Chine , & lavés en diffé- 
rcntcs couleurs. Les Defleins de 
cette Collection font prefquctous 
ajuftés de même. 

417. Six Defleins , dont quatre de Td\ 
die 8 c Frédéric Zuccaro. 

41 8. Dix Defleins, dont deux de Pierre 
François mola , trois de Pietre Tejla , 
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ôc trois de Francifque Bolognefe . 

419» Deux Portraits du Padouan J dont 
un au paftel : ces deux Defleins font 
des plus beaux de ce Maître. 

420. Six Defleins , dont un très piquant 
de d une jolie compofition , déflîné à 
la plume & lavé à l’encre , par Heo- 
mant Vanfuavdt . 

421. Quatorze Defleins * dont neuf 
Etudes de Charles Maraîte . 

422. Six Defleins, dont deux Païfages 
de Francifque Bolognefe . 


ECOLE DES PAIS-BAS. 

4 * 5 ; Trente-deux DefFeins de dif- 

ferens Maîtres , dont deux paroi fient 
être retouché* par Rubens . 

424. Huit Defleins à' Otto Genius 3 Ru¬ 
bens Vandick & Jordaens . 

425, Cinq Defleins , dont trois de Van- 

dick. 

42^. Six Defleins, qui font, un attri- 
buea Rubens, trois de Jordaens , dont 
une grande compofition colorée , un 
grand Deflein de *Spranger > ôc un de 
Fandremeulen . 
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«427. Quatre Deffeins d'Otto Venins i 
David jouant de la Harpe , par Lay- 
rejje ; deux Deffeins de Vandiemeu- 
len ; deux Paifages de Vaterlot > colo¬ 
rés de autres : en tout feize Dédains. 

428. Dix Deffeins ; favoir , quatre Em¬ 
blèmes, d'Otto Venins; un Païfagede 
Vanuden colore , un Bteughel y i’A- 
doration des Bergers, par Corneille de 
Wals j une Bataille deffince à la plu¬ 
me , tk lavée par Vefchurïng ; un Both 
& un Paifage de Baudouin. 

429. Une A d'emblée de Bohémiens, 
par C. de Wals ; un Paifage de Ge- 
nouils , deux colorés par Vangoyen 
Ôcc. : en tout fept Deffeins. 

430. Quatre Delîeins, dont entr’autres 
un Paifage coloré par Lucas Vamiden 3 
dans lequel on voit une agréable éten¬ 
due de pais, ce Deffein fait l’effet d’un 
Tableau ; ils font lares à trouver de 
cette beauté : St un très beau d Henri 
Verfcuring 3 où eft repréfentée la Bou¬ 
tique d’un Maréchal , audevant de 
laquelle font des Chevaux & Cava¬ 
liers. 

Les Deffeins de ces Maîtres font 
très eftimés. 


188 Dessein s* 

431. Six DeflTeins, dont, un Païfag* 
coloré par L. Vanuden , d’un bon ef¬ 
fet , une Bataille deflinée à la plume 
& lavée par Vefchuring , & une Vue 
de Campagne, par Vangoyen. 

‘43 2. Un Païfage & Figures, par Mou¬ 
cheron ; un de David Teniers ; une Ba¬ 
taille, par Verfchuring ; un Corneille 
de wals j un Genouille & trois au¬ 
tres : en tout huit Delïêins. 

433. Six DeflTeins de D. Teniers Van- 
Hels de Bruxelles , Van - Hecout 8 c 
Vateau . 

434. Dix DeflTeins, dont fix de Quilli - 
n/.'i, un d’Adam Elsheimer , & trois 1 
Païfages de Vatèaù. 

43 5* Deux DeflTeins d’Overlaet : ils font 
à la plume, d’après deux Eftampes de 
la fuite de la NobleflTe deCa!lot,&: 
rendues de façon à faire illufion. 

Ce Delîînatcur, Boulanger de 
profelïîon , a le talent de contre¬ 
faire à la plume les Eftampes de 
tous les Maîtres ; fes Ouvrages 
font très recherchés , il demeure à 
Anvers. 



ECOLE FRANÇOISE. 

4 i«. U ne Tête de Dumoutier , 5 c 
trois Defleins de Callou 

437. Huit Defleins , dont cinq à la plu¬ 
me , par Noblejje 3 les autres font de 
Çhâtillon , Peintre ( en Email ) du 
Roi. 

438. Trois beaux Defleins à la plume, 
dont deux de Perelle , 5 c un de Sil~ 
vejlre, repréfentant la Vue de Saint: 
Pierre de Rome. 

439. Un grand DelTein de Sebaflien 
. Bourdon fait à la plume 5 c lavé de 

biftre. Vénus 5 c les Grâces 3 au craïon 
noir 5 c blanc, fur papier bleu, par 
Trémoliere. 

440. Six Defleins de Jofeph 5 c Charles 
Paro(Tel , dont un dans le goût dç 
Kalf. 

441. Vingt-un Defleins, dont plufieurs 
têtes originales , 5 c d’après diflerens 
Maîtres ^ par Jofeph ParoJfeL 

442. Sept Defleins de Jofeph 5 c Charles 
ParoJfeL 

443. Un Porte-feuille de Defleins, 
dont plufieurs Etudes de Charles P a* 
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444. Cinq Defleins , dont trois à la 
plume j par Ci iodes Paro(feL 

445. Huit Defteins , dont cinq de Jac~ 
q{ies Cœçes* 

44 6. L’Adoration des Pafteurs , deffinée 
aux craïons noir & blanc , fur papier 
bleu, par François le Moine : ce beau 
Delfein eft le projet d’un Tableau qui 
devoir être exécute pour la Chapelle 
de la Vierge à Saint Sulpice. 

447. Notre Seigneur au Défert 3 de 
même que le précédent par François 
le Moine; Bacchus par Notoire ; 8c 
«ne Tête , par Cita les CoypeL 

448. Trois Delfeins , de mérite , dont, 
l’Enlèvement d’Europe , par le Moine . 
C’eft la penfée d’un excellent Tableau 
qui appartient à Monfeigneur le Duc 
de Chevreufe ; une Etude de Femme, 
de Notoire 1 &: un Ancre, de C. Coy- 
pei. 

449. Deux Sujets par F. le Moine , & 
une Etude de Femme ; une jolie Tête 
d’Enfant, en Paftel, par M. Notoire ; 
elle eft piquante , &c d’un beau colo¬ 
ris : je ne crois pas qu’on trouve 
mieux de ce Maître. 

450. Sept Delfeins, de le Moine , Na - 
toire 6c CoypeL 

451. Sept Delfeins, dont deux Têtes 
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deflinées eu paftel par*M. Natoire. 
45 V ^eux Dçlfeins de M. Boucher; 
l'avoir , un Balte de Femme , aux 
cralons rouge & blanc ; & un aima¬ 
ble Paifage , au craïon noir. 

455. Deux Païfages peints à GoualTe 
dont un très joli par Pierre Patel : ils 
font fous verres & bordures dorées, 
454. Deux petits Païfages en hauteur 
par Pierre Patel : auili fous verres SC 
bordures dorées. 
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DIFFERENS MAITRES. 

45 5 - ]\[ e u F E (lampes, dont huit de 
Benedette Cafiighone , & une du 
Guerclùn , par Cententius : toutes 
anciennes Epreuves. 

45 <$• Quinze Eftampes dé Rubens de 
Vandick • 

457. Les Comtes & Comteftes de Van- 
dick , gravés par Lombart * en douze 
Pièces : anciennes Epreuves. 

458. Vingt-fix Eftampes , dont feize 
gravées par Rembrandt \ les dix autres 
îcpréfentent l’Hiftoire de Jofeph, d’a¬ 
près des Defteins de Rembrandt, gra¬ 
vées par M. le Comte de Caylus. 

459. La grande Fête Flamande de Da¬ 
vid Tenïers 3 gravée par Thomas Ma¬ 
jor 5 dédiée au Duc de Cumberland : 
première Epeùve. 

Quinze Eftampes, de Vaw r emcns, 

I 
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Berghem 8 c D. Tenieres gravées par 
Wicher, Major, Delfoffes &: autres. 

461. Tronus JufiicU _, en treize Pièces, 
gravées par Cfwaneb. 

Nova FLorum Icônes , en trente- 
fix feuilles , imprimées à Amfter- 
dam. 

4(Sj, Quinze Eftampes en maniéré noi¬ 
re , dont huit gravées par Smith , en- 
tr autres le Duc de Glocefter, 8 c le 
Portrait de Correllius. 

464. Dix Eftampes, dont le Corps de 
de garde , 8 c la Proposition de Ma¬ 
riage , d’après Trosjl , par Punt 8 c 
Tanjé. 

46 5 Dix-huit Portraits , gravés d'après 
différens Maîtres, par Jean Oubraken^ 
8 c les Portraits du Prince 8 c de la 
Princefle d’Orange , par Tanjé ^ tou¬ 
tes premières Epreuves. 

4 66. Dix-huit Portraits comme , ci- 
delTus_, dont celui d’un Bourg-Meftre.; 
peu commun. 

467. Douze Eftampes, dont neuf Piè¬ 
ces hiftoriques , gravées par Fokke. 

468. Soixante - dix - huit Eftampes dos 
petits Maîtres , dont plusieurs peu 
communes. 

469. Les Batailles d’Alexandre, en fept 
Pièces , compris la Bataille 8c le 
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Triomphe de Conftantin, d’après le 
Brun , gravées en Allemagne par P. 
V. Gunft : elles font très bien condi¬ 
tionnées , & bonnes Epreuves fans 
être aflemblées. 

470. Trois Eftampes , d’après le Brun y 
dont la Franche-Comté, par Simo- 
neau , 8 c le Serpent d’Airain par B. 
Picart : anciennes Epreuves. 

471. Dix Portraits d’après Rigault , Lar - 
gilliere-> 8 c autres, dont Madame de 
Nemours 8 c M. d’Antin. 

472. Treize Eftampes, de Coypel , dont 
Bacchus & Arianne, avant la Lettre. 

473. Les Myfteres de Notre Seigneur, 
en trente-quatre Pièces ; les quatre 
Heures du Jour ; les divers fujets de 
Guerre , en quatre Pièces, dédiés à 
M. Titon : en tout quarante - deux 
Eftampes inventée 8 c gravées par Jo- 
feph Parojjel : elles font anciennes 
Epreuves. 

474. Les deux Plafonds de Stokolm ; 
l’Apothéofe d’Ifis; la Cérémonie de 
M. Dangeau, & une fuite de vingt- 
fix Médaillons avec bordures ; toutes 
par Scbaftïen le Clerc . Le Triomphe 
de la Peinture , & celui de l’Amour, 
par Picart : toutes belles & anciennes 
Epreuve?. 
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475. Le Plan de Paris ^ en quatre feuil¬ 
les y le Clerc y a gravé les Cartou¬ 
ches. 

476. Dix-neuf Portraits , de Majjon 
Nanteuil 8 c Eielinck , dont celui de 
Patin par MafTon & la Duchelfe de 
Savoie par Nanteuil. 

477. Cinquante-une Eftampes de dif- 
rens Maîtres. 

478. Cent quatre-vingt Eftampes , diffé- 
rens Sujets. 

479. Soixante-dix Eftampes diverfes. 

480. Soixante-deux Eftampes, Sujets de 
dévotion & autres. 

481. Quatre-vingt-dix Eftampes Por¬ 
traits & Ornemens. 

48 1 . Quinze Eftampes , Portraits & Su¬ 
jets. 

483. La belle Jardinière , gravée par 
Callot : elle eft bonne Epreuve &c peu 
commune. Une Suite , en (îx Pièces, 
ayant pour titre : Et puce & bello \ 8 c 
la petite Lucrèce, par la Belle . 

484. Un petit Volume in 8°. relié en 
veau 3 contenant des Eftampes de Cal - 
lot , dont les Emblèmes de la Vierge, 
8 c le Lux Claujlri , avec les Difcours 3 
la Vie de l’Enfant prodigue en onze 
Pièces , avant les chiffres ; le petit 
Saint François ; le Martyre de Saint 
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Laurent ; les fantaisies, avant les chif¬ 
fres en treize pièces ; le Saint Pierre 
debout , les quatre Banquets , le 
Nouveau Teftamenten onze pièces, 
les Pénitens en fix pièces , les Bailiifs 
en vingt pièces , & huit morceaux de 
la Vie de la. Vierge. 

48 5. Dix-huit grandes Eftampes de dif¬ 
fère ns Maîtres. 

486. Les Oifeaux de Robert en vin°t- 
une pièces. 

487. Onze Eftampes de diverfes Céré¬ 
monies , Travaux & Amufemens Chi¬ 
nois. 

488. Vingt-cinq Eftampes, compofées 
& gravées par Pietre Tefte. 

489. Quarance Eftampes d’après Ca^p y 
Silyejtre _> Pater , le Mejle & autres. 

490. Vingt Portraits de Nanteuil , dont 
l’Avocat d’Hollande , rare. 

491. La Carte de Hongrie, en douze 
morceaux , gravée par Abner, fous les 
deffeins de Martin Stier j Ingénieur , 
en l’année 1684. 

491. Seize Cartes peu communes , la¬ 
vées 8 c coloriées très proprement. 

493. Les Eftampes de la Ligue en tren- 
te-lept pièces. Cette fuite eft intéref- 
fante pour l’hiftorique. 

494. Vingt Eftampes de différens Mai¬ 
res. I iij 
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495. La Famille de Darius en deux 
feuilles , gravée par Edelinck , d’a¬ 
près le Brun . 

496. La Pêche de Saint Pierre, d’après 
Lanfranc ; une Eftampe d’après Paf- 
fari i une du Dominicain ; toutes trois 
gravées par Dorigny -, Laban d’après 
Ca^es j, par Preifler , & le Jugement 
de Salomon , par Sornique : toutes 
bonnes épreuves. 

497. La Vie de Saint Vincent, d’après 
des Tableaux qui font à Saint Lazare, 
en onze pièces. 

'498. Six Eftampes de Vandermeulen y 
dont le Pont-neuf, trois pièces gra* 
vées par Huétemburck. 

499. Huit Eftampes du même, dont la 
Bataille du Duc d’Anguien , & celle 
du Duc de Chevreufe : ces deux der¬ 
nières font des plus rares de ce Maî¬ 
tre. 

500. Dix autres grandes Eftampes du 
même Maître. 

501. Six Eftampes de Smith dont la 
Madelaine à la lampe , ancienne 
épreuve. 

50Z. Les trente-trois Eftampes du Mo¬ 
lière, y compris le Portrait, d’après 
M. Boucher, gravées par Cars. 

50j. Douze Eftampes de choix d’après 


Différens Maîtres. 199 

le Brun , Mignard , & autres; belles 
épreuves. 

3 ° 4 « Cinq Eftampes de SprangerMul¬ 
ler 8 c autres, dont Augufte Cefar en 
deux pièces , par Sadeler 3 beau de- 
preuve 8 c rare. 

505. Vingt-fept Portraits , dont plu- 
lîeurs font intéreftants. 

506. Le Maufolé de M. le Tellier d’a¬ 
près Girardon en cinq pièces. 

507. Dix pièces hiftoriques de Romain 
de Hjoghe. 

508. Douze Eftampes de Vateau gra¬ 
vées par le Bas, Aveline, Scotin &: 
autres. 

509. Quatorze Eftampes gravées d’après 
Vateau . 

510. Quinze autres d’après le meme. 

511. Vingt-deux idem . 

512. Vingt Eftampes , dont neuf du 
Roman Comique, d’après Pater , par 
Surugue & autres. 

513. Onze Eftampes des Contes de la 
Fontaine , par Larmeffin , d’après 
Lancret 8 c autres. 

514- Treize Eftampes de Joue , du 
Cabinet de M. le Duc de Picquigny j 
le Philofophe marié 8 c le Glorieux, 
d’après Lancret ; la vue du Cours , & 
celle de l’Hôtel de Ville de Marfeiile, 

liv 
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pai* /. Rigaud & autres : en tout vingt- 
huit Eftampes. 

515. Dix-huit grandes Eftampes d’après 
difrérens Maîtres. 

516. Cent quatorze Eftampes de l’Œu¬ 
vre de Croisât. 

JI7. Les trois grandes Eftampes gra¬ 
vées par Duchange , d’après le Cor- 
rege j belles épreuves avant les lin¬ 
ges que le fieur Odievre y a fait met¬ 
tre j lorfqu’ii fut poliefleur des Plan¬ 
ches. 

Ces Eftampes font ajuftées fur 
Papier d’Hollande, avec filets do* 
rés ; celles des quatre Numéros 
fuivans le font de même. 

J 18. L’Hiftoire de Pfyché en quatre 
Eftampes, d’après VAlbane > par Beau- 
det : anciennes épreuves, 
j 19. Le Portrait de Louis XIV 5 par 
Drevet 5 d’après Hiacinte Rigaud , 
épreuve eftimable. 

520. Le Portrait de M, Bofïuet Evêque 
de Maux , aufti d’après Rigaud , par 
Drevet, ancienne épreuve. 

521. Le Portrait de Madame Boucher , 
d’après Raoux j par Dupuis. Cette 
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belle Eftampe eft peu commune : cel¬ 
le-ci eft avant la lettre. 

522. Vingt Eftampes de différens Maî¬ 
tres. 

523. Deux volumes en papier blanc, 
in 4 0 , reliés en parchemin 3 dorés fur 
tranche. 

524. Plufieurs Portefeuilles &: Cartons, 
propres à renfermer des Eftampes. 


A P P E N D I X. 

Callot . 

< M . o»> :e pièces du Combat à la 

Barrière j fept pièces de la grande 
Paflion ; les deux Partages de Ta Mer 
Rouge, avec différence *, les Fantai- 
fies en quatorze pièces, avant les 
chiffres ; le Bénédicité , & les Capri¬ 
ces de Florence, en cinquante-deux 
pièces. 

52 6. Le Jeu du Brelaji , le Lux Clauf- 
tri j en vingt-une pièces , le titre 
manque ; la Tentation de Saint An¬ 
toine; i’Exorcifme d’après Bofcholi ; 
la Carrière de Nanci ; le Bénédicité ; 
le Nouveau Teftament en onze pie- 

I v 
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Callot. ces , & le périt S, Jean prêchant* 

527. Les Baillifs en vingt quatre piè¬ 
ces*, les Bohémiens 5 le combat de 
Veillane j les Varie figure , en feize 
pièces, & autres : en tout cent fix 
Eftampes. 

528. Les deux Malfacres des Innocens, 
dont un avant la lettre ; le petit Ba¬ 
taillon ; la Vue du Pont-neuf avec le 
fond , par Sylveftre ; les Apôtres en 
feize pièces ^ le Catafalque de l’Em¬ 
pereur Matthias -, & la vie de l’Enfant 
Prodigue > en onze pièces. 

529. Quarante - une Eftampes , dont 
le Nouveau Teftament, en feize piè¬ 
ces. 

5 3 o. Vingt-cinq Eftampes, dont les pe¬ 
tites Miferes de la Guerre. 

531. Cinquante Eftampes , dont la pe¬ 
tite Paillon , & le Saint Pierre lifant. 

Sébaflien le Clerc . 

y j 2. Les Fables d’Efope, en vingt-trois 
pièces *, le Mariage du Duc de Bour¬ 
gogne , première épreuve ; la même 
avec écriture *, la Réduction de la Vil¬ 
le de Marfal \ l’Apotbéofe d’Ilis ; la 
Cérémonie du ferment de M, Dan- 
geau > & cinq morceaux du Vitruve* 
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'533. Quatre - viligt - deux Eftampes , 
dont les Figures & Païfages, dédiés à 
M. Colbert Dormoi i en neuf pièces ; 
le Boucœur, en dix pièces. 

534. Soixante morceaux , dont diffé¬ 
rentes fuites. 

535. Cinquante-quatre pièces , dont 
la Vignette de Tivoli. 

j 36. L’Hiftoire de Pfyché, en quatre 
pièces 5 la Harpe , les deux Plafonds 
8c la vue du Palais de Stokholm -, dix 
feuilles des Animaux , &:c. en tout 
vingt neuf pièces. 

537. Trente-neuf Eftampes , dont Iz 
Réduétion de Mariai. 

5 3 S. Sept Eftampes 3 d’après Teniers & 
Berghem , gravées par M. le Bas. 

539. Dix-huit Eftampes de Wauvre - 
mens 1 Teniers , Berghem ÎFatteau 3 
& Van-Falens. 

j 40. Douze Eftampes de TFatteau , gra¬ 
vées par le Bas, Aveline, Scotin , 8 c 
autres. 

541. Quatorze Eftampes, d’après Wat* 
te au. 

541. Quinze Eftampes, idem. 

343. Vingt-deux, idem. 

j 44. Vingt-fept Eftampes de Teniers j 
JF ait eau j Lancret , & autres. 

545 • Vingt pièces, dont neuf du Ro- 


1 1 
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man Comique , d’après Pater, par 

5 urugue & autres. 

546^. Onze Eftampes des Contes de la 
Fontaine , par LarmefGn , d’après 
Lancret & autres. 

547. Vingt huit Eftampes , dont la Vue 
du Cours, & celle de l’Hôtel de Vil¬ 
le de Marfeille, par Rigaud ; le Phi- 
lofophe Marié , & le Glorieux , d’a¬ 
près Lancret <sc treize d’après la 
Joue , du Cabinet de M. le Duc de 
Picquigny. 

J 4 ^. Dix huit Eftampes de différens 
Maîtres. 

549. Louis XIV, d’après Rigaud , pat 
Drevet, ancienne épreuve. 

5 Jo. La Famille de Darius , d’après le 
Brun J gravée par Edelinck. 

551. Vingt-cinq Eftampes de différens 
Maîtres. 

JJi. Vingt Portraits, d’après Rigaud, 
dont M. le Duc d’Antin , M. Ôrry , 
l’Abbé Pucelle, gravés par Drevet , 

6 M. de Belle-Ifle, par M. Wil : bel¬ 
les épreuves. 

555. Vingt Portraits de Largilliere 3 
Vianloo & autres , dont M. de Mau- 
repas , & M. de Gefvre, d’après Van- 
loo , par Petit. 

554. Vingt-fîx Portraits de MaJJon., Ede- 
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linck , Fanfchupen , 8 c autres, dont 
la Duclieiïe de Guile , par MalTon : 
belle épreuve. 

j 5 5. Louis XIV , d’après Mignard , par 
Rouller ; le Cardinal de Fleury , pat 
Thomaffin , & autres : en tout vingt- 
quatre Portraits. 

556. Quarante Portraits , d’après difFé- 
rens Maîtres. 

j 57. Quarante-huit Portraits , de diffe- 
rens Maîtres , dont plufieuis de Pein¬ 
tres & Sculpteurs du Roi. 

558. Six Eftampes, en maniéré noire, 
gravées par Smith dont la Magde- 
laine à la lampe. 

559. La Vie de l’Enfant Prodigue en 
fix pièces , par /. Jacef Haid > 8 c 
huit pièces , dont quatre , compoli- 
tiond’après Mercier, parFaber. 

j6o. Dix-huit Portraits d’Hommes 8 c 
de Femmes , gravés en maniéré 
noire. 

j 61. Neuf Portraits & Sujets , en ma¬ 
niéré noire. 

561. Dix huit Eftampes d’après diffé- 
rens Maîtres. 

563. Les Jeux 8 c Plaifirs de l’enfance, 
inventés par Jacques Stella , & gra¬ 
vés par Claudine Bouzonnet Stella, 
en cinquante-deux pièces, y compris 
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les deux titres.Cecte fuite eft peu corn* 
mune* 

564. Les mêmes Eftampes ,colées deux 
fur chaque feuille, 

5 05. Les Loges de Raphaël j gravées par 1 
Hifbeins, en quarante-deux pièces. 

5 66 . Dix pièces du jardin des Hefpe- 
rides* 

567. Vingt Eftampes , de Rubens & 
Vandick dont les Apôtres en qua¬ 
torze pièces. 

568. Dix-fept Eftampes de Rubens & 
de Vandick . 

565?. Huit Eftampes de Jacques Jor* 
daens , dont les deux Faunes , Pam- 
phis &: Philémon* 

570. Les Harmites, & les Femmes H er¬ 
mites 5 en quatre- vingt-fept pièces , 
gravées par Sadeler ; belles épreuves, 
colées fur la demi feuille de grand 
Aigle. 

571. PaJJio j Mors , & Refurreclio , &c . 
par Stradam , en trente-fept pièces , 
y compris les deux titres. 

572. Vingt Eftampes, d’après diftérens 
Maîtres François. 

573. Vingt-quatre Eftampes Françoifes 
dedifferens Maîtres , dont plufieurs 
gravées par Morin . 

574. Vingt Eftampes, d’après le PouJJîn^ 
& autres, 
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575. Le Plafond de la Chapelle de 
Seaux, en vingt cinq pièces, &: ce-* 
lui du Sallon de l’Aurore , en quatre 
pièces , d’après le Brun. 

J7 6. Dix pièces hiftoriques de R. de 
Hooghe. 

Ç77. Quatre-vingt-onze Eftampes de 
Sadeler , dont diverfes fuites de la 
Genefe, & autres. 

578. Soixante-douze Eftampes de Sa' 
deler.’ • 

J79. Soixante-quatre Eftampes de Sa* 
deler , dont les quatre Saifons, d’a¬ 
près le Baflan. 

580. Soixante-lîx Eftampes de diverfes 
Ecoles. 

581. Cinquante Eftampes de differens 
Maîtres. 

582:. Trente-quatre Eftampes de diffé- 
rens Maîtres dTtalie. 

583. Six grandes Eftampes, dont qua¬ 
tre gravées par Goltius . 

584. Les quatre grands Âlbanne , gra^ 
vés par Poilly . 

585. Huit Eftampes de différens Maî* 
très dTtalie. 

586. Trente-quatre Eftampes. 

587. Les quatre Albanne ^ gravés pat; 
Beaudet. 

588. Trente Eftampes, 
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58^ Vingt - fix Ellampes de Picart 9 
dont plufieurs titres de Livres , beaux 
d’épreuves. 

590. Soixante-dix-huit Eftampes des 
Cérémonies Religieufes de Picart . 

591. La Paffion en douze pièces gra¬ 
vées par Golv^ius. 

592. Dix grandes Eftampes du Cabinet 
du Roi , dont plufieurs imprimées par 

- Goyton. 

593. Neuf grandes pièces j idem. 

594. Dix huit autres, toutes en hau¬ 
teur. 

595. Soixante-dix Eftampes , dont dix 
Portraits d’Empereurs , &: dix Jeux 
d’Enfans , de Corneille Holjlein. 

596. Cent vingt deux Eftampes , Paï- 
fages 8 c autres. 

5 97 • Soixante huit Eftampes de Golc - 
\ius , StraJam , 8 c autres. 

598. Trente-fix Eftampes de Gillot 8 c 
autres. 

599. Soixante Eftampes de divers Maî¬ 
tres. 

<>00. Trente-deux Eftampes, dont une 
fuite de Vues du Château Roïal de 
Rifwick. 

Co r. Neuf Portraits, dont M. Dangeau, 
par Drevet, avant la lettre. 

£oz. Bouma, gravé par Vifcher : belle 
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épreuve *, huit Berghem , & l’Eunu¬ 
que de Candas , par V'anvliet. 

603. Quatorze Eftampes, dont la Vier- 
ge adorée par les Anges > d’après lç 
Carache par Poilly. 

604. Le Maufolé de M. le Tellier, en 
cinq pièces , d’après Girardon. 

605. Quinze Eftampes , dont le Pla* 
fond du Séminaire de Saint Sulpice, 
d’après. Le Brun . 

606. Trente-deux Eftampes, Portraits, 
& Sujets. 

607. Cinquante-cinq Eftampes de di¬ 
vers fujets. 

60S. Seize Vues de Maifons Roïales <fc 
autres par Sïlveftre. 

609. Quinze grandes Vues , en deux 
feuilles chacune, gravées par Sïlvef¬ 
tre : belles épreuves. 

610. Dix-huit Eftampes, idem. 

6 11. Douze Eftampes , idem, 

612. Dix-huit autres Vues. 

61 3. Un Porte feuille , contenant di- 
verfes Eftampes de V andermeule i , 8c 
autres Maîtres , qui feront divifées 
en plufieurs lots. 

614. Un autre Porte-feuille , idem. 

6 15. Un autre Porre-feuille , contenant 
des Eftampes d’Italie, des Pais-Bas, 

de France, 
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616. Deux Porte - feuilles remplis de 
DelTeins, qui feront auffi divifés en 
plufieurs lots. 

Ç\-j. Plufieurs Cartons 5 c Boëtes, pouï, 
mettre des Eftampes. 

F I N. 


approbation. 

JTa I lu , par ordre Monfeigneur le 
Chancelier, le Manufcrit intitulé Cata¬ 
logue Raifonné des Tableaux &c. & je 
n’y ai rien trouvé qui en puifle empê¬ 
cher l'impreffion. A Paris, ce 8 Octobre 

* 757 ' 

COCHIN. 




ADDITION 

r Au Catalogue raifonnê de Tableaux, &cl 
Qui compofent différens Cabinets. 


TABLEAUX. 

N os T T 

* 6 18. \-/ N Paifage, dans lequel on voit un 
Chevreuil : Tableau peint lur toile, par 
Grafft d' Augsbourg , haut de quatorze pou¬ 
ces , fur onze pouces de large. 

*<319. Le Serpent d’airain : Tableau peint par 
un ancien Maître , fur toile, de vingt-fept 
pouces de haut, fur vingt-quatre de large. 

* 610. Seize Tableaux de différens Maîtres. 


ARTICLES 

Qui feront vendus le Mardi 14 Février ljS 8 i 
& jours fuivans , trois heures de relevée. 

TABLEAUX. 













Lt 

? Mercredi 

l 5 Février iySS. 



T A B 

LE A 

L U X 



Les N os 

II , 12 , 27 , <39 

> 89, 

102 

134» 

141 , 

144 » 

i ^5 

» 184 , 

1 8<5 , 

iSS , 

1 95 * 

196 , 

198, 

205 

j 2»0 (j > 

210, 

211, 

55^ » 

3^1 , 

363 » 

373 

» 381, 

387 > 

391 > 

39 <î » 

4 ° 3 » 

409, 

4'4 

, 618, 

Partie de 61 o. 


Le Jeudi 16 Février , 




T A 

B 

L E , 

Al U 

X. 


Les N os 

4, 2(5 

>85 

,112, 

* 3 <\> 

1 45 » 

15<5 , 

167 , 

I 7 < 5 , 

177 

,180, 

j S1 , 

181, 

183 , 

185, 

• 89 , 

Î 9 1 : 

» i 95 > 

1 97 > 

202, 

5 57 » 

3 > 

364 > 

3<»9 

» 37 1 » 

379 » 

3 8 9 » 

39 2 » 

3 94 > 

3 97 » 

4°4 

, 408 

» 4 M 

5 41 j bis. 

Partie de 620. 






Le Vendredi IJ Février. 
TABLEAUX. 


Les N os 3 ,15,69,70, 84,107, 135,148, 
149,157, 158 , 170,190, 193 bis, 194, 
199 , 209, 211 , 355, , 368 , 37c , 

371 » 378» 380, 381 , 384, 388 , 395 , 
400,401,405,406,407,407 bis. Par¬ 
tie de 610. 





fr&ùy 


Le Samedi 18 Février ljâ8. 

TABLEAUX, DESSEINS ET ESTAMPES. 

Les N os io, 31 , 34 , 39 , 78 , ni, 140 , 
146 , I47 , I69 , I79 , 187 , I9i , 2 00 , 
207, 208,213 , 346,386 , 41 6 , 421 , 
423,424,425 , 426 , 436,439 , 441 
445 » 45 * > 4 88 j 49 °> JH- 


ERRATA. 

JPA G E 7, ligne 11, eft Suelte , lijij Svelte. 

Page 28 , ligne 21 ; le Tableau repréfènte une chambre , lif 
fond du Tableau repréfente une chambre. 

Page 40 , lig. 24 , Van Huyfem , lif. Van Huyfum. 

Page f 8 , Ligne z , Vandcr \Verflt , lif. Vander WerfL 
Page 61 , ligne ? , Vande-Docs, lif Vander-Does. 

Page 70, ligne 13 , JVateau 3 lifez Watteau. 

Page 7? , %ne 9 j M. Dietrich , lif Dicdrick. 

8<5 , Jacques Ros, lif Jacques Roos. 

Page ?8 , François de Troye, François de Troyv 
Page 107, ligne 17 , Maicte , lifez Moitce. 

Page 118 , Rafael da Rtggio > lifez /ucûs dû Reggio . 

119, /Verre Berettint, lif. Pierro Ber et tint. 

Rage iio> Jcan-Baptifle Molia , lif. François de Neve\. 

Page 111, *4 uni b al Carachc , lif. uïnnibal Carrach*. 

Page 123 , 2 , &* les Caraches , life? ôc les Carrache . 

* û ga i$o 3 Rembrandt Van-Rhein , lifez Konink éleve de 
Rembrandt . 

Mî > 15? > d’où il a pris fur fon nom , lif d’où il a 

pris'fon furnom. 

Page j 37 , /igné 8 , Jean Micle , life-ç Jean Miele. 

Pa 8* *7 ? j Bdange , lifez Jacques Bellange , éleve de Vouer » 
Chevalier de Saint Michel. 

Page 181 , Monperché, Lif Mauperchéj ou Laurent de la litre» 
Page 187, ligne 23 Verfcuring, (ife X Vcrfchuring. 





